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“ NOTRE OPINION
——m

La querelle du cabinet provincial

et de l'Action Catholique, survenue la

semaine dernière, tend à prendre des

proportions considérables. Nos lec-

teurs ont été mis au courant de cet

incident hors pair par la presse quo-

ne.

es, a dénoncé d’une manière vio-

lente et sans y mettre de gants

planes, la partisannerie de l'Action

Catholique à l'égard du premier mi-

pistre ct de ses collègues du cabinet

et formellement déclaré l'intention

bien arrêtée du ministère de vider

l'affaire une fois pour toute.

La presse annonce que l'imbroglio

aurait :on écho jusqu'à Rome. On

veut savoir, en somme, si vraiment

l'Action Catholique a bien rempli la

mission pour laquelle elle a été fondée

et de quel droit certains de ses ré-

dacteurs ne se cachent pas pour cri-

tiquer sans cesse la politique libérale

et tenter de faire croire qu'il existe

au sein du parti un levain d’anti-clé-

ricalisme qui menace la religion dans
cette province. On aurait même lais-

sé soupconner que le premier-ministre

actuel, l'hon. M. Taschereau, serait

le chef de file de cette école.

Nous ne voulons pas intervenir

dans cette querelle, mais nous n’hési-

tons pus à déclarer que l'intervention

du premier-ministre dans toute cette

affaire, ne nous paraît pas inoppor-

tune. ,

Depuis plusieurs années, l'Action

Catholique n’a certes pas tenu la

ligne de conduite qu’elle aurait dû

poursuivre dans l’éxécution de son

programme. Une direction indépen-

dante, sire et éclairée lui a certes

fait défaut. La création d'une presse

catholique quotidienne, dans la pro-

vince ecclésiastique de Québec avait-

elle réellement sa raison d'être? Cer-

tains |" mettent en doute. Et des

membres éminents du clergé, s'ils ne

le disent pas tout haut, partagent cet-

te opinion. I! nous a toujours semblé

que la fondation d’un grand hebdoma-
daire catholique, illustré à profusion

et pénétrant dans toutes nos familles

canadiennes-françaises aurait certes

fait un bien plus considérable.

Créer un journal quotidien catholi-

que, l’alimenter sans prendre part

aux choses de la politique, dans un

pays où la religion est en butte à au-

cune attaque ouverte, où la liberté

des cultes est reconnue et respectée,

dans une province essentiellement ca.

tholique, c'était la, nous a-t-il tou-

jours semblé une tâche quasi insur-

montable. Si, au moins, Certains ré-

dacteurs de ce journal avait su gar-

der au journal la dignité et le ton

d'un grand organe moralisateur et re-

Hgieux. Mais Dien sait si l'on n’a pas

toujours su garder une juste mesure,

au journal de la rue Ste-Anne et les

derniers événements qui ont marqué

la campagne contre le magasin de
vins de Beauceville en sont une preu-

ve frappante.

H est évident pour toute personne

qui veut avoir la franchise de ses con-

victions et le courage de les expri-

mer que l'Action Catholique n’a pas

toujours su remplir la mission pour la-
quelle elle a été fondée. I lui a man-

Yué une direction indépendante, s’éle-
vant au-dessus des mesquines consi-
dérations de partis et des intrigues
de castes. Trop de maîtres ont tenu

la barre du gouvernail et trop de mat-
tres partisans lui ont imprimé une
direction qui lui a fait manqué le but
qu'elle voulait atteindre.

Réussira-t-on à la ramener dans la
vole dont elle n'aurait jamais dû s’é-
tarter? Parviendra-ton à l'impré-
8ner de cette esprit de véritable cha-
rité chrétienne que nous respirons et
au nous réconforte lorsque nous !i-

#008 tm journal comme la Croix, de
Paris? Pourra-t-elle reconquérir cet-
{€ autorité bienfalsante et salutaire
qu'elle aurait dû toujours garder dans
on grandes questions nationales et

Iglouses et qui nous l'aurait fait
considérer comme un critérium de
re de vérité? L'avenir nous le

© tL nous Je souhaitons sincère
ment,

Donous n'hésitons pas à dire que,
Attic os Un quotidien catholique a
tre dim ent sa raison d’être dans no-
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UNE APPRECIATION

 

Notre confrère de Québec, l'“ Evé-
nement”, publiait au commencement

de cette semaine, l'article suivant au

sujet de l'affaire du magasin de vins,
à Beauceville. Sous la manchette:

Des méthodes déshonorantes, voici ce

que disait le confrère:
On est au courant de l'histoire du

dépôt de vins de Beauceville, ouvert
par la régie à la demande des autori-
tés civiles de la municipalité et fermé
à la suite d'une intrigue plus ou
moins édifiante. On se le rappelle,
le curé de la paroisse de Beauceville,
dans un document rendu public, a dé-
claré “que le vin avait fait plus de
bien que de mal” parmi ses parois-
siens. Tl y a eu dimanche huit jours,
M. le curé Lambert a donné à ses
ouailles quelques renseignements ad-
ditionnels sur cette piquante affaire.
Parlant du haut de la chaire, il a dé-
noncé les activités des fabricants et
vendeurs clandestins dans cette partie
du comté de Beauce et il a stigmatisé
les hommes de mauvaise foi qui, en
combattant par des moyens iniques,
un commerce légitime et bienfaisant,
ont ‘déterminé la reprise des désor-
dres déplorables causés par l’usage
des boissons frelatées.

Depuis, on à découvert que les re-
quêtes signées de plusieurs centaines
de noms de citoyens et présentées
aux ministre provinciaux pour les
supplier de fermer le dépôt de vins de
Beauceville ne sont qu’une fmposture
de plus à mettre au compte des cham-
pions anonymes de cette bizarre cam-
pagne de tempérance. En effet, une
petite enquête a convaineu les autori-
tés que la majorité des signatures
que contiennent ces pétitions n’ont
jamais été obtenus régulièrement et
qu’elles sont conséquemment fausses!
Ce truc inavouable cache autre chose
d'aussi laid que l'hypocrisie des faux
apôtres de la prohibition dans la ré-
publique américaine. Il n'est pas be-
soin d’un grand effort d'imagination
pour deviner que parmi les instiga-
teurs de cette petite guerre à la régie
l'on trouve quelques-uns des plus
grands vendeurs de “bagosse” de la
Beauce. .. . 12414 21211210

1} importe que justice soit faite
dans un cas d’intrigue aussi vile et
aussi dangereuse. La cause de la so-
briété est mal servie en cette provin-
ce, si la Commission des Liqueurs
n'use pas de ses vastes pouvoirs pour
livrer à la justice les contempteurs
audacieux de l'ordre et de la loi. Nous
avons dit souvent que le point faible
de la régie est de ne point sévir avec
assez de rigueur contre le commerce
clandestin. Dans l'affaire du dépôt
de vins de Beauceville, il se peut qu’il
y ait des gens qui aient agi honnête-
ment en s'’opposant à la vente des
‘boissons légèrement alcoolisées dans
leur district, mais nous avons des té-
moignages nombreux et véridiques
pour démontrer que Certains zélateurs
de cette campagne sont fabricants de
cette liqueur délétère qui fait de si
terribles ravages dans la province
rurale.

Nous n’avons aucun commentaire à

ajouter à cet article et nous attendons

que justice soit rendue à notre dis-

trict, Nous avons toujours eu con-

fiance que la lumière serait faite, un

jour où l’autre. Elle commence à luire

et nous sommes assurés qu'elle ne

tardera pas à se faire au grand jour.

 

-———

L’HON. M. TASCHEREAU

L'honorable M. Taschereau repré-
sente chez nous, en même temps que
l'intelligence et l'esprit, une volonté
de fer que rien ne saurait fiéchir
dans l'accomplissement du devoir, et
une âpreté au travail peu commune.

Le Premier Ministre actuel est
une personnalité dans toute la force
du terme. Naturellement doué de qua-
lités supérieures, il n'a jamais donné
sur l'écuei) de la facilité: 1! a tenu
sans cesse ses brillantes facultés en
haleine, sachant bien que, s'il est pos-
sible d'arriver à de bons résultats
avec le seul talent, on fait encore
mieux avec un talent doublé d’un la-
'beur inlassable. Il a donc travaillé
sans relâche, avec une assiduité al-
Jant jusqu’à l'abnégation.

Député sans interruption depuis
environ un quart de siècle, l’hon. M.
Taschereau, élu à l'âge de 33 ans, n’a
cessé de garder intacte et inattaqua-
Lle une réputation exposée à toutes
les violences et cruautés de la vie pu-
blique; bien plus, il a ajouté à cette
réputation le spectacle d'un homme
de caractère. A maintes reprises, il
à prouvé cette admirable qualité, tout
dernièrement même, lorsque, au cen-
tre de Toronto, il affirmait crânement
les droits de sa race.
Ce n'était pas la première fois qu’-

il affrontait nos compatriotes d'On-
tario. Le 7 avril 1922, il allait à To-
ronto prendre fait et cause pour sa
nationalité. 11 y prononcait un dis-
cours dont la “Semaine Religieuse"
de Montréal disait: “Nous ne croyons
pas nous tromper en affirmant que
ce geste, de si haute portée, et qui
traduit une pensée si juste, et si
droite, fera date dans les pages de
notre histoire. À cent ans de distan-
ce, il rejoint ‘celui de Lafontaine, dé-
fendant en français son droit de par-
ler français.”

L'hon. M. Taschereau est encore re-
lativement jeune. Sa carrière n'est
pas finie. Ses antécédents sont une
garantie de son avenir. Les nombreux
amis qui, le 12 juin au soir, se réuni-
ront au Frontenac en témoignage de
sincère amitié, sauront lui prouver
une fois de plus la conflance que la
province de Québec a mise en lui.

(Le “ Soleil’).

NOUS COLLECTONS
PARTOUT

Nous faisons une spécialité de col-
lecter des comptes de gens qui de-
meuralent autrefois au Canada, Nous
ne faisons aucune charge a moins
que l'argent est payé à vous ou à
nous.
THE NORMAN MERCANTILE

AGENCY
Boîte .42
Juin 22 P.
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NOTRE JOURNAL
 

Nos lecteurs constateront, cette
semaine, que nous publions notre
journal a dix pages. Il en sera ainsi
désormais. Les courriers nombreux
que nous recevons chaque semaine et
l'abondance toujours grandissante
d'articles et d'annonces, nous forcent
à augmenter le volume de notre pu-
blication.
Nous nous efforçons de rendre no-

tre journal aussi intéressant que pos-
sible; nous comptons aujourd’hui
des courriéristes dans plus de trente
paroisses du ditsrict. Les lecteurs de
l’“Eclaireur” nous savent gré de ces
efforts puisque chaque jour, nous
comptons des abonnés nouveaux.
Nous invitons nos abonnés à prêter
la main à nos Correspondants en
nous envoyant toutes les nouvelles
qu'fls jugeront à propos de nous com-
muniquer dans leur propre intérêt
comme dans celui de leur localité.

11 se trouve encore des paroisses
où nous ne sommes pas représentés,
nous demandons aux personnes qui
désireraient nous envoyer des nou-
velles de nous écrire à ce propos.

POUR NOS
CULTIVATEURS

Si nous savions comme il importe,
en matière commerciale, de bien pré-
senter un produit, le succès conronne-
rait vite les efforts des vaillants. En
voisi une preuve évidente:

Le 23 avril on lisait dans le Daily
Telegraph, de Québec:
“Le sucre d’érable est l'un des pro-

duits naturels du Québec, et sous le
rapport du volume de cette produc:
tion la région de la Beauce se distin-
gue entre toutes. Or tout ce qui rap-
porte profit à la Beauce, rapporte pro-
fit à Québec et influe sur la prospéri-
té des affaires de la capitale.”

“Mais, tirons nous bien le plus
grand parti possible de notre indus-
trie du sucre d'érable?

“T] y a quelques jours nous Ache-
tions à New-York, une demi livre de
sucre d'érable gentiment contenu dans
une simple boîte de carton, sur la-
quelle on pouvait lire:

Sucre d’érable pur, de la meilleure
qualité

Mlie Alice Brown, Mohawk Trail,
Shelburn Falls, Massachusetts.

Poids net | Ib.
“Ce sucre n’était nullement supé-

rieur en qualité à celui de notre pro-
pre région, lorsqu'on se donne Ja peine
d'en soigner la préparation. Et il
ne manque pas à Québec de manufac-
turiers qui peuvent fournir au prix
d'un demi sou ou à peu près, des mil-
liers de petites boîtes de carton pou-
vant contenir 14 1b de sucre. (1)

“Mlle Brown a eu l'ingéniosité de
présenter son produit sous une forme
aussi agréable qu’utile, et d’y adjoin-
dre une réclame gratuite que l’on pou-
vait lire sur chaque couvercle de
boîte.
“Cela lui a permis de vendre son

sucre 80 sous la 1b; moins, supposons-
nous, 25% de commission; alors que
le sucrier du Québec n’obtenait que
25 sous la 1b pour le méme produit.

“L’empaquetage, agréable, propre,
sanitaire Imaginé et pratiqué par Mlle
Brown lui rapportait de jolis profits;
sans compter que cet empaquetage ré-
pond à un besoin qui se fait sentir
depuis longtemps”.
“Je jour se fera-t-i] encore attendre

où quelqu’entreprenant industriel qué-
becois suivra l'exemple de Mille
Brown?
“La réponse est aux Beaucerons,

en particulier.”

NOS ORGANISATIONS
AGRICOLES

Nous recevons, pour publication, le
programme des différentes organisa-
tions agricoles, fixées par la Société
d'Agriculture du Comté de Beauce,
Division A, pour l'année 1924. Non
seulement, il nous fait plaisir de pu-
blier ce programme, dans une autre
colonne de notre journal, mais nous
devons de plus féliciter la Société
d’Horticulture de notre comté pour
son travail incessant et à laquelle no-
tre comté doit une large part des
succès de ces organisations agricoles
du passé, et sur l'appui de laquelle
il escompte pour la continuation du
succès de la chose agricole dans le
district.

On se rappelle l’exposition de
Beauceville de septembre dernier,
celle de St-Ephrem, les expositions
du cercle des Fermières, les diffé.
rents concours organisés au cours de
l'année 1923. À chacune de ces occa-
sions nous avons constaté l'intérêt
de plus en plus marqué qu'appor
taient nos cultivateurs à ces fêtes de
l'agriculture: nous avons pu consta-
ter les succès de nos agriculteurs,
l'amélioration toujours grandissante
de leurs exhibits, bref tout le bien
que ces organisations ont fait dans
chaque paroisse du Mistrict de la
Beauce.
Cette année, le programme de la

Société d'Agriculture est plus char-
gé que jamais. Nous n'avons aucun
doute que les directeurs de la Société
seront secondés dans leur travail par
tous les membres de leur Associa-
tion et par la masse des cultivateurs
de la région. T1 nous suffit de nous
rappeler les efforts et le dévouement
de l'agronome dun District M. Alphon-
se Laflamme, que l’on reconnaît dans
ces différentes organisations comme
l'âme directrice pour être assurés du
succès nouveaux qui couronneront les
efforts des organisateurs.
Comme par le passé, notre journal

se fera un plaisir de publier gratui-
tement les annonces de ces organisa-
tions de méme que les compte-
rendus.

REMERCIEMENTS

La famille Philippe Roy, nous prie
de remercier sincèrement toutes les
personnes qui lui ont témoigné de la
sympathie à l'occasion du décès de
M. Roy, survenu la semaine dernière.

Par ordre

 

 

NOTES HISTORIQUES

NOs DEPUTES

(Suite)

L'Hon. François Xavier Lemieux, dé-
puté du omté de Dorchester,
dont la Beauce faisait parti

— 1847-1854. —

 

L'hon. François Xavier Lemieux,
à Lévis le 9 février 1811, du mariage
de Gabrie) Lemieux et de Judith Bon-
neville. Après un brillant cours d'é-
tudes au séminaire de Québec, il en-
tra à l’étude de l'avocat plus tard le
juge Bacquet. Il fut admis au barreau
le 1er avril 1839.

M. Lemieux présenta à la Chambre
d'Assemblée, de la province du Bas-
Canada, le comté de Dorchester, du
12 juillet 1847 au 23 juin 1854 et le
comté de'Lévis, du 8 juillet 1854 au
10 juin 1861.

11 fut membre du Conseil exécutif
et commissaire des travaux publics,
dans le ministère McNab-Taché, du
21 janvier 1855 au 28 mai 1856. I] fut
de nouveau commissaire des travaux
publics dans l'administration Taché-
MoDonald du 24 mai 1856 au 25 no-
vembre 1857. Receveur-général, dans
le gouvernement Brown-Dorion du 2
au 4 août 1858.

Défait aux élections générales de
1861 par l’hon. J. G. Blanchet, il fut |:
élu par acclamation, membre du Con-
seil législatif, pour la division de la
Durantaye le 15 septembre 1862.

L'hon. François Xavier Lemieux,
qui était conseil de la Reine, lieute-
nant colonel de milice, et directeur
de la Compagnie du Grand Tronc,
fut élu en 1863 bâtonnier du barreau,
section de Québec.

Il mourut à Lévis, chez son frère
Antoine Gabriel Lemieux, le 16 mai
1864, âgé de 53 ans, et fut inhumé le
19 du même mois, dans l'église No-
tre[Dame de Lévis, en présence de
plus de 3,000 personnes.

Lucien Lemieux.
Reproduit du Bulletin Historique.

—:0:—

Dunbar Ross, député du Comté de
Beauce, 1854-1861.

Fils de Robert Ross et d'Ann Mc-
Kay, de Dornoch, dans Je Sutherland-
shire, Ecosse, naquit vers 1800 à Clo-
nakilty, Kilkenny, drlande, durant un
séjour temporaire de ses parents en
ce pays. Dunbar quitta 'Irlande à l’à-
ge de trois ans avec ses parents qui
vinrent s'établir à Quévec. TI avait un
frére, Georges Munro Ross, marchand
en cette ville,
Dunbar Ross étudia le droit à Qué-

bec, durant l'espace de six ans, sous
Joseph-François Perrault et Edward
Burroughs, protonotaires conjoints,
et il fut admis à la pratique le 2 fé-
vrier 1835. Le 7 du mois suivant, il
demandait le poste de protonotaire
du district de St-François, mais il ne
l’obtint pas et il continua à prati-
quer à Québec.
En 1847, il faisait parti du bureau

des examinateurs pour l'admission
au barreau.

M. Ross représenta le comté de
Mégantic à l'Assemblée législative du
Canada, du ler mai 1850 au 6 novem-
bre 1851, puis celui de Beauce, du 30
juillet 1854 au 10 juin 1861. I1 fut
solliciteur-général dans les adminis-
trations Hincks-Morin. MacNab-Morin
et MacNab-Taché (sans siège dans le
cabinet), du 31 août 1853 au 23 mai
1856.
En 1869, il pratiquait avec M. Bor-

lase, au numéro 35 rue Ste-Anne.
T1 mourut à Québec (au numéro 3

rue St-Louis) en 1865.
M. Ross a publié: “The Crise Met-

calfe and Lafontaine-Baldwin Cabi-
net defended. Letter of Zeno to the
Legislative Assembly of Canada”.
Montréal, 1844, 44 pp. 8 vo., et “The
Seat of Government of Canada, its
Legislative Council, and Double Ma-
jority Question”. Québec, 1853, 33 pp.
8 vo. N a aussi laissé une brochure
sur l’esclavage, qui n’a pas été pu-
bliée.
Nous devons ces notes à la bienveil-

lance de M, Francis J. Audet, l’érudit
archiviste du département des archi-
ves à Ottawa.
M. Ross était de nationalité écos-

saise, et appartenait à la religion
presbytérienne.

Malgré cela il se fit élire dans le
comté de Beauce où il n’y avait pas
deux cents électeurs de langue an-
glaise. Les Beaucerons, de cette épo-
que, n'étaient pas contre un étranger
au comté. M. Ross, demeurait au No.
2, rue St-Louis, Québec, site actuel de
la nouvelle aile du “Château Fronte-
nac”, sur la rue St-Louis.”

P. A.
(à suivre)

-——_—__  —

LA MAISON J. B. RENAUD

Les contrats d'annonces que nous
avons avec d'importantes maisons
d'affaires de notre district, avec des
maisons non moins importantes de
Québec, savoir même de Montréal,
prouvent toute fa valeur de notre
journal comme médium d'annonce.
Cette semaine, il nous fait plaisir

d'attirer l'attention de nos lecteurs
sur l’annonce en 2ième page de la
maison J, B. Renaud et Cie Inc, de
Québec. Nous sommes heureux de re-
commander & nos lecteurs, qui font
affaires avec les marchands de gros,
la lecture de l'annonce de la maison
Renaud.
Cette vieille institution commer-

ciale que dirigent aves tant de snuc-
cès MM. LeMoine et Chateauvert,
est trop connue des marchands du
district pour que nous en fassions ici
l'éloge. Ces directeurs actuels conti-
nuent la réputation de probité que
les fondateurs de la maison ont su
se créer dans le monde des affaires.
La haute qualité des produits que la
maison Renaud offre, la promptitude
et la régularité dans l'exécution des
commande et l'attention qu’elle don-
ne à ses clients sont autant de titres
qui lui attirent la sympathie et les
faveurs des marchands de notre ré-
gion.
Nous sommes assurés que la mai-

son Renaud étendra d'avantage ses
relations commerciales, déjà nom-
breuses dans notre district.

  

     

  

Boites de Telephone

Appareils de RADIO
Nous avons ajouté à notre commerce, une

iigne nouvelie, celle des appareils de RADIO. A
I'avenir, le public trouvera A Beauceville 'apps-
reil RADIO, une des merveflles du dernier sidcle.
Nous tiendrons également pour l’accomodation
de nos clients et du public, les accessoires néces-
saires à ces machines. Conflez-nous votre com-
made ou recevez nos instructions absolument
gratuites, de notre agent à Beauceville, M. Be-
noft Dussault, ,

AUX COMPAGNIES DE TELEPHONE

Notre assortiment de boîtes de téléphone
est toujours au complet : petites boîtes “Kneb-
by” finies chône doré. Appareil solidement bâti.
Satistaction garantie, prix raisonnables.

Demandez nos prix, écrire ou téléphoner h :

BENOIT DUSSAULT, Agent
BEAUCEVILLE, QUEBEC

CENTURY TELEPHONE CONSTRUCTION COMPANY

Buffalo N. Y. Bridgeport, Ont.
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QUELQUES CHIFFRES
RENVERSANTS

Sur un total de deux billions six cent
millions de pieds de bois de charpente
exportés de l'Etat de Washington l’an
dernier, seulement un et huit dixième
pour cent de ce total n'avait pas subi
un procédé de fabrication quelconque
et rapporté un profit à la scierie.
D'un autre côté, vingt pour cent des
cing cent vingt millions exportés de la
Colombie Anglaise furent exportés
sans aucun procédé de fabrication et
sans aucun profit de ce chef.
Les rapports du service forestier

montrent que les ventes de 1923 des
bois du Nord Pacifique furent quatre
fois plus élevées qu’en 1922, une aug-
mentation de quatre cents pour cent
en une année. Washington a scié en-
viron sept billions de pieds de bois
dans 850 scieries et le produit en fut
évalué à $200,000,000. Les listes de
paie de 125,000 hommes furent de 65
pour cent du total payé en salaires
par toutes les industries de l’Etat.
Les importations de pins japonais,

de sapin et de cèdre s'élevèrent de
trente-cing millions cinq cent mille
pieds en 1919 à neuf cent quatre-vingt
deux millions de pieds en 1922, soit
une augmentation de plus de neuf
cents pour cent par année.
La Bella Coola Logging Co., (Ltée)

de Victoria, C. A, a acheté d’un grand
nombre de propriétaires individuels un
total de un billion de pieds de bois ca-
nadien, se trouvant à 30 milles de 1a
côte et à 300 milles de Vancouver. Les
billots seront expédiés à des scieries
de l’Etat de Washington pour y être
travaillés.
Les exportations de bois de pulpe

du Canada aux Etats-Unis pour le mois
de mars sont de 195,924 cordes, soit
au taux de plus de deux millions trois
cent mille cordes par année, c’est-à-
dire une augmentation de plus de
cent pour cent en une année.
Combien de temps le peuple cana-

dien laissera-t-il g’accomplir cette dé-
lapidation de la forêt canadienne?

FRANK J. D. BARNJUM.
Montréal, le 9 mai 1924,
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“SINCERITE”

Oh ! Ja douce, douce parole:
sincère nmitié ne s’envole
jamais X
Affectueusement dédié à R..

Crois, ami, en mu sincère nmitié,

D'aujourd’hul mais surtout de demain;

Puis, ainsi se moquant du destin:

Mon Ame vers toi, ce soir s'est envolée!

Ta douce sympathie m'attire sans

cesse,

Gravant au plus profond de mon

’ coeur,

Cette pure joie, ce vrai bonheur:

Mon Ame pour toi est pleine de ten-
dresse,

Vivons du présent, vivons de l'avenir,

Laissons là les doutes du passé:

Pardonne si je t'ai offensé:

Mon Ame toujours saura se souvenir!

Ste-Marie, Bce., ce 20 mai 1924.
LILY

HOMMES DEMANDES

“Hommes demandés” pour vendre

notre ligne spéciale de brosses pour

auto, voiture, et articles pour ménage

de maisons dans chaque comté. Auto

ou voiture nécessaires. Nos conditions

sont avantageuses, Donnez Âge, expé-

rience, etc, S'adresser :
FULLER BRUSH Co. Ltd

 

 229 rue St-Joseph,
22 m. 8 f. Québec.

 

Premiere Communion
Choisissez dès maintenant le souvenir que vous

donnerez à votre petit enfant le jour de sa Première
Communion.

Images, livres de messe, plaquettes, chapelets,
médailles, pendatifs, brassards, statuettes.

Plumes fontaines pour enfants, un vrai bijou!
Crayons en or ou argent, rubans de fantaisie

pour montres-braselet, argenterie, etc.

ARTICLES DE TOILETTE

Le plus grand assortiment de poudres de toilette,
de parfums, de crêmes de toutes sortes, de lotions et
d’eaux de toilette, de toute la Beauce!

Toute marchandise expédiée par colis postalest
payable sur livraison. C.O. D.

LA PHARMACIE DESCHENES
BEAUCEVILLE
 

Quelques organisations agricoles
Beauce, Division A. 1924

ORGANISATION DE COMTE

Exposition de comté, Beauceville. ....................... .... $1,200.00
Concours de semences enrégistrées. ......................... 200.00
Concours de légumes (Choux de Silam)...................... 45.00

Concours (de PALALES. . . .. ..ovt ttreae 45.00

Concours de tréfle. .....iiaes 76.00
Organisation pour la vente du sucre.

Organisation pour la vente des laines.

ORGANISATIONS PAROISSIALES

BEAUCEVILLE

Concours de jeunes éleveurs de pores... .......... conn, 150.00

Concours de jeunes éleveurs de brebis. ....................... 150.00

Exposition @ABNCAUNX. «o.ootitties 200.00

Exposition du cercle des fermidres..........................

SAINT-GEORGES

Concours de jeunes éleveurs de porcs.......4.000041 50050000 0

Exposition d'Agneaux.......04540 24482 e Sa eee a aa a a Sa ee ra

Exposition paroissiale........202202 4014 < se see see ee se ea sets +

Champ de démonstration

 

Champ de démonstration
Exposition d'Agneaux......00200 805820 s eee see sea tee 0e ec en

Concours de jeunes éleveurs, .. 420005000000 5404 ea sa see 0 +

Champ de démonstrution.....1000000 00000550 0 see eee 000

Exposition scolaire..........0120000 0040 sa ae see 0100

Station avicole.......200202004 000 1e 0 a 0 a a 04e es a 0 a eee 00

 

SAINT-FREDERIC

Ferme de demonstration. .......c..veinere

Exposition scolaire..........coseCerra aeas ‘

Concours de plantes-sarclées..........….8..05 0000000000 0000

SAINT-VICTOR

Exposition horticoles............….0<..5 0000 e ee nana es eee e ces

Concours de légumes..........200000 000 see enter nee der A0 06

SAINTE-MARIE

Wxposition paroissinle, ..... oieiia

Exposition du cercle des fermières.. 000000000000 6000 a 1006

Concours .….....0..20000 0000000000 ‘an

Station eXperimentale. ......coins

Concours d'étable.........000000 00e se see ea ee res ere cree

Exposition scolaire... se ess een een ee raser ee

ALPHONSE LAFLAMME,

Agronome
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Avez-vous déjà goûté
du véritable thé vert ?

LE THE VERT

"SALADA”
est une véritable révélation pour ceux qui ont cru jusqu'ici que les
seuls thés verts étaient les ‘thés du Japon” ou les ‘thés verts de
Chine.’ Sa saveur est exquise—ne provient que des feuilles de
thé de premier choix fraîchement préparées. Sur réception d'une
carte postale nous en expédierons avec plaisir un échantillon.
SALADA, MONTREAL.

LES MONUMENTS
HISTORIQUES

Québec, 3 mai.— Nous avons déjà
parlé, d'une manière générale des mo-
numents historiques que la province
de Québec a non seulement conservés
mais qu’elle s'est efforcée de multi-
plier suivant les circonstances et sui-
vant le nombre des hommes illustres
dont elle à voulu commémorer la mé-
moire. ;
Nous voulons aujourd'hui donner

quelques détails au aujet de certains
monuments commeémoratifs, spéciale-
ment ceux qui ont été élevés dans
notre ville et dont plusieurs remon-
tent à près d’un siècle d'existence.
Et parmi les plus anciens, citons le

monument Wolfe et Montcalm et le
monument des Braves. En effet, pen-
dant le régime français, à l’exception
d'un buste en bronze de Louis XIV,
érigé en 1686. les seuls monuments
furent des croix de bois. :

C'est le 15 novembre 1827. sous la
présidence de Lord Dalhousie, qui en
avait lancé l'idée, que fut posée la
première pierre du monument Wolfe
et Montcalm. L’inauguration officielle
eut lieu le 8 septembre 1828.
Ce monument füt placé à l’endroit

connu aujourd'hui sous le nom de
Jardin du Fort, c'est-à-dire 1e parc si-
tué au-dessus de la Terrasse.
Comme son-nom l’indique. ce monu-

ment était destiné à commémorer la
mémoire des deux généraux qui diri-|
géaient à la bataille des Plaines d’A-
braham et qui trouvèrent tous deux,
dans cette bataille, une mort glorieu-
se.
Les dessins du monument avaient

été faits par le Capitaine Young, du
70ème régiment et avaient mérité le
premier prix au concours organisé à
cette occasion. Le monument est un
obélisme de cinquante pieds assis sur
un cénotaphe de quinze pieds de hau-
teur.
Sur une des faces du cénotaphe, on

lit une inscription en‘’ldtin qui se tra- |
duit ainsi :

Leur courage leur a donné même
[mort;

L'histoire, même renommée;
La postérité, même monument.

Les noms des deux héros apparais-
sent en gros caractères, Montcalm, du
côté droit: Wolfe, du côté gauche.
Une autre inscription explique le but
du monument.
Elevé en 1828, ce monument dut

être restaurer en 1869 et à cette oc-
casion il y eut une seconde inaugura-
tion le § septembre.
Le 18 juillet 1855, avait lieu, au mi-

lieu d'une brillante cérémonie, la po-
se de la première pierre du monument
des Braves, élevé sur le chemin Ste-
Foy, à un endroit où furent décou-
verts de nombreux ossements. On
était sur le champ de bataille de Ste-
Foy, et le 5 juin 1854, on donnait la
sépulture chrétienne aux ossements
retrouvés.

La Société St-Jean-Baptiste eut
alors l'idée d'ériger un monument à
la mémoire des braves qui, en 1760,
avaient combattu sous les ordres de
Lévis et de Murray. Le monument fut
inauguré officiellement le 19 octobre
1863.
Ce monument consiste en une co-

lonne de fonte cannelée placée sur un
piédestal qui repose sur une base en
pierre. Une statue de Bellone couron-
ne la colonne. Cette statue fut donnée
par le Prince Jérôme-Napoléon qui
visita Québec en 1863. À chaque coin
du piédestal, on a placé un mortier
de bronze.
Sur la face du monument, on a ins-

crit :

Aux Braves de 1870
Erigé par la Société Saint-Jean-

pre

ray. avec les armes de l'Angleterre;
de l’autre, le nom de Lévis, avec les
armes de Ia France, Le monument
porte aussi un bas-relief, représentant
le moulin Dumont et les armes du
Canada.
Ce monument a une hauteur totale

de soixante et quinze pieds.
Ce ne sont pas là les seuls monu-

ments élevés à la mémoire de Mont-
calm, Wolfe et Lévis à Québec.
Wolfe a un monument, érigé sur les

Plaines d'Abraham, prés de la prison
actuelle: une méridienne avait été
placée à cet endroit d'advord en 1790,
une colonne tronquée la remplaça en
1832, laquelle fit piace, en 1849, à une
colonne surmontée d'un casque et
d'une épée antique; en 1913, cette
dernière colonne était à son tour rem-
placée par une autre de ‘mêmepierre
et de même forme.
Une statue de Wolfe fut placée en

1894 dans une des niches qui ornent
la façade du Palais législatif à Qué-
bec. Cette statue est l’œuvre du
sculpteur canadien, Philippe Hébert.
Le gouvernement provincial ne pou-

vait ignorer la gloire de Montcalm et
c'est encore Philippe Hébert qui fut
chargé de faire la statue du marquis
de ‘Montcalm: cette statue fut placée
dans une des niches en même temps
que celle de Wolfe.
En 1911, un monument Montclam

était élevé sur le parc Montcalm, face
à la Grande Allée, à quelques centai-
nes de pas de l'endroit où le héros fut
blessé à mort. Ce monument consiste
en une statue représentant Montclam
blessé: c'est la reproduction exacte
du monument Montcalm de Vestric-
Candiac, en France, lieu de naissance
de Montcalm.
Une statue de Lévis fut placée dans

unedes niches du parlement en 1896.
Deux ans plus tard, le 21 septem-

bre 189$. lord Aberdan dévoilait, en
présence d’une foule immense, le mo-
nument élevé sur la Terrasse à la mé-
moire de Champlain. C’est une oeu-
vre française. Paul Chevré et Paul
Le Cardonel. tous deux de Paris en
sont les auteurs; la pierre est du
granit des Vosges, la statue et le
haut-relief ont été exécutés à l'usine
de Sommevoire (Haute-Marne).
Champlain est représenté debout

saluant le Canada. Le haut-relief, sur
le piédestal. porte une femme, qui,
représentant la ville de Québec, ins-
crit dans ses annales les hauts faits
de son fondateur, puis le Génie de la
navigation et la Renommée rappel-
lent les faits de Champlain, naviga-
teur et fondateur. La cathédrale de
Québec, des cartouches avec les ar-
mes du Canada, de Québec, de Broua-
ge, ville natale de Champlain, appa-
raissent sur ce monument.
Des inscriptions rappellent les prin-

cipaux faits de la vie de Champlain,
et disent la générosité des citoyens
qui ont contribué à l'érection de ce
monument,

IRENEE MASSON

—->

A VENDRE
 

Quatre boilers (bouilloires) couchés
et un vertical, avec engin. Perçoir à
vapeur (steam drill), pompes de tou-
tes sortes, valves depuis trois lignes à
14 pouces, deux cents livres de mercu-
re. FPoulies de toutes grandeurs, en
fer et en bois; jacks (vies) de toutes
grandeurs, jusqu'à 35 tonnes; chaînes-
blocs, cables en fibre et en acier de
toutes grosseurs; piques, pelles, tar-
rières, tuyaux et tubes en fer, barres
de fer, rivets de 1 ligne à 5 lignes,
scies, godendards, etc.
Un élévateur pour exploitation mi-

nière.
Pour plus amples détails, s'adresser

par téléphone ou malle:
THOMAS LESSARD,  Baptiste de Québec, 1860.

D'un côté apparaît le nom de Mur-

Gardien des Mines,
j.n.o. Beauceville.Est. P. Q.

 
 

Le Gouvernement
Approuve la

DRE-A-PATEPOU

Surau-dela de 150 différentes
Poudres-à-Pâte examinées par le

département de la Santé Publique—
quatre seulement furent trouvées ab.
solument saines,hygiéniques, à base
de phosphate pur et ne contenant
as d’alun. La Poudre-à-Pâte
uritas est une des quatre.

Cette poudre,la seule du genre fabriquée
dans la Province de Québec, est aussi
efficace qu’elle est pure et saine.

Unecuillerée rase suffit quand larecete
te indique une cuillerée — à moins
d'indications contraires. Donc, c’est
unépoudreéconomiqueäemployer.

Votre marchand vend les‘produite
Puritas—tous faits à Québec—et
tous sont empaquetésavec des
coupons donnant droit à des
primes de valeur,

Demandez les Produits
PURITAS

PURITAS LIMITÉE
Québec 

BEAUCEVILLE, BEAUCE, P.Q, JEUDI 22 MAI 1924

 

 

MELANCOLIE

 

Pourquoi donc est-il des jours où
l'âme s'assombri et s’affaise comme
une fleur battue par un vent d'orage
et toute ohargée de gouttes de pluie
qui la penchent vérs la terre ?
Quel souffle a passé sur nous!

D'où vient que nous nous sentons si
faible et si triste ? Cet accablement
est coupable; car la fermeté dans le
‘bien, la résignation tranquille et l’es-
pérance persévérante font partie de
nos devoirs et quoi qu'il nous arrive:
contrariétés, déceptions, épreuves du
dehors ou répugnance du dedans nous

patientes c’est la loi du chré-
tien.
Nous le savons, nous le compre-

nons, nous le voulons mafs le faisons-
nous ? Ne suffit:il pas d'un mot qui
nous afflige, d'un regard ou d’un sou-
rire qui nous blesse, de moins encore,
d’une simple pensée de notre esprit,
toujours si promgt à juger et se trom-
pant si souvent pour nous troubler,
nous irriter ou nous abattre comme
moi-même aujourd'hui ! Que devien-
nent nos plus généreuses résolutions ?
Où sont nos luttes, nos combats ? Ah!
nous ne voulons pas rester dans cet
état qui n’est pas la vie! Mais que
faire pour en sortir ? Prier, prier tou-
jours et surtout implorer le secours
de Dieu. Nous vivons donc malgré
tout, nous marchons en avant, et la
douleur, même la plus poignante, ne
saurait clouer une âme sur place, ni
anéantir les aspirations d’une nature.
Devons-nous donc demeurer toujours
ainsi dans l'isolement de la pensée in-
time des impressions, du sentiment
sans ‘que près de nous un seul esprit
pit jamais nous comprendre et par-
tager avec. nous un peu de cet aliment
indéfinissable .dont ne peuvent: se
passer ceux qui ont l'habitudé‘de s’en
nourrir !
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Gratis—Livre de Recettes
Ecrivez à The Borden
Co. Limited. Montréal.

ST.C. 51-24

  

QUE FERONS-NOUSDE NOSFILLES

. Telle est la question qui a été posée
à un concours.

Et voici la réponse qui a obtenu le
prix :

Faisons-en d’abord des chrétiennes.
Donnons-leur une bonne instruction

élémentaire, puis apprenons-leur à
préparer un repas convenable, à la-
ver, repasser, raccommoder les vête-
ment et les bas, à tailler et à coudre
les habits.

Qu’elle se rappelle qu'une bonne
cuisine épargne bien des frais de mé-
decin et de pharmacien.

Dites bien à vos filles qu'un billet
d'un dollar se compose de 100 sous,
et que si on ne sait pas économiser
un sou on est bien vite au bout de
son écu. Dites-leur qu’épargner c’est
dépenser moins qu’on ne gagne et
qu’on doit s'attendre à la misère
quand on dépense plus que ses reve-
nus.

Enseignez-leur bien qu'une robe de
coton payée habille mieux qu’un vê-
tement de soie sur lequel on doit de
l'argent.

Apprenez-leur à aimer les fleurs et
en général, toutes les oeuvres de
Dieu.

Que leur oui soit oui et que leur
non soit non.
Quand viendra le temps de les ma-

rier, persuadez-leur que le bonheur
dans le ménage ne viendra pas de la
fortune ou de la situation de leur
mari, mais de ses qualités morales et
de son caractère.

——————

‘BébéFaitSes Dents
Il lui faut un riche
aliment ossifique

l'Emulsion Scott
le lui fournira en

abondance

PRÉVIENT
LE RACHITISME

        

  

 

 

DES RECETTES
GRATUITES POUR

LES VOYAGEURS

Le Chemin de Fer National du Ca-
nada vient encore d’innover un moyen
de plaire aux voyageurs qui mangent
dans ses wagons-restaurants. Il a fait
imprimer sur des cartes postales deux
ou trois recettes de plats préparés
par les chefs des wagons-restaurants
et qui sont souvent demandées par
les voyageurs.

Il ne se passe pas de voyage sans
que des voyageurs et surtout des
voyageuses ne demandent aux gar-
cons de table la recette de tel ou tel
plat qui leur ont plu particulière-
ment. Règle générale ce sônt des
mêts apprêtés spécialement par les
cuisiniers de la Compagnie.
. Ces recettes sont toujours données
avec plaisir, mais les demandes de-
venant de plus en plus nombreuses
et afin d'obfiger tout le monde, M.
Walter Pratt, gérant-général du ser-
vice des wagons-lits et des wagons-
restaurants a décidé de faire impri-
mer ces cartes de recettes qui sont
placées sur les tables dans les wa-
gons-restaurants où tous les intéres-
sés peuvent les prendre et les em-
porter.
Ces recettes seront changées de temps à autre, dit M. Pratt, de sorte

lqu’il sera toujours possible de s'en
progurer pour des plats de saison.

devons rester fortes, courageuses et lit

Âl en eut été de même.

UNE MERE ENERGIQUE
meer

Les parents, jadis, savalent se faire
respecter de leurs enfants et leur

donner pour la vie une trempe virile,
M, l'abbé Idoux, qui vient de mourir
en France, racontait eur son enfance
une anecdote qui montre quelle mère
il avait.
Un dimanche soir, le frère aîné de

M, l'abbé Idoux avait demandé la

des amis irréprochables. La mère re-
usa,
—(’est comme cela, dit le frère

aîné avec humeur, je m’en irai.
Mais il n’insista point et gagna son

Le lendemain, à son réveil, il trou-
va, rangées sur la chaise, deux che.
mises et ses hardes.
-—Tiens, qu'est-ce que cela ?
—Cela, c’est ton paquet. fVa-t-en

-—Mais .,... +
mais

quet, tristement, et vint nous “dire
adieu.
Le soir, vers neuf heures, au mo-

ment de la prière, 11 rentra; mais on
ne lui adressa pointla: parole. Le len-
demain matin également, on ne sem-
ble point prendre garde à sa présence.
Nous voilà tous partis aux champs, le
laissant seul près du foyer, la ‘tête
dans ses mains. ;
Le second jour il se hasarda àdire,

au moment où la mère distribuait à
chacun la tâche de la journée.
—Et moi, vous ne me commandez

rien. : ; ;
—Quand

manfera. 2
—Mère je vous jure d'obéir.
—Toujours ?
—Toujours
—Alors, va reprendre ta- place.
L’ainé des frères de M. l’abbé Idpux'

avait alors vingt-deux añs. A “trente,

   tu sauras obéir, on te

  

Aujourd'hui, on jetterait sans ‘doute
de hautscris si une mère employait
de tels moyens à l’égard de ses fils.
L'éducation du temps “passé avait
pourtantdubon car elle formait-des
hommes.

ETAPRES?ETAPRES?

Un-jeune homme riche, noble, intel-
ligent, “mais "peu chrétien; racoñtait
un jour ses projets d’avenir devant un
prêtre. *

—Qu'espérez-vous
l'homme deDieu.
—J'ai dévant moi, répliqua le jeune

ne; ‘1a plus belle carrière à par-
d’abord, je vais me livrer à

donc ? lui dit

  
—Après ?
—Après, j'arriverai aux dignités et

aux -honneurs.
—Et aprés ?
—Apres, “ma vie s'écoulera heureu-

se, honorée.
—Etaprès ?
—Après, viendra la vieillesse; il

faudra bien finir par faire comme les
autres, il faudra bien mourir
—Et après ?
Un frisson parcourit les membres

du jeune homme. Il n'avait jamais
pensé à cet après.
—Vous ne répondez pas, jeune hom-

me, lui dit gravement le prêtre. Vous
ignorez peut-être ce qui se passera
après Après votre mort, votre
âme paraîtra devant Dieu et sera ju-
gée selon vos oeuvres bonnes ou mau-
vaises .....: Après, si vous êtes trou-
vé juste, vous serez sauvé: si vous
avez suivi vos passions, si vous êtes
mort en état de péché mortel. vous
serez damné Pensez-y bien.

La loi permet
l’importation des
Bières et Porter
pour usage
personnel.

Malgré que la prohibition existe
dans vutre place, tout citoyen a le
droit d'acheter de tout épicierlicen-
gié de la Province, les Bières, Porter
ou Lager dont il a besoin pour son
usage personnel, et se les faire expé-
dier directement à son adresse, soit
parexpresse ou parfret.

 

En vous adressant à aucun des
épiciers licençiés, à Québec, vous
recevrez des lormules de commandes
avec listes de prix des CELEBRES
BIERE ET PORTER BOSWELL,
etils s'occuperont de remplir promp-
tement toutes commandes.

QUELQUES LICENCIES: Adj.
Drouin, 361 rue St. Paul; Ls. Mer-
cier & Cie, 117 rue St. Paul; P. L
Turgeon, Enrg., 15 Marché Finlay;
Frs. Bourret, Enrg., 145 rue St.
Paul; J. P. Guy, Enrg., 152 ruc St.
Paul; J. A. Beaudet, 20 Marché
Champlain.

LA BRASSERIE BOSWELL,
La première Brasserie au Canada,

Fondée en 1668.
er—E— , ————

AVEC OU SANS FEMME

Oh! je ne veux pas parler de Mon.
sieur Grostrain et de Madame Grosse-
traîne qui ne s'accordent pas en mé-
nage, ni de Monsieur Léger et de Ma-
dame Légère qui ne ménagent pas en
s’accordant ...... ¢
Vous ne comprenez pas? Lisez alors

avec moi cette histoire :

Durant la guerre de 1776, comme
dans toute hostilité, #! y eut des pri-
sonniers de guerre.
On les emmenait en Angleterre et,

trop nombreux pour les recevoir dans
les prisons de l’Etat, il fallait frapper
aux portes des châteaux.
A Winchester, la maison du roi ser-

vait de prison aux malheureux Fran-
çais, prisonniers de guerre.

Une terrible fièvre contagieuse se
déclare parmi les captifs, et en peu
de temps, la mort commençait son
oeuvre au château.

Il y avait parmi les malades des ca-
tholiques et des protestants. Les ca-
tholiques recevaient les consolations
de l'Eglise par le ministère de deux
od(rois prêtres qui résidaient dans la
ville.
Par contre, l'Eglise d’Angleterre

avait, dans chaque paroisse de Win-
chester, un ministre résidant: de plus,
Il y avait le Révérend Doyen, etc,
payés par l'Etat, et, sur ce nombre,
pas un, pas un seul ne se rendit por-
ter la moindre consolation aux pau- 

permission de sortir une heure avec je

ailleurs puisque tu n’es plus bien ici,}£

DETOHRETHOHHES
x
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The Quaker Qatspmpary
RORTESE PITUNDOMOUEE 11 SHRATOON

 

Bonhomme Quaker

blé du Manitoba.

une forte production de pain.  Sur chaque sac apparaît le Petit

  

  

Notre farine Ivoire
Deuxièmequalité faite aussi entièrement de

mit Excellente pour les bou-
langers ainsi que pour ceux qui veulent

à la maison.
cuites à domicile.

meilleurs gâteaux.

  
Rien, après tout, n’est aussi bonset ne donne autant
satisfaction, que le pain,les tartes et lesgâteaux cuits

Donnez à votre famille des choses
Employez la Farine Quaker et

vous aurez des pains plus gros et de texture plus
délicate, des croûtes de tartes plus légères, de

La Farine Quaker n’a pas de
supérieure quant à la qualité. Elle cuit toujours
de la même façon. La cuisson du pain à domicile
est facile avec le procédé Quaker. Demandez par
lettre nos recettes éprouvées. Elles sont gratuites.

farine Quaker
Toujours la même,toujours la meilleure

Chaquesac de farine Quakerest garanti
donner satisfaction absolue.

Nourriture Schumacher
La nourriture proportionnée pour bestiaux.

Ful-O-Pep
La nourriturescientifique pour volailles.

Produits des minoteries Quaker, Peterborough et Saskatoon.   236F
 
 

Ed. Lacroix, St-Georges de Beauce.

çurent les consolations catholiques et
eurent la suprême consolation de
mourir catholiques. c

Quelle est la raison donnée par
tous ces Révérends pour s'abstenir de
visiter la prison ? ’
Le Dr Milner, un protestant, écri-

vant au Dr Sturges, un autre protes-
tant —en donne la réponse suivante:
“M ne faut pas apporter la fièvre
contagieuse dans leurs foyers, le sort
de la femme et des enfants peut en
dépendre.” ’

Conclusion :
!

Tirez-la  vous-mê-
mes

“Brindiile.

  

TERRE A VENDRE

Située dans le beau village de Lac
Etchemin, ayant 225 acres de superfi-
cie. 125 acres de culture. Coupe de
bois pour 200 cordes, grandeur de la
grange; 70 x 50, batie sur le plan du
Gouvernement, roulant complet; fau-
cheuse, rateau, herse à disques, épan-
deur d'engrais, moissonneuse, batèuse
double, hachelégumes, hache-paille,
voiture d'été et d'hiver. Sucrerie mo-
derne, ayant 300 érables.
Le tout à vendre en bloc ou séparé-

ment. ;
Pour toute informations et condi-

tions s'adresser;

M. ALPHONSE POULIN, vres malades, et, en conséquence,
heaucoup de figvroux protestants re.  Hoteller,

22 mai. Lae Etohemin, Dorohester,

DISTRIBUTEURS
Wilbrod Roy, Valley-Jonction, Bce.

Chas. Bolduc, Joseph Cloutier, St-Ephrem de Beauce.
E. J. Turcotte, Bast-Broughton, Bee.

P. F. Renault, Ltd. Beauceville, Bee.
Aug. Perron, St-Joseph de Beauce.

  
 

ENCOURAGEONS
 

  

Soutenons le journalde notre district,

Vous assurent une exécutionparfaite des 1mM-
pressions que vous voudrez bien nous confier. Per-
Mmettez-nous de prouver la qualité de notre service.
Nosprix sont modérés.

Les petits ruisseaux font les grandes rivières,
nous apprécierons les plus hutnbles commandes.

Point n’est besoin d’énumérer les travaux que
nous sommes en position de faire:
NOUS IMPRIMONS TOUT CE QUI EST SUSCEP-

L’“Eclaireur” Limitée

; nos imprimés.

> COMPETANTS

TIBLE D'ETRE IMPRIME

Imprimeur-Editeur-Papetier

‘

NOS PROPRES
INDUSTRIES

UN ATELIER MODERNE ET DES OUVRIERS

BEAUCEVILLE   
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Grillé à point,

Undes
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D’AGRICULTURE

pIVISION A DU COMTE DB

BEAUCE

  

Allocation No 1

 

AVOINE

Noms des Concurrents. Adresse. Points

conservés. PRIX.

I. Emery Roy, St-Georges, 93. $25.00

9, Siméon Poulin, Beauceville, 92.6,

823,00; 3. Edmond Loignon, St-Côme,

42.4, $2000; 4. Jos Bolduc, Beauceville,

89», $15.00, 5, Gédéon Tardif, St-Victor
Gr], $17.00; 6. François Ferland, Ste-

Marie 02. $15.00: 7. Omer Pomerleau,

Beanceville, $1.4, $13.00: 8. Charles Ha-

me), Benuceville, 91.3, $12.00; 9. Jos O.

Grondin, St-Joseph, 91.2, $10.00; 10 P.

Rodrigue, Beauceville, 91. $9.00; 11 A.

Caron, Beauceville, 90. $8.00; 12 Joseph

Bernard, St-Vietor, 89.8, $7.00; 13 Ho-

noré [abrceque, Ste-Marie, 89.6, $6.00;

14 Alfred Bolduc, Beauceville, 89.2,

$5.00; 15 Georges Fecteau, Ste-Marie,

$9. $4.50: 16 Charles Bolduc, Beaucevil-

le, $8.5, $4.00: 17 Jean Hébert, Ste-Ma-

rie, 8%. $3.0u: 18 Georges Potvin, Beau-

cevilie, 87.4, $2.50; 19 Joseph Champa-

gne. Deauceville, 87.2, $2.00 ainsi que

les autres qui suivent, 20 Ed, Jolicoeur

St-Vietor. 87; 21 Godfroy Bernard, St-

  

   

Victer,. 565; 22 Gédéon Pomerleau,

Beauceville, 86.6; 23 Oram Poulin, St-

Viewr, 86.2; 24 Cléophas Roy, Beauce-

ville. sb: Josaphat Rodrigue, Beau-

ceville, 26 Henri Faucher, Ste-
27 Joachim Prevost, Ste-

Marie, $4.4; 28 Jos Bolduc, St-Victor,

s4: au Napoléon Poulin, Beauceville,

83.5; 31 Ernest Poulin, Beauceville, 83.4

32 Charles Veilleux, Rang Ste-Marie,

«32: 34 Olivier Poulin, St-COome, 82.6;

35 Napoléon Touchette Beauceville, 82.4

36 Esdrus Vellleux, Beauceville, 82: 37

Jules Veilleux, St-Victor, 81.8; 38 AI-

tred Veilleux, St-Georges, 81; 39 For-

tunat Jacques, St-Joseph, 79.6: 40 J. A.

Poulin, St-Come, 79.4: 41 Godfroy Joli-

coeur, Brauceville, 79.2; 42 Jos Bernard

Beauceville 78.8: 43 Remi Bolduc Beau-

ceville, 78.6; 44 Philias Lessard, St-

Joseph, 78.4: 45 Hormidas Poulin, St-

Marie, 85.7;

 

   
Come, 7 46 Majorique Roy. Beauce-

ville, 75; 47 Louis Lessard, St-Joseph,

T4.

Société Agriculture Division A Comté

de Beauce

CONCOURS DE TREFLE

Nems des Concurrents. Adresse. Points
conservés. PRIX.

1. Wilfrid Bisson, Beauceville, 68.2
$26.00- 2. Philias Lessard, St-Joseph.
67. &, 815.00; 3. Olivier Poulin, St-Côme
66. 2. 812.00; 4. Esdras Veilleux, Beau-
cevilie, ÿ6, $10.00; 5. Emery Roy, St-

Georges. 65. $8.00: 65, Paul Rodrigue.

Beauceville, 64. $6.00; 7. Louls Lessard

St-eseph, 63, $4.00,

meies

Dr. A. D. BEAUDIN
Médecin-Chirurglen

Bureau, sur la rue du Couvent
Voisin du bureau de Poste

Téléphone Rural

ST-GEORGES-Ouest. - Co. BEAUCE

  

Moulu à point,
D'un goût exquis,

FameuxproduitsVictoria”
%  LAPORTE-MARTIN LIMITÉE -MONTREAL-OTIA ™41 erJu5 Ja I

 

La Satisfaction Réelle ,
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RECETTES

Outre les articles de journaux et les
conférences, le Ministre de l'Agricultu-
re fait donner par nos conférencières
des démonstrations spéciales sur l'em-
ploi du fromage canadien dans la cui-
sine.
Ces démonstrations pratiques seront

faites dans les principales villes et les
principaux centres ruraux de la pro-

vince de Québec afin que la plupart de
nos ménagères canadiennes puissent
en bénéficier. Nous invitons bfen cor-
dialement toutes les dames et les jeu-
nes filles des villes et des campagnes
à assister À ces démonstrations. Elles
en retireront de précieux renselgne-
ments.
De petits pamphlets de recettes se-

ront distribués, lors des démonstrations
et conférences ainsi qu'à tous ceux qui
en feront la demande au Service des
Publications, Ministère de l’Agricultu-
re de Québec; mais pour le bénéfice
de nos ménagères, qui pour une raison
ou pour une autre ne pourront se pro-
curer ces pamphlets, nous donnerons

ci-après quelques-unes de ces recettes

et des menus au fromage canadien.
Toutes ces recettes ont été expéri-

mentées plusieurs fois par nos instruc-
trices et par nombre de nos fermières

et toutes ont obtenu les meilleurs ré-
sultats, Vous pouvez donc les employer
sans aucune crainte.

RECETTES

Soupe au fromage.
Préparer une soupe au riz ou au ver-

micelle, maigre, à laquelle on ajoute du
fromage râpé avant de la servir. Plle
est excellente au goût et fort nourris-

sante pour les jours maigres.
Plat au fromage.

Une livre de fromage contient autant

de valeur nutritive que 2 1-2 livres de

viande. Le fromage peut être ajouté à

la sauce blanche et servi avec du riz

bouilli ou des légumes et sur du pain

grillé.
Le fromage est mélangé aux restes

de bouilli de céréales et cuit au four

en. soufflé, ou formé en galettes que

l'on met au four. On fait frire dans la

poêle avec un peu de graisse.

MENUS

— Petit déjeuner pratique —

Oranges, Rôties et fromage. Biscuits

sucrés, Café au lait.
— Diner maigre—

Soupe aux pois, Pain au fromage et

aux noix, Patates en robe, Blanc-mange

à la crème. Fromage nature, Thé et

lait.
— Souper maigre—

Soupe au riz, Oeufs au four avec fro-

mage, Patates frites, Biscuits et gelées

de pommes, Thé et lait.
HENRI! PLOURDE, B. 8. A.

  

GARAGE A VENDRE

 

Garage en trés bon ordre, avec ou-

tillage si désiré, “Tank” à gazoline,

en dehors. Résidence très confortable

au 2ième étage.
Le tout à vendre à d’excellentes

conditions pour cause de maladie.
Adresser immédiament à :

Alex. Caron,
Lac Frontiire, Québec.5 juin

Un char luxueux
à un prix modéré

Peu Couteux D’achat et:
D’entretien

—cependant elegant et confortable

NOUVEAU dans tous ses détails, cepen-
dant, strictement du type McLaughlin-

Buick, le Sédan Master Four McLaughlin-
Buick du modèle 1924, à cinq passagers,
démontre bien l’objectif de la MeLaughlin-

Buick consistant à donner une satisfaction
toujours croissante.
renferme tout ce que
fort et puissance.

D’un prix modéré, il
désiré—élégance, con-

Sa nouvelle carrosserie
“Fisher”, son nouveau chassis, gardeboue et
radiateur, bouchon de remplissage, marche-
pieds d’aluminum, pare-chocs—son puissant -
moteur McLaughlin-Buick soupapes-en-téte—
ses freins robustes et éprouvés,.contribuent
tous à la plus grande mesure d’utilité que
l’on
Modèle du Canada”.

uisse s'attendre de “L’Automobile

Informez-vous auprès de nous du plan de paiements différés G.M.A.C.

J. P. MOREAU, Agent
ST-JOSEPH, .

BU
pre

 

SLAUGHLIN-BUICK-

C-116F

- Co. BEAUCE

  

‘jde richesse

BEAUCEVILLE, BEAUCE, P. Q, JEUDI 22 MAI 1924

LES FORETS du CANADA

 

Afin d'apporter, comme il l'a dit
lui-même, “sa modeste contribution à
la semaine de la protection forestiè-
re”, Sir Lomer Gouin a bien vouly
parler, sous les auspices du Service
de la protection forestière du Chemin
de Fer National du Canada, de la
question forestière dans Québec. Son
discours, plein de judicieux conseils,
a été transmis d'un poste de radio-
téléphonie de Montréal par l'entremi-
se du Chemin de Fer National du
Canada.
Après avoir dit que la province de

Québec retirait plus de 4 millions de
revenus par année de nos forêts, sir
Lomer montra comment ces dernières
protègent la source de nos cours
d'eau, empêchent les inondations, ré-
gularisent le débit de nos rivières, as-
surent Ja production de l'énergie élec-
trique et influent sur les conditions
climatériques.
Parlant des feux de forêts, sir Lo-

mer Gouin dit qu'ils causent de
grands ravages dans la province de
Québec, mais que cette dernière n’est
pas la seule À souffrir de la “vague
rouge”; tous les pays du monde ont
à subir ce fléau. I] annonce que le
gouvernement provincial a placé par-
tout dans Québec des milliers de gar-
des et d'assistants pour aider les co-
lons à brûler leurs abatis en temps
Propice et éviter ainsi de nombreux
désastres.
“Le problème de la protection de

nos forêts”, dit l’orateur, “peut se
résoudre par une direction unique,
une organisation efficace, une éner-
gique campagne d'éducation et la co-
opération de tous les intéressés. Je
comprends que le gouvernement pro-
vincial ainsi que les marchands de
bois et certaines municipalités rura-
les ont fait de grands sacrifices pour
s'assurer les services d’un personnel
compétent, bien rémunéré et bien di-
rigé, possédant un outillage complet
et les moyens de découvrir et de com-
battre les feux de forêts. T1 faut que
ces efforts soient secondés par les
colons, les chasseurs, les mineurs, en
Le mot par tous ceux qui vont en fo-
rêt.”

Sir Lomer remarque que la plupart
des feux de forêts sont dus à la né-
gligence et à l’imprudence et que dans
beaucoup de cas leur virulence est
augmentée par les déchets laissés
dans la forêt par les exploitations fo-
restières. En passant il félicite les
administrateurs de chemins de fer
qui ont su réduire considérablement
les feux de forêts le long de leurs
réseaux et qui coopèrent si efficace-
ment avec les autorités forestières
pour la conservation de nos forêts.
“Le public devrait s’intéresser da-

vantage à la question forestière”, dit
sir Lomer Gouin. “C’est un devoir pa-
triotique pour tous les bons citoyens
de grouper leurs énergies et d’unir
leurs efforts pour conserver et déve-
lopper notre bel héritage forestier.
N'oublions jamais que nous avons le
devoir de transmettre aux générations
qui suivront ce riche patrimoine que
la Providence nous a si généreuse-
ment octroyé. Voyons à l'améliorer et
à le faire de plus en plus fructueux
afin de laisser à nos fils au moins au-
tant que ce que nous ont légué nos
pères.”

 

 

 

Bons Municipaux
Garantis

Rapportant jusqu’à

7.50%
payables, capitai et

intérêts, en fonds

américains.
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MONTREAL A TORONTO
DANS LES AIRS

C'est lundi prochain au matin que,

portant chacun trois passagers, deux

hydroplanes quitteront les chantiers

de la Canadian Vickers, & Montréal,

pour s'envoler vers Toronto.

L'événement ne manque pas de sou-

lever beaucoup d'intérêt dans les cer-

cles touristiques comme dans le mon-

de des voyages, témoignant d'un es-

prit progressif dans un moment où

les volontés se resaisissent au con-

tact des possibilités immenses de l’a-

venir.
Les Agences de Voyages Jules Ho-

ne avant accepté de vendre les réser-

vations de ce nouveau moyen de lo-

comotion, les représentants de la pres-

se canadienne ont réclamé de Mon-

sieur Hone des informations qu'il

s'est empressé de donner tout en

wvouant son enthousiasme sur l'heu-

reuse innovation. .
Les deux navires aériens ont été

vonstruits pour le ministère des fo-

rêts de l'Ontario afin de rendre plus

efficace la surveillance de cette gran-
nationale. Sollicité par

les constructeurs de ces machines, le

gouvernement de la province voisine
a autorisé le transport de voyageurs

de Montréal à Toronto, Monsieur Ho-
ne a fait remarquer que ce service,

qui ne saurait être immédiatement

régulier, n’en serait pas moins l'inau-

guration d'une prochaine organisation

de transport dans les airs entre quel-

ques-unes des villes les plus importan-

tes du Canada.

La longueur du voyage, en compre-

nant un arrêt à Kingston pour le dé-

jeuner, sera d'à peu près cinq heures.

Le trajet se fera nu-desstus des bords

du St-Laurent au lac Ontario et en

suivant les rives de ce dernier à la
Baie de Toronto.

—ABE

MECANICIEN DEMANDE
—

On demande un mécanicien d'expé-

rience pour prendre la charge du nou-

veau garage qu'ouvrira M. Gabriel

Berberi, prochainement, dans l'ancien

poste Philéas Bolduc, sur la route

Nationale.
La personne désirée peut compter

sur un bon salaire, marié de préféren-

ce. A deux pas du garage, un loyer

très convenable est à In disposition

de cette personne à prix très modéré.

S'adresser à : a

GABRIEL BERBERI
: Beauceville, P. Q.  J.N. O.  
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civilisation merveilleuse.

Les monuments enfouis sous les sables du désert
montrent la majesté cyclopéenne et la maitrise
architecturale de cette période.

Le temple de Karnak, tel qu’il apparait, ici, en
ruines, fut construit par le roi Ramsès IL

Par les inscriptions sur ce temple et autres

monuments, l’on constate que les Égyptiens

considéraient ia Bière comme un aliment essen-
tiel au corps humain.

Des historiens disent qu'ils furent les premiers à
découvrir le secret de la fermentation, et qu'ils
buvaient du “vin d'orge” depuis l'an 2600 avant
l’ère chrétienne.

La Brasserie où se fabrique la bière DOW OLD

STOCK ALE,est fière de celle antique origineel,

là se perpétue le meilleur des anciens procédés

qui rendaientcel art célèbre au temps jadis.

L’EGYPTE RESPLENDISSANTE

Les fouilles dans l'antique Egypte révèlent une
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L’EXPOSITION
DE QUEBEC

Le dernier né des calendriers des
débuts de l'année, mais non le moin-
dre, est celui que vient de distribuer
la Commission de l'Exposition Provin-
ciale de Québec annonçant à la fois la
Semaine Nationale, qui se tiendra du
24 juin au ler juillet, et l'Exposition
Provinciale qui aura lien cette année
du 30 août au 6 septembre. Ce calen-
drier, très artistique, représente com-
me motif principal le promontoire de
Québec surmonté de la Citadelle avec,
au fond, la côte sud légèrement estam-
pée et. au milieu, un coin du fleuve
couvert de navires de toutes sortes et
dans le lointain, une silhouette du
Pont de Québec. A l'avant plan s’é-
lève le monument de Louis Hébert
dont on voit au pied les bas-reliefs net-
tement dessinés. A la base du monu-
ment repose en travers, le trapeau du
Mérite Agricole dont les couleurs se
détachent admirablement sur un fond
de feuillage d’un vert sombre à tra-
vers lequel l'on aperçoit les eaux du
fleuve. Les deux bas-reliefs que l'on
voit en plan sont ceux qui représen-
tent Guillaume-Couillard et sa char-
rue et Marie Rollet, épouse de Louis
Hébert, instruisant ies petits sauva-
ges. En demi plan l’on aperçoit un
coin du Château Frontenac et au des-
sus du promontoire se détache le pré-
sent millésime “1924” avec, en-des-
sous, une banderelle portant l’inscrip-
tion “l’année de l'abeille”. Autour
l'on voit en effet, ainsi que de grosses
abeilles des aéroplanes circulant dans
l'air. Le titre de ce joli calendrier:
“Québec, la ville des souvenirs” est
orné d'un dessin aux teintes d'opale
représentant une partie du Palais Cen-
iral avec la foule autour et dont les
tourelles sont surmontées de divers
drapeaux où prime celui du Mérite
Agricole. Au bas du dessin sont deux
écussons, l’un annonçant la Semaine
Nationale, occasion de manifestations
en faveur de ’nos ressources naturel-
les, nos institutions nationales, nos
gloires nationales”: l'autre, l’Exposi-
tion Provinciale avec les indications
suivantes: “$30,000.00 en primes, ré-
compenses honorifiques, le Mérite A-
gricole, attractions extraordinaires.

Tel est dans ses grandes lignes le
dessin de ce beau calendrier que vient
de distribuer & raison de 10,000-exem-
plaires la Commission de l'Exposition
Provincinle de Québec,
Le calendrier lui même est à feuil-

lets mobiles et chaque feuillet porte
ontre les indications du calendrier or-
dinaire des légendes appropriées à
Québec, à ses diverses ressources na-
turelles, à ses nombreuses attractions.
C'est ainsi que l'on peut lire les rubri-
ques suivantes: “Québec, port de mer,
l'un des plus beaux du monde, six mil
les de longueur à eau profonde";
* Québec a été d'abord exploré comme
site en 1535 par Jacques-Cartier un na-

vigateur malouin”: “Québec, la capi-

tale de la province la plus riche et la
plus libre du Canada”; etc, etc.
Ce magnifique calendrier a été im-

primé par la Cie du Soleil Ltée et il
fait honneur au populaire ateller du
grand journal québecois de même qu’à
l'esprit patriotique qui anime la Com-
mission de l'Exposition Provinciale de
Québec.

 

NOUVEL HOHAIRE

' En Vigueur
DIMANCHE, LÉ 18 MAI 1924

Pour plus amples renseignements
s'adresser aux Agents.

 

  
    

   
    

      

   

 

a 52 7Ww: 59%
AWS, 7, 8

CSLa
À 07)Sh |AI
A725ANAnsSo0 h CA

Z 8

  

 

00A  

=
=
A
i
h

das
Ang

 

 

di DR

Li   

 

» LLë

= KES

 

  

HommesdeNerf
EyA =

ge’s Navy.AE

  

Comptent sur le King Geor-

Garanti commeétant le meil-
leurtabac à chiquer — etil l’est!

Vous pouvez en être sûr ! Et ce
qui vaut mieux — au nouveau prix
réduit de deux torquettes pour 25c
il représente une valeur sans égale!

Roch@lyJobaccoCotimiæs
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CONTRAT DE LAMALLE

 

DES SOUMISSIONS CACHETEES,

adressées au Ministre des Postes, se-

ront recues A Ottawa jusqu'à midi,

vendredi, le 20 juin, 1924 pour le
transport des Malles de Sa Majesté,
sous les Conditions d'un Contrat pour

un terme de quatre années 24 fois  

par semaine, sur la route ST-JOSEPH
DE BEAUCE & LA STATION DU
CHEMIN DE FER QUEBEC CEN-
TRAI, à commencer le 1er octobre

prochain.
Des avis imprimés contenant des

renseignements plus détaillés au su-
jet des conditions du Contrat projeté

peuvent être vus au Bureau de Poste

de St-Joseph de Beauce et au bureau
de l’Administrateur du District Pos-

tal de Québec ol l'on pourra aussi se

procurer des formules de soumission.

BUREAU DE l'Administrateur du

District Postal, Québec. 7 mai, 1924.

8. TANNER GREEN,
Administrateur du District Postal.

16 mai, 3 £.

IMOTOCYCLETTE
A VENDRE

Motocyclette Henderson, de luxe, 4
cylindres, avec siège de côté (side
car) machine pratiquement neuve,

800 milles seulement.

A vendre à très bon marché, à un

acheteur sérieux.
S'adresser à :

A. CARIGNAN

St-Georges, Beauce.
4 fois.
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(CHRONIQUE
, RELIGIEUSE
—

DIVERS :
Jeudi prochain, le 29 fête de l'As-

cension.
—Mercredi, le 28, veille de l'Ascen-

sion est un jour de jeûne d'obliga-

tion.
—Dimanche dernier, le Rév. Pére

Marion, missionnaire colonisateur, de
passage à la cure, a adressé la parole
aux paroissiens. Le Rév. Père Marion
s'est adressé particulièrement aux
cultivateurs et les a vivement inté-
ressés en leur parlant des régions du
Témiscamingue et de l'Abitibi.

A l'issue de la grand'messe, plu-
sieurs cultivateurs se sont rendus
causer le Rév. Père et lui ont mani-
festé leur désir d'aller visiter ces
régions de colonisation.
—Au prône, dimanche dernier, M.

le curé Lambert a mis notre popula-
tion en garde contre les charlatans
qui parcourent les campagnes, se-
mant des remèdes et des drogues,
trompant dans la plupart des cas la
bonne foi et la générosité de nos pa-
roissiens. On ne devrait pas oublié ;
les sages conseils que l'on nous a
donnés dimanche a ce sujet! .....
—La première communion des en-

fants aura lien à l'église samedi, le
24, tel qu'annoncé dans notre dernier
numéro.
—Au couvent, la première commu-

nion solennelle a eu lieu ce matin.

SAINT DU JOUR
29 mai. Saint Ausone, (évêque et

martyr). — Ausone appartenait à une
famille romaine fixée dans la Gaule
depuis l'époque des conquêtes. Paï-
ens au coeur droit, ses parents furent
baptisés par saint Martial, évêque de
Limoges, et Ausone s'attache dès lors
au vaillant apôtre pour partager ses
travaux. I! fut bientôt sacré premier
évêque d'Augoulème et se dévoua
jusqu'à sa mort à la prédication de
l'Evangile. Le gouverneur de cette
ville s'efforça d'arrêter l’essor de son
zèle, mais désespérant de vaincre sa
constance, il lui fit trancher Ja tête.
La guérison de Calfigie est citée |

parmi les plus éclatants miracles du
saint. Cette jeune fille gallo-romaine
possédait de grands biens aux envi-
rons d’Augoulème: elle avait épuisé
l'art des médecins et souffrait depuis |
douze ans d'une maladie incurable,|
lorsqu'elle entend parler de la vertu
d'Ausone, Quoique païenne. elle ma-
nifeste bientôt le plus vif désir de
voir l'évêque et faisant préparer son
char elle ordonne à son intendant
de la conduire auprès de lui.

Celui-ci hésite et se voit soudain
frappé du même mal que sa maîtres-
se, La confiance de Calfigie redouble
à cette vue et. arrivée auprès d’Au-
sone, elle implore de lui Je baptême
en lui assurant qu'elle croit au Dieu
Tout-Puissant, Créateur du ciel et de
la terre, et en Jésus-Christ son Fils,
mort sur la croix, pour le salut des
hommes. À peine l'eau sainte a-t-elle
purifié la jeune païenne qu'elle se
trouve complètement guérie et rend
grâces à Dieu d’un tel prodige. L'in-
tendant est aussi rendu à la santé
et Calfigie se consacre au Seigneur
avec plusieurs de ses compagnes.

REFLEXION

Dieu est tout-puissant:
Me, ses miracles
étonner ?

PENSEE
Tous ceux qui ont connu le monde

l'ont jugé mauvais: les faibles se
sont livrés à lui en victimes; les
forts l'ont foulé aux pieds ....….

11 nous ai-
doivent-ils nous
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L’Eau Purgative

“RIGA”
SOULAGE LA CONSTIPATION

*Tally’s™ pour Euchre ;
gratis eur demande. A

LESPRODUITS“RIGA"Ltée, C =
2, Ste-Cécile, Montréal K

prets    

LEVIS

A Lévis, comme dans la Beauce, on
souffre de la température automnale
qu'il fait depuis plusieurs semaines.
On se croirait à l'approche de dé-
cembre tant le froid. la pluie froide,
le vent et le brouillard font rage tour
a tour. Le commerce en général en
souffre. Puissent les beaux jours
nous ramener l'activité que nous con-
naisons pendant la belle saison d'été.
Vers la Beauce
M. F. Martineau, détective provin-

cial et municipal de Lévis est parti
samedi dernier pour Lac Frontière,
en passant par la Beauce, M. Marti-
neau s'est rendu au Lac Frontière
pour arrêter un Lévisien qui devrait
être là et que l'on accuse de choses
graves.
—Mille Bella Morin est partie hier

pour St-Prosper, Dorchester, près de
la Beauce où elle passera la belle
saison.
Les Touristes
Les touristes américains ont com-

mencés à nous visiter en dépit de la
température peu favorable à nos vi-
siteurs. Quelques américains qui se
sont enrégistrés à nos hôtels et avec
qui nous avons causé nous assurent
que les touristes passeraient nom-
breux, chez nous, cet été, si la tem-
pérature devenait plus clémente.
L'hôtel Kenebec

T1 y a quelques semaines, M. Belly
de St-Siméon Charlevoix, a fait l’ac-
quisition du “NEW KENBBEC HO-
TEL” en face de la traverse à Lévis.
Le nouveau propriétaire ne veut rien
ménager pour faire de son poste le
vrai “chez-sol” du touriste et du
voyageur qui y trouveront tout le
comfort possible.

M. Belly s'est assuré les services
d’un homme de confiance, d'un gérant
actif dans la personne de M. Guéret-
te, de notre ville.
Nous souhaitons succès au nouveau

propriétaire de l’Hôtel Kenebec.
Divers

Les exercices militaires des offi-
ciers et soldats du 60ième régiment
d'artillerie Canadienne de Lévis,
commenceront jeudi prochain le 22
mai, pour se terminer le 2 juillet. Les
exercices auront lieu les lundi, mer-
credi et vendredi soirs de chaque se-
maine à 8 heures. Le concours de tir
au canon, à Halifax aura lieu du 6
au 13 juillet.

 

SAINT-ANSELME

M. le docteur et Mme J. E, Per-
reault, de St-Anselme, font part à
leurs parents et amis de la naissance
d’un garçon, baptisé sous les noms de
Joseph Claude Gabriel.

L'enfant né le 27 avril a eu pour
parrain ; M. Emilien Naud, pilote de
Deschambault et pour marraine : MI-
le Nellle Lamontagne de Québec.
Mme Ambroise Roberge de St-Ansel-
me, portait l’enfant.
Nos félicitations.
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L'“ECLAIREUR"

(20 mal 1909)

Sesslon Fédérale
Plusieurs députés quittent Ottawa

aujourd'hui, pour ne revenir qu'à la
prochaine session.
A moins d'obstacles imprévus, la

prorogation aura lieu aujourd’hui,
veille de l'Ascension. Les invitations
officielles pour cette cérémonie sont
déjà lancées.
Au Conseil
Samedi soir dernier, sous la prési-

dence du pro-maire, M. l'échevin H.
Poulin, il y a eu une longue séance
du Conseil de ville. La grande ques-
tion que l’on a discutée a été l’ouver-
ture de rues nouvelles et la prise à la

charge du Conseil de rues privées.
Nous ne rapporterons pas au long

la discussion qu'on a faite. En subs-
tance, le Conseil a décidé de faire ex-
proprier certaines propriétés que l'on
voulait vendre un prix trop élevé et,
tant qu'à la rue demandée par M.

Georges Potvin et autres, d’ordonner
la rédaction d’un règlement pour ou-
vrir cette rue et faire les démarches
nécessaires pour en venir à une en-
tente.
Coffre! ......
Un jeune homme de cette ville,

frais déballé depuis une semaine, à
peu près, et à l'emploi de M. Elisée
Lemieux, négociant, a été arrêté à
Sherbrooke, lundi soir, sur la plainte
de M. Arthur Croteau de Beauceville.
Voici les faits :
Ce garçon du nom de Labonté, et

venant de Lévis, disparut sans tam-,
bour ni trompette, lundi matin, ap-
portant une montre, une chaîne de
montre et une bague en or, que M.
Croteau avait reçus de son pére, ré-
sidant au Klondike. De plus, le jeune
escroc s'était emparé d’un porte-mon-
naie renfermant $3.00, et de quelques
menus objets. M. Croteau et lui pen-
sionnaient chez M. Gendreau, rue

Vol. 1

 

Letellier.
Lorsque M. Croteau s’aperçut du

vol, il téléphona de suite à Lévis et
à Sherbrooke, donnant tous les dé-
tails nécessaires. Or, lundi soir, M.
Croteau recevait un message télépho-
nique, lui apprenant que le gibler &-
tait sous les verrous. M. Croteau est
parti de suite pour Sherbrooke, mar-
di matin.
On nous apprend que ce-Labonté a

de mauvais antécédents, et qu’il n’en
est pas à son premier coup. Une bon-
ne punition lui fera du bien.
Notes Locales
Nous sommes heureux d'apprendre

que Mme Avila Brochu, dangereuse-
mént malade depuis une quinzaine
de jours, semble vouloir revenir à la
santé. Nous lui souhaitons un prompt
retour à la santé.
—On nous apprend que M. Josa-

phat Poulin, le populaire représen-
tant de la compagnie Sun Lifes du Ca-
nada, dans le district a fait, du 11
mai 1908 au 11 mai 1909, la jolie som-
me de $100,000. en risques nouveaux
d'assurances sur la vie, dans cette
compagnie. Outre ce montant, M. J.
Poulin a réalisé une jolie somme
d'affaires sur jes assurances contre le
feu. Nous l'en félicitons cordialement
et la Sun Lifes doit être fière de son
représentant.
—Les parties de Base-Ball ont com-

mencé dimanche dernier, entre le
Club de Beauceville et le Club du
Collège. Elles se continueront tous
les dimanches, quand le temps le per-
mettra, de 1 heure moins quart à 3
heures moins quart. La partie de di-
manche prochain promet d’être chau-
de.

— LAMBTON —

Est décédée dimanche dernier, chez
son père, à l’âge de 19 ans, Marie An-
na Bureau, en religion Soeur SteHé-
lène. Entrée chez les Soeurs de la
Charité à Québec, le 24 août 1907,
elle revêtait le saint habit le 23 juil-
let 1908. Malgré ses aptitudes à la
vie religieuse, et son grand désir de
consacrer sa vie à l'éducation de la
jeunesse chrétienne, la soeur dut re-
venir le 2 mars dans sa famille, mi-
née qu’elle était déjà par la tubereu-
lose. Malgré les soins d’un médecin
habile, et de ceux de la famille, elle
rendit sa belle âme à Dieu, munie de
tous les secours de la religion et en-
tourée des siens. Ses funérailles ont
eu lieu ce matin.

Er

WRIGLEYS
Après chaque repas /

  

 

   

  

  

   
  
   

   

C’est une frian-
dise agréable qui
procure aussi un

bénéfice durable.

Bonne pour les
dents, l’haleine ot
la digestion.

Donne un meil-
leur goût à votre
prochain cigare.
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ECOLE NORMALE
DE BEAUCEVILLE

L’examen d’admission & I'Ecole nor-
male de Beauceville aura lieu le 29
mai à 9 heures et à 1h 4 p. m. (jeudi,
jour de l'Ascension) dans une des
salles de l’école normale.

Pour être admise à suivre le cours
de première année du brevet élémen-
taire, toute élève doit subir avec suc-
cès, un examen écrit sur les matières
suivantes: catéchisme, langue fran-
çaise (dictée, analyse, rédaction) his-
toire du Canada, arithmétique.
Prière d'apporter crayon, papier et

plume.

La rentrée à l’Ecole normale aura
lieu le mercredi 3 septembre.

COSTUME des NORMALIENNES

La robe noire est exigée des norma-
liepnes la semaine comme le diman-
che. La jupe à plis plats doit être à
huit pouces de terre.
Le gilet “forme matelot” porte un

plastron à collet haut, lequel ainsi que
les manches doit être garni d'une den-
telle ou broderie.

LA DIRECTION.

Ecole normale,
Beauceville 14 mai 19%, 16-22

BEAUCEVILLE, BEAUCE, P. Q, JEUDI

ee

ST-GEORGES
——

(Spécial à l'Eclaireur )

St-Georges, mai 20. — Dimanche
dernier, se réunissailent à la résiden-
ce de M. Alfred Loignon, un groupe
de parents et- d'amis à l'occasion d’'u-
ne très intéressante partie de cartes
que M. et Mme Loignon n’ont pas
manqué de rendre animée.

L'entrain n'a cessé de régner toute
la partie durant et les adversaires
aux prises se sont disputé la résultat
on ne peu plus! De pour de blesser
la modestie des vainqueurs, nous vou-
lons taire les noms, disons cependant,
qu'ils n'ont pas volé la victoire mais
que leurs épaulettes ont été bien ga-
gnées,
Après la partie de cartes, tout le

monde s'en est donné à coeur joie
pour passé le plus agréablement pos-
sible. Chant, musique, déclamation,
morceaux comiques, tels ont été les
numéros au programme.
Pour clore cette magnifique soirée,

un succulent goûter fut servi. Il était
déjà très tard lorsque les premiers
convives songèrent à quitter la de-
meure de M. Loignon.
Que l’on nous permettre de remer-

cier M. et Mme Loignon de l’accueuil
généreux et sympathique qu'ils ont
fait à leurs hôtes dimanche et souhai-
tons avoir l'occasion de revenir enco-
re sous ce toit hospitalier, revivre les
heures que nous avons connues di-
manche.
Parmi les amis et parents de la fa-

mille qui s’étaient rendus à l'invita-
tion on en remarquait d'apeu près tou-
tes les paroisses avoisinantes. Men-
tionnons:
De St-Nicolas: M. et Mme Philias

Veilleux, Maria Veilleux, Albert Thi-
bodeau, Mme Lambert Morin, ses deux
filles, Valérie et Marie-Ange, M. Geor-
ges Morin, M. Appolinaire Bernard,
Florian Fortin, Cléophée Fortin, Co-
rinne Fortin.
De St-Côme: M. Philippe Lessard et

M. Jos. Poulin.
De Ste-Marguerite: M. et Mme Gé-

déon Paquet, Valéda et Josephat Pa-
quet, M. Omer Gagnon, M. et Mme Al-
bert Rancourt, M. Henri et Mlle Flo-
rence Rancourt.
De St-Georges: MM. Florian Morin,

A. Gagné. Philippe Fortin, Alfred Lab-
bé, Willie Dupuis, Louis Quirion, Ar-
thur Roy, François Morin, Pierre Al-
bert Doyon, Jos. Bolduc, Florian For-
tin, Armand Veilleux, M. et Mme Wil-
frid Morin (rang St-Jean) M. et Mme
Emile Caron, M. J. Ed. Caron, Mlle
Léticia et M. Henri Paul Morin.

Jersey-Mills: MM. Hormidas, Al-
fred, Léonidas et Mlle Emma Paquet,
MM. Napoléon Roy, Hormidas et Louis
Caron, Mlle Germaine et M. Jos. Pa-
quet, M. et Mme Ernest Poulin et leur
fils, St-Georges, Mme Horace Gen.
dreau et Mlle Alice Gendreau, Mme
Eddy Flaggan, M. Ernest, Mlles Nel-
lie, Mary et Janny Flaggan, M. et
Mme Alfred Loignon et Mlles Ange-
Aimée, Emérilda et Oréa Loignon, M.
et Mme Olivier Gilbert, M. et Mme
Absolon Caron, M. et Mme Ludger
Caron. M. Roméo et Mlles Corinne et
Irène Caron, M. et Mme Joseph Caron
et Milles Blanche et Marie Caron, MM.
Eugène et Ernest Caron.

ler prix, 9 parties, prix offert par
M. Georges Morin, jolie jardinière ga-
gnée par Mme Emile Caron; 2ième
prix, 9 parties, porte bouquets, offert
par M. et Mme Ernest Poulin, gagné
par Mme Horace Gendreau: 3ième
prix. offert par Mlle Marie-Ange Mo-
rin. gagné par M. Welly Dupuis. 42
magnifiques prix furent distribués.
Prix de consolation gagnés par Mme
Jos. Rodrigue et Mle Corinne Morin,
MM. Joseph et Napoléon Paquet.

 

-

St-Camille

St-Camille, mai 22.—Le 13 mai
dernier a eu lieu dans notre église le
mariage de M. Ernest Gosselin à Mlle
Rosalia Nolet. M. Gosselin qui demeu-
re à Ste:Claire est allé passer quel-
ques jours dans sa famille avec Mme
Gosselin et tous deux iront demeurer
aux Etats-Unis dans quelque temps.
Nos meilleurs voeux de bonheur,

Divers

M. R. Olivine Turcotte, de Valley-
Jonction, était de passage à St-Ca-
mille dimanche.
—Plusieurs de nos jeunes gens

sont partis pour le flottage des bil-
lots. Espérons qu’ils nous reviendront
sains et saufs.
—La température tarde à nous re-

venir au beau. C'est décourageant.
Les semences sont par ce fait même
retardées ! Souhaitons le retour des
beaux jours.

  

ST-FREDERIC

Nos cultivateurs de St-Frédéric sa-
luent avec plaisir les organisations
agricoles suivantes pour la présente
année ;
Terme de démonstration.
Exposition scolaire.
Concours de plantes sarclées.

Ste-Hénédine

Marlages
Ste-Hénédine, 18 mai 1924. — Mar-

di, le 13 courant, Mlle Léonie Gagné
unigsait sa destinée à M. Josaphat
Busque de St-Honoré de Shenley ol
ils iront demeurer à l'avenir.
—Le 20 courant aura lieu le ma-

riage de Mlle Rosa Freteau à M. L.
Laflamme.

Bien du bonheur à ces jeunes
époux.
Baptéme

M. Joseph Nadeau et son épouse,
née Claire Morin, font part à leurs
parents et amis de la naissance d’u-
ne fille née et baptisée lé 13 courant.
Nos félicitations.

Achat
M. le Curé s'est acheté un petit

coupé “Chevrolet”; nos félicitations
pour son achat.
Avis
Avez-vous $100.00 à placer ? Vous

avez un représentant d’une bonne
maison canadienne-française : “La
maison _Versaille{Vidricaire-Boulais,”
encouragez-les nôtres tout en étant
sûrs que votre argent est bien placé.
Soyons patriotes !
Semailles
Malgré que la température soit un

peu monotone, nous espérons que nos
cultivateurs pourront commencer à
semer cette semaine.

AMICUS

 

  

TERRE A VENDRE

Belle terre sur la route Nationalle
à vendre à d'excellentes conditions.
Située à un mille et demi de l'église
de St-Côme.
‘Pour plus d'informations s'adresser

EUGENE ROBÉRGE

 

 
Juin 26.

 

STE-MARIE

PECES:
Les paroissiens ont vu avec peine

disparaître un membre dans la per-
sonne de M. Félix Ferland, âgé de 95
ans et inhumé In semaine dernière.
BAPTEME; ane

M. et Mde O. Malllet, font part à
leurs parents et amis de l'heureuse
naissance d'un fils baptisé sous les
prénoms. de Joseph, Lucien, Gérard.

M. et Mde Gédéon Morency, grands
parents de l'enfant, étalent parrain
et marraine, Nos félicitations,
VA ET VIENT:

M. l'abbé Pierre Poulin actuelle-
ment curé à N.-DD. du Rosaire, et ex-
vicaire de notre paroisse était ici de
passage la semaine dernière.
M, Albert Bilodeau et sa dame ont

passés quelques jours À Québec,
Mlle Rose-Anna Nolet est mainte-

nant de retour à Ste-Hénédine après
un séjour d'une quinzaine chez M. S.
Poulin.

M. Louis Lessard est
Québec par affaire.

Mlle J. Gagné de Ste-Hénédine est
en promenade chez sit grandmère Mde
Achille Giroux.

M. Marie-Louis Labbé est actuelle-
ment aux Etats-Unis en voyage d'af-
faires.

M. E. Larue, notuire était de passa-
ge à Québec la semaine dernière.

M. Alfred Poulin est descendu à
Québec ainsi que M. Edouard Bolduc.
Tous deux ont fait le trajet en auto.

M. Mathias Fournier de St-Joseph
et sa dame ainsi que leur fille Mile
Adrienne étaient de passage ici di-
manche dernier.
CONFIRMATION ET COMMUNION:
La date et de in confirmation et de

la communion solennelle approche.—
Dans le courant de la semaine pro-

chaine aura lieu cette dernière.—
Tranquillement les enfants se prépa-
rent À la confirmation qui aura lieu le
5 juin.
PENSEE:

C’est un art délicat que d'offrir un
bienfait.

Tel riche -donne aux gens connue
s'il refusait.

descendu à

Mollevant
LILY

OUS avez l’usage

entier du navire

—salons clairs et artis-

tiques, grand salon

luxueux,salles de cartes,

fumoirs, salle & manger,

pontsspacieuxet cabines

confortables, vous êtes

chez-vous— et en plus,

vous avez une cuisine et

un personnel dignes de la

réputation du Pacifique

Canadien.
Pour plus amplesrenseigne-

ments, s'adresser

Embarquez-vous de
bonne heure ‘

cime
STE-MARGUERITE

Décès. ,
Samedi le 3 mai décédait après quel- ;

ques jours de maladie seulement M.
Joseph Boutin, rentier du village, é-
poux de dame Zérila Laliberté à l'âge
de 71 ans.

Ses funérailles eurent lieues mardi
dernier le 6, parmi une grande assis-
tance de parents et d’amis de la pa-
roisse et des paroisses avoisinantes,
Le service fut chanté par M. l'abbé
Alexandre Deblois, vicaire à St-Patri-
ce de Beaurivage, neveu du défunt.
Officiaient comme diacre et sous-dia-
cre les abbés H, Tremblay, notre curé
et Arth, Gagnon, curé de St-Just de
Bretenières, ami de la famille.
La croix était portée par le neveu du

défunt M. Napoléon Carbonneau.
Portalent le corps ‘MM. Eusébe Car-

bonneau, Joseph Carbonneau, Joseph
Boutin, Clovis Deblois, Johnny De-
blois, Edmond Deblois tous neveux du
défunt.

Suivaient le corps, son épouse, ses
enfants, ses gendres, ses soeurs, son
frère, ses neveux et un grand nombre
de parents et d'amis dont les noms
nous manquent pour les mentionner.
Le défunt laisse pour regretter son

départ subit, son épousc, née Laliber-
té, ses deux fils M. Philéas, cultiva-
teur de la paroisse et M. Alfred, em-
ployé à Détroit Michigan, ses filles
Mme Napoléon Roy, de par-ici, Mme
Louis Morin, de St-Lambert et Mlles
Jeannes et Emilienne, toutes deux
institutrices à la classe de notre villa-
ge. Ie défunt, membre d'une nom-
breuse famille, ne laisse après lui
qu’un frère M. Jean-Baptiste Boutin,
demeurant à Frampton et deux soeurs
Mme Vve Thomas Carbonneau et Mme
Trefflé Deblois.

Plusieurs bouquets spirituels furent
offerts à la famille comme gage d'es-
time et de considération.
De nouveau par la voix de ce jour-

nal nous réitérons de profondes sym-
pathies à cette famille éprouvées.
Divers,

Monsieur J. Arcand, étudiant à Ste-
Anne de la Pocatière est actuellement
en congé de repos au presbytère ainsi
que M. Eugène Gagnon, étudiant au
Séminaire de Québec, chez son père
M. Alph. Gagnon. Tous deux devront
retourner sous peu reprendre leurs
études.
—La communion solennelle des en-

fants du catéohisme doft avoir lieu
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SAINT-JOSEPH
———=peeememere

Mai 20.—Le 19 mai dernier, dans
l'église de St-Joseph Bce, M. l'abbé
Edouard Bourret a béni le mariage
de Mlle Cécile Légaré, fille de M. et

Mme Odilon Légaré avec M. J. A.

Bernard, opérateur, fils de M. et Mme

Joseph Bernard de Beauceville.
Pendant la messe un programme

musical fut exécuté par la chorale

des “Enfants de Marie” sous la di-
rection de M. Oram Lachance, orga-
niste.
Les solistes furent Mlles A. Poulin

C. Poulin, L. Légaré et C. Vachon. Le
«Sancta Maria” de Faure et 1'"Ave
Maria” de Luigi Luzzi étaient au
programme.
Après cette cérémonie un somptu-

eux déjeuner fut servi chez le père
de la mariée.
M. et Mme J. A. Bernard sont en

voyage de noces 4 Boston, Fall-River
et New-York.
Nos voeux de bonheur & ces jeunes!

époux.
Autre mariage
Le 20 avril avait lieu le mariage

de M. Valère Bélanger avec Melle
Anna Marie Cliche.
Pendant la messe un joli program-

me musical fut exécuté. Le “Noel du
mariage”, par ‘Melle Clarisse Poulin,
un “Ave Maria” par Melle Alida Pou-
lin, “Ange du Ciel” par Melle Marie.
Anne Vachon, “Je vous salut Marie”
de Amédé Trembly chanté par Melle
Laurence Poulin, la finalle par “Célé-
brons le Seigneur”. La mariée por-
tait un joli tailleur bleu-marin, cha-
peau de même teinte, son bouquet
était fait de roses.
M. et Mme Bélanger sont partis en

voyages de noces pour Montréal et
Sherbrooke. .
Nos meilleurs voeux de bonheur les

accompagnent, ’
Notes sociales
Melle Laure Gosselin est de retour

d'un voyage à Québec.
—M. Cléophas Bélanger était à St-

Joseph pour assister au mariage Bé-
langer et Cliche.
—M. Emile Plamondon de Québec,

était à St-Joseph dimanche.
—Melles Irène et Marie-Ange Re-

ny de St-Prosper sont en visite chez
leur frère M. Hervy Reny.
—M, et Mme Vilmaire Bolduc de

Beauceville étaient en visite chez M.
Geo. Couture, lundi.
—Mme Jos Vallée est allée à Tring-

Jonction chez son gendre M. Martin
Lagueux.
—MM. Arthur Lagueux et Linière

Doyon de Tring-Jonction étaient à St-
Joseph, lundi, en voyage d’affaires.
—M. Arthur Sasseville, employé à

la Banque d’Hochelaga de St-Ephrem
était à St-Joseph, dimanche.
—M. Georges Condon opérateur à

St-Camille en visite dimanche chez
son amie Melle Laurence Poulin.
—M. Raymond Poulin de la Riviè-

re-du/Loup en visite chez M. Ernest
Poulin, sellier.
—Mme Adalbert Perreault est par

tie pour aller demeurer a4 Lewiston,
Maine.
Naissance
M. et Mme Marius Bérubé, née Ma-

ria Poulin, font part à leurs parents
et amis de la naissance d'une fille
baptisée sous les noms de Marie Ber-
tha Jolicoeur.

Parrain et marraine : M. et Mme
Arthur Bérubé, Nos félicitations.
Exposition

Nos cultivateurs ne sont pas oubli-
és pendant la belle saison. L'agrono-
me du district, M. Laflamme doit je-
ter au cours de l'été les bases des
organisations suivantes dans notre
paroisse :
Une exposition scolaire.
Une station avicole.
Une ferme de démonstration.

CANADA
Province de Québec,
District de Beauce.

COUR SUPERIEURE

No. 7967.
EDMOND J. TURCOTTE, Mar

chand, East-Broughton Station,
Demandeur,

vs.
HECTOR FLEURY, autrefois de

East-Broughton,

Defendeur.
11 est ordonné au défendeur de com-

paraitre dans le mois.
St-Joseph de Beauce, 19 mai 1924.

(Signé) Vézina & Ferron,
Vraie copie, P.C.S.

Rosaire Beaudoin,
Proc. du demandeur. 29 m.

——

DAAQUAM

 

Divers
Daaquam, 21 mai.— M. E. R. Noel,

marchand de Ste-Marie est de passa-
ge à Daaquam.
—Mlle Claire Lachance est partie

pour l'Hôpital, où elle devra subir
une opération pour l'appendicite.
—Mme Jos. S. Dulac est allée pas-

ser quelques jours dans sa famille à
St-Joseph.
—M.Filio} de l'Académie Filiol de

Québec, Mme Filiol, le Dr J. O. H.
Fiset ainsi que Mlle Marie-Anna Tal-
dot de St-Camille sont de passage à
Daadquam, les hôtes de M. et Mme
Joseph Sevigny.
—Nous sommes heureux d’appren-

dre que M. Edouard Frigon, industri-
el, qui a vendu son moulin, situé sur
le chemin allant à St-Fabien, veut
en reconstruire un à Daaquam, à
l’ancien poste du moulin de J. B.
Ainsiey, incendié l’été dernier.
—M. Joseph Godbout, marchand de

St-Justes, a achevé le système d’a-
queduc de la Cie Aqueduc de Daa-
quam.
—Mme Cléophas Derouin, malade

depuis plusieurs semaines, se réta-
blit tranquillement.
—Maintenant que les Compagnies

qui font des opérations aux entoura-
ges de Daaquam ont presque fini le
flottage de leur bois, ces dernières
ont ouvert leurs moulins cette se-
maine. Espérons que les gens qui ont
coeur de travailler pourront se pro-
curer une position stable pour tout
le temps que ces moulins seront en
fonctions. A vous gens de Daaquam
de vous procurer une position, n'al-
lez donc pas ailleurs pour chercher
de l'ouvrage, vous ne ferez pas
mieux, car si vous avez coeur à tra-
vailler vous trouverez de l'ouvrage
dans votre paroisse.
——Nous remarquons qu'il a été pu-

blié dans un journal du soir de Qué-
bec que Mme Fournier était morte
subitement en apprenant la mort de
sa fille Mme Parent de Daaquam et
qu'une autre de ses filles en appre
nant la mort de sa mère et sa soeur
était aussi morte subitement. Nous
remarquons que cette déclaration eat
fausse et que Mme Fournier, qui a
eu le malheur de perdre ses deux
filles, est encore bien vivante, elle
demeure ici avec son fils M. Jos.
Fournier.
—M. Honorjus Poulin ainsi que sa cette semaine le 15 courant. Tous les 

Bt-Cème, Beauce. ad
enfants quoique peu nombreux ont été

mis,

Dame étalent de passage A Sherhroo-
ke la semaine dernière en voyage
d'affaires.

    

HOLA %

SOYEZ PRETS

Ne vous laissez pas prendre au
dépourvu

Une personne avertie en vaut deux

Car une piastre économiséed’ici à quel-

ques, jours, vous rapportera au centuple

Surveillez les journaux ils vous donne-

ront la date de l’ouverture de la

; PLUS GRANDE VENTE

Dont St-Roch ait été encore témoin.
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Accroissement de la

production du lait
OYEZ à ce que vos vaches laitières soient en bonne con-

W''tion quand vous les renvoyez aux pâturages. Autre-

ment, l'herbe qu'elles brouteront se transformera en chair

mais ne produira pas de lait.

La nourriture Schumacher est la ration la plus économique et
la plus productive que vous puissiez employer à cette période

de l’année, Elle est en proportion parfaites et toujours excel-

lente. La garantie d'analyse du gouvernement apparaît sur

chaque sac. Les vaches en mangent avidement jusqu’à la der-

nière parcelle et la digèrent complètement: il n’y a pas de

perte.Elle contient les éléments producteurs de chair et de

lait dans les proportions exactement requises.

Donnez la nourriture Schumacher à vos vaches avant qu’elles

aillent aux pâturages. Les résultats vous surprendront.

HUMACH
FEED ™

Ecrivez-nous pour ce qui concerne vos problèmes de
porcherie et de laiterie. Notre Département du bétail
vivant peut vous venir en aide, Ses conseils sont
: : : : gratuits, : : : :

EN VENTE PAR:

WILBROD ROY, - - - VALLEY -JONCTION

The Quaker Oats Company, Peterborough et Saskatoon.
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Biere ou Porter, caisse de 2 douzaines gros-
ses bouteilles. 12122222 2. $ 5.70

Bière ou Porter, caisse de 2 douzaines petites

bouteilles. . . . LL LL 4 4 4 4 24e 4,20
Bière ou Porter, quart de 5 douzaines gros-

ses bouteilles. LL LL 46 12.25
Bière ou Porter, quart de 10 douzaines peti-

tes bouteilles. Cee 16.50
Bière ou Porter, au gallon. Le gallon. . . . . .60

vez ajouter $3.00 si c’est un baril de 5 gallons et $3.40
si c’est un dix gallons.

Montréal. Ajoutez au prix mentionné pourles grosses
bouteilles 40c la douz., pour les petites 20e la douz.
Ces prix comprennent “Dawes Lachine—Molson’s—
Dow Capsule ou Bitter Ale—Frontenac.

petites $2.85.

les grosses et 40c les petites—Les caisses $1,00 chaque
—Les barils le prix chargé.

“VINS & BIERE”
Brasseries

CHAMPLAIN OU BOSWELL

N. B.—Les bières et porter au gallon vous de-

Nous vendons aussi les bières et porter de

Bière John Labatt’s Standard, grosses $3.85,

Nous reprenons nos bouteilles vides à60c pour

Chez: LOUIS MERCIER & CIE Enrg.

117 St-Paul, QUEBEC.
er Sept. 24    
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ST-JULES
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Divers
—M. LN

. , Beauce, 19 mal, , J.

c BL sa Dame sont allés demeu-

rer aux Btats-Unis.
pytè

—fitait de passage au presbytère

dernièrement, M. l'abbé Emile Ber-

pier, curé de Coleraine,

_—M, le Curé sera absent cette se-

maine pour les Quarante-Heures de

BLYustachie Cloutier et son épou-

“ot de retour d'un voyage aux
ge son ;
7 Unis.

man ‘Josaphat Fortin et son épouse
de bast-Broughton étalent de passa-

à Si-Jules dimanche dernier les

hôtes de M. Arthur Veilleux, mar-
d.

chat lecteur nous propose la cha-

jade suivante que NOUS demandons

aux courriéristes de solutionner : —

Mon premier est fulgurant,

Mon deuxième marque le temps

Mon tout est un ami des Beaucerons,

_}a solennité de la fête de St-Ju-

jes « eu Meu dimanche dernier. Cette

tore tombe le 12 avril,
-. 1..s semailles commenceront cet-

: semaine.

argédéon Poulin a été nommé
maître des Postes lc). ;

-\ne nouvelle société de fabrica-
tion de fromage a été établie dans

cette paroisse sous le nom de Société

de fubrication du rang des “Fonds”.
Julien

STE-ROSE
alssances
Natetose. 19 mai. — Le, 2 mai,
Jenu-Marie Léonce, enfantde M. et
Mme Félix Poliquin. Parrain::. M. Lé-
once Poliquin, oncle de l'enfant, mar-

ruine : Melle Simone Poliquin, soeur

de l'enfant. Porteuse : Mme Achille

Poliguin, grand-maman -de l'enfant.
_Je 4 mai, Joseph, Jean-Paul, Con-

rail, enfant de M. et Mme Arthur Ga-

gnon. Parrain et marraine: M. et

Mme Joseph: Rodrigue, de St-Pros-
per, grands-parents de l'enfant.
—le 9 mai, Joseph, Onésime, Ro-

pert, enfant de M. et ‘Mme Joseph

Lacroix. Parrain et marraine : M. et

Yme Onésime Bilodeau, oncle et tan-
te de l'enfant,

—Le 15 mai, Joseph, Alexandre,
Robert, Raymond, enfant de M. et
Mme Joseph Bédard, forgeron. Par-
rain et marraine : M. et Mme. Louis
Gilbert, oncle et tante de l'enfant.
Le 16 mai, Jean-Louis, Gabriel, en-

fant de ‘M. et Mme Philias Fortin.
Parrain et marraîne: M. et Mme
Ludger Giroux.
Nos félicitations.

Mariages
le 6 mai M. Joseph Bourque, fils

de M. Louis Bourque; conduisait à
l'autel Melle Rosa Dupont, fille .de
M. Georges Dupont.
—Aussi le méme jour M. Alfred

Risier, fils de M. Vital Bisier de Ste-
Germaine conduisait à l'autel Melle
Valéda Dupont, fille de M. Georges
Dupos. La messe nuptiale. a été cé-
lébrée par le Rév. A. Bilodeau.
Lé choeur de chant des jeunes fil-

les du village, sous la direction de
Mme Z. Dallaire rendit de jolis solis.
Entrée, “marche”, “Dieu de Paix et
d'Amour”, Mile Marie Beaudoin. “Le
Ciel a visité la Terre”, Melles Gratia
Bilodeau et Angelina Lacasse. ““Ado-
rote”, Melles Clara Bilodeau et Eu-
génie Baillargeon. ““Vivons à deux
Jésus”, Melles Laudia Audette et
Jeanne Bégin. “Donnez-leur de beaux
jours”, Melles Alma et Béatrice Bail-
larzeon, Sortie, “Marche”.
--Le même jour, -M. Charles Lajoie

de Ste-Rose unissait sa destinée à
velle de Melle Agathe Poulin, insti-
uitrice, fille de M. Poulin de St-Jo-
seph de Beauce,
Aux nouveaux époux, nos meilleurs

voeux de bonheur.
Décès
Ces jours derniers M. et Mme Tho-

mas Lachance ont eu. Ja douleur de
perdre leur jeune enfant Hervé, âgé
de 3 ans. Nos sympathies.
Va et vient
ta Rév. A. Carrier, curé de St-

louis, était de passage au presbytè-
re, ces jours derniers.
~~M. et Mme Aurèle Turcotte

étaient en promenade à St-Georges,
la semaine dernière, les hôtes de M.
êt Mme Arthur Dallaire.

-—-M. Onésime Audette et Melle
Laudia Audette sont de retour d’une
courte promenade aux Sts-Auges.
-~M. et Mme Joseph Daris de Ver-

mont, sont venus passer quelques
jours dans leur famille, chez M, et
Mme Jean Provencal.
Catéchisme
Le catéchisme préparatoire à la

communion solennelle est commencé
depuis le 19 mai,

Température
Lu température chez nous est

moins que favorable. On se croirait à
l'approche de novembre. Réellement
Nous n'avons pas encore connu les
douceurs du printemps, si ce n’est
quelques rayons de soleil trop tôt
passés. Espérons connaître bientôt
ine température plus clémente.

Rosette.

 

TROP DE VIANDE
NUIT AUX ROGNONS

 

Prenez un Verre d’eau et de sel pour
pour nettoyer les rognons si vous

souffrez de la vessie.

 

‘ Mangez trop de viande, cela produituidemment la maladie de rognons‘dans une forme quelconque, a dit unéexcellente autorité, parce que l'acideurlque de la viande excite les ro-knons; ils deviennent en quelque sor-
ie engourdis, lourds et cela occasion.ne toutes sortes de troubles particu.Jorement le mal de dos et des dou-Jours dans la région des reins: des: Umatismes, de gros maux de tête,roubles d'estomac, constipation, en-Borgement du foie, manque de som-oil et des irritations de la vessie© es voles urinaires.
ponts due vos reins ou votre dos ne
fra pas en bon état, ou si vous souf-rez do la vessie, ayez à pou près 4ae de Jad Salts chez n'importequai on pharmacien, prenez-en uneavantde À table dans un verre d'eauqunt de déjeuner, cela pendant quél-ÿ psjours et vos rognons reviendrontA tat Normal. Ce fameux sel est faitey Acide de raisins et de jus de ci-és Combing avec de la lithine, et adons usage depuis plusieurs généra-a Dour nettoyer leg rognons et lespont er À leur état normal: aussipou afiWraliser l'acide dans les uri-mat FA d'empêcher l'irritation ce qiLe Laaux désordres de la vessie.a Salts ne peut faire de mal aefter© ce soit:
Ta délicieux qtte des mil.A premSemmes et d'hommes aimentrh » cola mettolé les organesÀ 1 2
Ordrendesapoor8 de graves dé

c’est Wn breuvage.

STS-ANGES
Funéraillos

ges, 17 mai. — Le 7 mai,
Sts-Anges de la Beauce, avaient lou
les funérailles de Melle Georgienne
Grégoire, décédée après une longue
maladie, à l’âge de 34 ans et 11 mois.
Gregan était la le de M. Philippe

re, secrétaire-trés
tre,parolase. orler de no-

. Bmile Grégoire, neve -funte portait > croix. » de la dé
Le corbilard était conduit

Philippe Fecteault, neveu. Laspass
teurs de la dépouille mortelle étaient
MM, Davila Grégoire, J. Dion, MiofFerland et Adjutor Grégoire, Por-
talent les coins du poéle Melles Ma-
nie rma, Focteault, Eva Labrecque
zelire Paradis, Hermelin X ,

niècosde la défunte. ine Gregoire,
e deuil était conduit par M Phi-

lippe Grégoire, son père, Pees frères,
M. l'abbé Thuribe Grégoire, profes-
seur au collège de Lévis, M. Edmond
et Ovide Grégoire, ses beaux-frères,
MM. H. Labrecque, G. Fecteault, P.
Paradis, C. Labrie. Il faut citer aussi
une vieille tante de 90 ans Dame Vve
Cyprien Leclerc. Ses cousins, MM.
A. Grégoire, Hervé Renault, Johnny
Omer, Didace Grégoire et M. G. Fer-
land.
On remarquait en outre le D .

tin, médecin de la famille, MM. Jos.
cal Giroid, Louis Secluc, de Framp-
ton, C. Jacob, marchand, P. Boutin,
M. Hubert, Felix Dion, O. Bisson de
Valley-Jonction, M. N. C. Fecteault
et J. Faucher de Ste-Marie, G. C. Cou-
ture, O. Grégoire, de St-Joseph et une
foule d’autres dont nous n'avons pu
inscrire les noms.
Pour la circonstance l'Eglise avait

revêtu sa grande parure de deuil.
Le choeur de chant dirigé par M.

M. Poulin a exécuté la messe des
morts en ‘partie. Pendantla messe M.
H, Droüin a chanté “O lugubre si.
lence”. MM. Antoine, Johnny et Di-
dace Grégoire ont rendu de jolis mo-
tets de circonstance. Après la messe
M. Jos. Tardif chanta “Nous passons
comme une ombre vaine”. M. T. Re-
nault, organiste de la paroisse céda
sa place à M. l'abbé Achille Demers,
du Collège de Lévis.
Aux autels latéraux les messes fu-

rent célébrées par l’abbé J. A. Pro-
vencher, ancien curé de la paroisse
et M. l'abbé Thuribe Grégoire, frère
de la défunte.
Etaient présents au choeurMM. les

Abbés M. Poirier, R. Tardif du Colle-
ge de Lévis. :

‘ La levée du corps fut faite par M.
l'abbé D. Marenda, curé de la ‘parois-
se, qui officia aussi au service assisté
de M. l'abbé C. Pichet, curé à l'En-
fant-Jésus et M. l'abbé Lessard, du
Collège de Lévis.

Après le Libera, le cortège, clergé
en tête, se mit en marche pour le
vieux cimetière au chant du In Para-
disum.
Et la dépouille mortelle de la dé-

funte fut inhumée dans le lot de la
famille pendant que là haut les clo-
ches, dans cette belle avant-midi de
printemps, chantaient l’espoir de Ia
résurrection.
A la famille en deuil nous offrons

nos plus sincéres sympathies.
De retour
Melle Maria Labbé est de retour

d'une promeande d’une quinzaine au
Lac Frontière.
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Vous
pouvez

Être

plus
belle !
Vous pouvez augmenter votre

beauté personnelle. Demandez
notre. brochure sur Les Secrets
de beauté, envoyée gratuitement
contre timbre de 2 sous.
Copie À

Cie des Produits Cosmos
2759, Ontario-Est

MONTREAL

   
  
  
      

      

 
STE-JUSTINE

Retraite
Ste-Justine, 19 mai. — Nous avons

eu le plaisir d'entendre Ia semaine
dernière les Révérends Pères Ré-
demptoristes Dunroud et Degagné,
qui se sont dépensé pendant 8 jours
à prêcher la retraite. Malgré la mau-
vaise température et les jours plu-
vieux que nous avons eus, toute la
paroisse s'est fait un devoir d'assis-
ter à ces exercices religieux qui n’ont
pas manqué de grandeur. La voix
chande et éloquente des prédicateurs
a su gagner le coeur des fidèles et
leur inculquer l'amour de Dieu. À ces
zélés missionnaires, tous nous leur
disons du fond du coeur un sincère
merci, et leür souhaitons santé et
bonheur !
Mariage
M. Onesime Deblouais de St-Cypri-

en conduisait à l’aittel Mlle Antoitiet-
te Couture de cette paroisse.
Aux nouveaux épous joie! santé !

bonheur !
Baptêmes
M. et Mme Antonio Tanguay, mar-

chand, un fils qui fut baptisé sur les
pronoms de Joseph-Guy Gervais, Par-
rain et marraine : Gaston et Henriet-
te’ Tanguay, frère et soeur de l'en-
fant.
.M. et Mme Edouard Bédard, une

fille, Marie Yoyande Annette. Par-
rain et marraine : ‘M. et Mme Pierre
Bédard, grands-parents de l'enfant.
Nos félicitations. .

Va et vient
Notre - vicaire M. l'abbé Noei Dion

est allé passer une huitaine dans sa
famille.
—Mme Amédée Lafontaine de Le-

wiston, Maine est de passage à Ste-
Justine chez ses parents.
—Mme Bdd, Poulin de Waterville,

est chez ses parents pour une couple
de mois.

—iMélles Amelia Bédard, Adelia
Rouillard, MM. Alphonse Bédard et
Antonio Bédard sont revenus de Qué-
dec où ils ont passé la semaine.
Décès
Samedi s’éteignait dans le Seigneur

un ‘brave citoyen de.cette paroisse,
M. Honoré Doyon.
M. Doyon avait suivi avec une pié-

té et une fidélité sans pareille leg
exercices de la retraite. Vendredi
après-midi i] prenait le train pour
Ste-Germaine allant. rendre visite à
son frère Paul Doyon. FH revenait
chez luf le soir lorsqu'il se sentit in-
disposé. On fit venir à toute hâte le
médecin ainsi que le prétre at gnel-
ques heures après son âmeprenait son essort pour je ciel.
Chrétiens faites comme lui, tenez
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‘ars, le 28 août 1830.
AU CENTRE.—Vues

-vbservatoire.

grand luxe. 
 

wagon-salon d’un de nos grands

naire pas souvent à ce qu’il a fallu

sont opérés depuis trois quarts

rails en bois!

gance.
Sans doute, la transformation

du jour au lendemain et il a fallu
étapes avant d’en arriver aux

Le touriste, qui confortablement installe dans le

tinentaux, regarde défiler la suite des pittoresques
paysages qui bordent la voie ferrée, ne songe d'ordi-|récente, a joué ‘un

phénoménal degré de développement les chemins de
fer ont atteint depuis les wagons à chevaux et les

wagons-observatoires, aux wagons-lits et aux wagons-
restaurants qui composent aujourd’hui les ravides de l'esnrit d'initiative

d

passer par maintes  

EN HAUT.—Re£production d'une vieille yruvu.« seprésentant
ie course excitante entre la locomotive de M, Peter Cooper, I:
“fom Thumb,” et I'un des wagons à chevaux de Le Stockton Hors

observatoire moderne du Pacifique Canadien.
EN BAS A GAUCHE—Arrière plate-forme do même wagon:

1 Un a apporté des améliorations au. fur
et à mesure que se développait le tourisme et'qu’aug-
mentaient les exigences des voyageurs. Les distances
énormes à parcourir dans notre pays, ainsi qu'aux
Etats-Unis, ont été un facteur important: dans ce “per-
fectionnement de nos moyens de transport. ‘

1 De toutes les compagnies de chemins de fer dont
rapides transcon-|les voies sillonnent les vastes contrées d’Amérique, le

Pacifique Canadien, malgré son ‘origine relativement

enser: de travail,| lioration des servi : v TS.d’énergie et d’argent pour arriver 5 lui ; des services de transport pour voyageurs

confort et la sécurité dont il jouit aujourd’hui en
voyage. Il accepte comme ut fait accompli le luxe
qui l’entoure sur ces gränds trains “vingtième siècle,”
luxe égal à celui des hôtels les plus modernes, et ne
se soucie guère de faire la comparaison entre les
moyens de transport actuels_gt ceux dont.devaient se
contenter nos pères. Pourtant, que de changements se

procurer ce L'intelligente initiative qui a toujours été la carac-
téristique de la politique des administrateurs de cette
compagnie, s’est manifestée dans toutes les aphères
d'activité relatives au transport, et l’on y
d'hui signaler d’une façon toute particulière, ce:qu’a
fait cette organisation pour rendre plus agréable le
séjour des voyageurs sur ses trains.
compris de bonne heure au Pacifique Canadian l’im-

de siècle et quel|portance de développer le tourisme vers les belles ré-
gions traversées par le chemin de fer, on a aussi
compris l'urgence de fournir aux voyageurs des

S Ne suffit-il pas pour s’en convaincre,| wagons pourvus de
de jeter un coup d’oeil sur ces illustrations, qu’une |à entreprendre ces
période de moins de cent ans seulement sépare. On |surtout leur procurer toutes les facilités pour admirer
a peine à concevoir ces curieuses et grotesques voi-
tures, circulant à une vitesse ridicule, et cependanton
les considérait à l’époque de leur apparition comme le
dernier mot en fait de confort. de rapidité et d'élé-

les superbes paysages si nombreux sur le parcours
du réseau; c’est pourquoi le touriste a aujourd’hui à
sa disposition, dans les montagnes Rocheuses par-
ticulièrement, ces magnifiques voitures observatoires,
qui sont de véritables palais sur roues et qui lui per-

ne s’est pas opérée mettent d’admirer tout à son aise les merveilles na-
turelles de ces régions,

wagons-salons, aux [en soit arrivé au maximum de perfection et de confort
en chemin de fer, mais sait-on jamais où s’arrêtera

  
exterieure et intérieure - d'un wagon

rôle de premier ‘plan dans l’amé-

peut aujour-

Car si l’on.a

tout le confort pouvant les induire
longues randonnées. On a voulu

Il semble vraiment que l’on

des hommes.
 

AU PIED DU MUR

Le travail accompli par les experts
consciencieux et impartiaux qui vien-
nent de déposer leurs conclusions
ünanimes met J'Allemagne au pied ‘du
mur.

L'Allemagne doit payer. Sur ce
point, depuis la fin de la guerre, pas
de discussion! C'est un principe élé-
mentaire de morale que celui qui cau-
se un dommage le répare.
Mais l’Allemagne peut-elle payer ?

lei, la discussion restait ouverte. Cer-
tains affirmaient que ce n’était pas la
bonne volonté qui faisait défaut: c’é-
tait la possibilité. La décision des ex-
perts tranche le débat, l’Alemagne
peut payer ce qu’elle doit.
H est enfin un troisième point sur

lequel le rapport des experts apporte
d’utiles lumières : comment l’AHlema-
gne peut-elle payer ce qu’elle doit ?
Les experts proposent un plan pré-
cis, que les gouvernements, certes,
sont en droit d’amender, mais qui
constitue déjà une ‘base de discussion
fort intéressante. Une fois l'accord
réalisé, si l'Allemagne ne s'exécute
pas, pourra-t-elle encore invoquer les
mauvaises raisons qu’elle a mises en
avant jusqu'ici?......
Le rapport des experts prévoit Ja

reconstitution de l'unité économique
du Reich, c’est-à-dire la renonciation à
l'exploitation du bassin de la Ruhr
par les Français et les Belges eux-
mêmes. En principe, la France ne sau-
rait évidemment faire obstacle à cette
reconstitution.

S'il était vrai, comme l'ont répété
calomnieusement des adversaires —
que la France ne fut entrée dans la
Ruhr qu’avec l'intention bien arrêtée
de n'en jamais sortir, on comprendrait
qu’il lui en coutât de satisfaire à cette
Clause du rapport des experts.
Mais fl n’en est rien, la France ne

poursuit aucune visée impérialiste;
elle ne cherche que la récupération
des sommes qu’elle a déjà versées,
et qu'elle devra verser encore, pour
la restauration de ses régions dévas-
tées. Blle réclame justice : rien de
plus.

Elle ne pourait même que se félici-
ter de voir se reconstituer à l’occa-
sion du travail des experts, et sur une
méthode pratique, effective, pour faire
payer l'Allemagne; l’union des Alliés,
voire une sorte de large union inter-
nationale.
En effet, une fois souscrit l'emprunt

international préconisé par les ex-
perts, la dette allemande, dont la
France — et pour cause, hélas ! a la
plus grande part, se trouverait en
quelque façon, “internationalisée” une
Allemagne qui continuerait à se dé-
rober à ses engagements lèserait les
intérêts de toutes les nations où elle
aurait trouvé des prêteurs. Faut-il
ajouter que ces nations, agissant de
concert, seraient plus facilement qu’-
une seule d'entre elles, fut-ce 1a plus
forte créancière, en mesure de se fai-
re rendre justice ?
Pour toutes ces raisons, la France

ne peut qu’accçueillir avec satisfaction
l'oeuvre des experts. .
Pour toutes ces raisons également,

les gouvernants du Reich dofvent
considérer que l’heurte des atermoié-
ments est passée. Il faut s’exécuter.
L'Allemagne est au pied du. mar.

 

vous toujours prêts à comparaître de-
vant votre Dien, car la mort, cette
impitoyable moissonneuse, vient à
nots comme Un voleur, au moment'ou noûs y attendons le moins.

SELS EXCELLENTS
POUR LES

ROGNONS MALADES
 

Nous mangeons trop“de viande, cela
obstrue les rognons, ensuite on a

mal au dos.

 

La plupart des gens oublient que
les rognons, tout comme les intestins
deviennent torpides et obstrués et ont
besoin de temps 4 autre d'un nettoya-
ge, sinon l’on souffre de mal de dos
et de douleurs accablantes dans les
rognons, gros maux de tête, élance-
ments rhumatiques, foie torpide, ai-
greur d'estomac, insomnie et désor-
dres de la vessie de toutes espèces.
Vous devez tout simplement tenir

vos rognons actifs et libres, dès que
vous ressentez une douleur aux ro-
gnons, procurez-vous environ quatre
onces de Jad Salts à n'importe quelle
bonne pharmacie, prenezen une cuil-
lerée a table dans un verre d'eau
avant le déjeâner durant quelques
jours et vos intestins fonctionneront
bien ensuite. Cet excellent sel est
composé de l'acide de raisins et de
jus de citron, avec la combinaison de
lithine, et est inoffensif pour débou-
cher les rognons et les rendre à leur
action normale. Il neutralise aussi les
acides dans l'urine pour qu’ils n’irri-
tent pas davantage et cela met fin à
la souffrance de la vessie.
Le Jad Salts est inoffensif; non

dispendieux; fait une excellente eau
de lithine effervescente que chacun
devrait prendre de temps en temps,
pour tenir les rognons libres.
Un pharmacien local avantageuse-

ment connu dit qu’il vend beaucoup
de Jad Salts aux gens croyant se gué-
rir de trouble de rognons tandis que
ce n'est qu'un trouble.
 

LE FRANCAIS EN
HONNEUR AU

PACIFIQUE CANADIEN

Désireux de donner pleine et entiè-
re satisfaction à tous les éléments de
sa clientèle, le Pacifique Canadien ne
néglige rien pour atteindre ce résul-
tat. Une récente innovation qui ne
manquera pas d’être très favorable-
ment appréciée par la classe canadien-
ne-française, sera l'introduction d'un
persoñnel entièrement bilingue sur les
wagons-salons de la Compagnie. Jus-
qu'à présent, quoique ces wagons fus-
sent en charge d'un conducteur blanc,
le service était fait par des noirs:
mais comme îl est très difficile sinon
impossible de trouver parmi ceux-ci
des employés parlant les deux lan-
gues, on aura à l'avenir recours à des
blanes pour remplir leurs fonctions
dans ces wagons. Il sera ainsi plus
facile de recruter Un personnel bilin-
gue. D'un autre côté, il y a déjà de-
puis longtemps des employés bilingues
sur les trains du Pacifique Canadien—
conducteurs, garcons de table, etc.
On sait aussi que le-français est en
honneur dans les hôtels et restaurants
que la Compagnie exploite dans la
province de Québec.
De tous les chemins de fer cana-

diens, le Pacifique Canadien fut le
premier à introduire l’usage de la lan-
gue française dans ses divers servi.
ces, parce qu'il avait compris qu’il fut
besoin de le lui faire remarquer, les
justes droits de la population cana-
dienne-francaise. Sa dernière initia-
tive dans cette direction lui vaut de
sincères félicitations et les mellleurs
souhaits de succès.

 

 

SEMIS D'HERBES SUR
PACAGE RECOUVERT

DE SOUCHES

(Notes des fermes expérimentales).

Les pacages pour le bétails ont une
grande importance dans le nord de
l'Ontario et de Québec: ils jouent un
grand rôle dans le développement des
nouveaux districts, et les colons fe-
ront bien d’en préparer en ensemen-
çant une certaine étendue spéciale-
ment pour cela.
Dans les nouveaux districts comme

ceux du nord de l'Ontario où l’on dé-
friche de la terre, on mettra en tas
toutes les broussailles et tout le bois
tombé afin de pouvoir bridler et dé
barrasser ainsi le sol de tout ce qui
pourait contrarier les semailles et
gêner les animaux qui paissent. À la
station expérimentale de Kapuska-
sing, Ont., les semailles effectuées
sur pacage de souches ont donné
d'excellents résultats. Vers la fin
d'avril, juste avant que la neige ait
complètement disparu, on sème par
acre un mélange de graines ayant la
composition suivante : trèfle rouge 4
livres, trèfle d’Alsike 2 livres, mil 1
livre et trèfle de Hollande 1 livre. Le
sol à ce moment de l’année est ou-
vert, semblable à un gâteau de miel,
et la neige fondante entraîne la grai-
ne dans la terre poreuse où elle est
parfaitement protégée jusqu'à ce que
la germination se produise. C’est le
système que nous suivons depuls bien
des années sur cette station et il a
donné de superbes résultats. Les pa-
cages ensemencés de cette façon en
1919 ont fourni et fourniront encore
une uperbe récolte de trèfle rouge.
On sait que ces récoltes, tout en four-
nissant aux ‘bestiaux un riche herbage
à un prix minimum, améliorent en
même temps la fertilité du sol. Tous
les ans nous trouvons qu’il est plus
facile d’enlever les souches d'un pa-
cage à cause de l’action de la végéta-
tion sur les souches.
Le trèlle rouge, pour les semis de

pacages en souches, a donné de si
bons résultats et a tellement amé-
lioré le sol que nous recommandons
fortement ce mélange aux colons du
nord de l’Ontario et de Québec.

J. P. S. Ballantyne, Régisseur, Sta-
tion expérimentale fédérale, Kapus-
kasing, Ontario.

SOIE ET FOURRURES
SIBERIENNES

A VANCOUVER
Vancouver, 28. — Avec une cargai-

son de soie orientale évaluée à plu.
sieurs millions de dolars et la plus
forte consignation de fourrures sibé-
riennes jamais transportées sur l'océ-
an Pacifique, l’“Empress of Russia”
du Pacifique Canadien est entré dans
le port de Vancouver ces jours-ci,
portant en plus à son bord quelque
700 passagers à destination du Cana-
da, des Etats-Unis et de l’Europe.
Quelques minutes à peine après

que le grand paquebot eut jeté ses
amarres, une armée de débardeurs
était déjà à l'oeuvre, tirant de la cale
les ballots de bourre de soie et les
plaçant dans les wagons des trains
spéciaux tenus sous vapeur sur le
quaj pour transporter vers les filatu-
res de l'Est améritain, la cargaison
du précieux produit. Trois heures
après l’arrivée du navire, celle-ci était
en entier sortie de Vancouver et fllait

 

les, caisse et bouteilles

de 60c doz., les grosses,

ment.

FAUCHER &

BASSE-VILLE, QUEBEC
26 juin 24

BIERES ET PORTERS
“CHAMPLAIN ET BOSWELL”

En quart paqueté par 5 douzaines de grosses
bouteilles, vides comprises. .. . . . .

En quart paqueté par 10 douzaines de petites
bouteilles, vides comprises. . . . . . . .

En caisse de 2 douzaines de grosses bouteil-

Les bouteilles vides sont retournables au prix

les caisses vides $1.00 chacune.

Mallez-nous votre commande de suite, la-
quelle nous vous expédierons prompte-

Nous gardons toutes les marques de biéres et
porters. Demandez nos prix.

101}, Rue Notre-Dame
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CANADIEN PACIFIQUE
 

 

QUEBEC ET

9.00 a.1
1.30 pi
4.40 ‘pu 1otidien

11.55 p:m. — Quotidien —

  

du Palais, tél. 663.

C.-A. LANGEVIN. 

SERVICE AMELIORE

ENTRE

Départs de Québec, (Gare du Palais)

(Montréal Gare Viger)

  
(Montréal Gare Viger)

et (Montréal Gare Windsor)

Arrivées à Québec, (Gare du Palais).

7.08 a;m. — Quotidien — (Ibe Montréal Gare Windsor) 11.30";
et (De Montréal Gare Viger)

2.00 p.m. — Quotidien — (De Montréal Gare Windsor) 9.00 am.
3.40 p.m. — Dim. exe. — (De Montréal Gare Viger) 9.45 am.

10.00 p.m. — Quotidien — (De Montréal Gare Viger) 5.00 p.m.

Renseignements supplémentaires sur demande aux bureaux des
billets: 30 rue Saint-Jean tél. 93; Château Frontenac, tél. 1840; Gare

Agent du Trafic-Voyageurs. Gare du Palais, Québec.

Représentant toutes les liges de navigation océanique.

MONTREAL

Gare Windsor)
Gare Viger)
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Cela paied'employer .
LE FINIAPLANCHERMARBLE-TE”

MARTIN-SENOUR
| Æen de telpourlesPlanchers enBoisFanclala duree duFer
| Ecrivez av bureau-chef, Montréal,pourdemanderla brochurettegratuite

"LE PEINTURAGE À LA MAISON RENOU FACILE”
EN VENTE CHEZ

ALFRED FORTIN
Beauceville

   

 

      
   
    

          

 

barquérent de l’“Empress of Russia”.
On remarquait parmi eux M, L. O.
Chang, le nouveau consul chinois au
Canada; M. Hope de Londres, globe-
trotter célèbre qui en est à son ving-
tième tour du monde; Mme Hannah
B. Hoff de Grand Forks, N. D. dont le
mari mourut I'an dernier aux mains
de bandits chinois; fle Révérend J.
Noble, chef d'une mission de lépreux
en Corée; l'ex-sénateur J. S. Fasset
d’'Elmira, N. Y., directeur d’une im-
portante exploitation d’acajou aux
Philippines. Parlant de la situation
politique dans ces îles, M. Fasset a
déclaré aux journalistes, qu’au moins
pour le moment, c’était une pure folie
que de parler d'indépendance pour ce
pays, car la lui accorder provoque-
rait sa ruine sociale et sa banque-
route économique en lui faisant per-
dre son marché libre avec les Etats-
Unis et en le mettant à la merci de
ses concurrents dans le commerce du
sucre, du tabac, de l'huile de coco et
de broderies.

LE NOUVEAU SERVICE
AERIEN DE ROUYN

 

La Laurentide Air Services Lted
est Actuellement à mettre la dernière
main aux préparatifs du nouveau ser-
vice aérien qu'elle doit inaugurer pro-
chainement dans le nord de Québec,
entre l'Angliers, le terminus de l’em-
branchement des Quinze du Pacifique
Canadien, et Rouyn, le centre du dis-
trict aurifère qui attire depuis quel-
que temps l'attention des capitalistes,
des prospecteurs et des mineurs du
pays tout entier. On espère pouvoir À toute vapeur vers I'Rst. Plusieurs passagers de marque dé

avec deux puissants hydropianes pou-
vant transporter chacun quatre passa-
gers et le pilote. La distance à cou-
vrir par les airs, qui est de 43 milles,
prendra à peine une demi-heure, tan-
dis que par terre ou par eau il faut
actuellement faire de longs détours
qui nécessitent une trentaine d’heu-
res de marches pénibles et de navi-
gation difficile. Le prix du voyage se-
ra de $50 en retour duquel on accor-
dera à chaque voyageur passage pour
220 lbs, tant pour lui-même que pour
ses bagages. Les personnes de petite
taille seront par conséquent privilé-
giées puisqu'elles pourront ainsi ap-
porter une plus grande quantité de
bagages.

Le lieut..colonel J. 8, Williams, qui
dirige les opérations de la Laurentide
Air Services Lted, dit que l'exploita-
tion de la nouvelle ligne aérienne de
Rouyn se fera indépendamment du
Pacifique Canadien, quoique cette
compagnie cependant prenne un vif
intérêt à l’entreprise qui est la pre-
mière du genre en Canada. On es-
compte que celleci réussira au-delà
même des prévisions, parce que tout
indique une forte affluence vers les
régions auriféres du Témiskamingue
d'ici quelque temps.

LISEZ L'’ECLAIREUR

Il vous apporte des nouvelles de
toutes les parolsses du district et des
districts avoisinants. Ces nouvelles
sont écrites exclusivement pour L'“E-
CLAIREUR”.

LISEZ L'“ECLAIREUR”

Il. est d'intérêt spéclal aux étran-
gers qui ont des amis ou connalesen-

 

  commencer le service le 15 courant, ces dans notre district,
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St-Evariste

 

Noces d’argent
6t-Evariste Station, 5 mai, 1984. —
Dimanche soir dernier, les nom-

breux amis de M. et Mme Hector
Gaudet, avocat, se réunissalent chez
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lui en “SURPRISE PARTY" pour lui |
THE DAVIS & LAWRENCECO. présenter leurs félicitations àl'ocea- Dye ans so à

+ sion du 25ème anniversaire de leur i soixante termai- y —" A
356 St. Antoine St. mariage en mme temps que leurs | nait dans la république voisine

Montréal, Qué.
 

LAMBTON
 

Feu Mme JOS. GODBOUT

(Spécial à l'""ECLATREUR")

Le vendredi, 5 mai dernier, après une
maladie de douze mois, soufferte avec
la plus entière résignation, s’éteignait
doucement dans le Seigneur, Dame Ma-

ry Rudrigue, épouse de M. Joseph God-

bout de cette paroisse.

Madame Godbout, à l’exemple de la

femme forte dont parie l'Evangile, fut

une chrétienne accomplie. une épouse

aimante et douce, une mère tendre et
dévouée, profondément attachée à son

époux et À ses chers petits enfants,
pour le bonheur desquels elle se dé-
pensait sans compter.

Agée de 32 ans à peine, la regrettée

disparue a vu venir la mort avec le
courage et la résignation de son Ame

chrétienne. Les lecteurs de l'Eclaireur,
qui suivent sa chronique “IL Y A

QUINZE ANS” se rappelle que dans
son dernier numéro un correspondant
de Lambton ,publiait la nouvelle sui-
vante :
“Mardi matin le 3 mai 1909, en l'é-

glise de Lambton. a eu lieu le mariage

de M. Joseph Godbout, fils de notre mai-
re M. Octave Godbout, avec’ Melle Ma-
ry Rodrigue, fille de M. Joseph Rodri-

gue. Les mariés étaient accompagnés
de leurs parents respectifs.”
Quinze années à pelne se sont écou-

lées et l""Eclaireur”. publie la nouvelle
du décès de Mme Godbout, qui laisse

aujourd'hui pour la pleurer un époux

et six petits enfants encore trop jeu-

nes, sans doute, pour réaliser la perte
de celle que désormais, ils ne pourront

plus revoir.
Il devait être bien dure pour la jeune

épouse, pour la tendre mère, ce mo-
ment où il lui fallait briser à jamais
les liens si chers qui l’unissaient à ceux

 

ST-CAMILLE

 

Notre corbillard.
Nous avons reçu la semaine derniè-

re le corbiliard que nous attendions
avec anxiété. Notre vénérend curé ne
nous trompait pas en nous disant, lors-
qu'il faisait appel à la générosité de

| ses paroissiens, que la voiture pour
laquelle ils souscrivajent rencontre-
rait le goût des généreux donateurs.

! Nous félicitons notre curé du choix
;yu'il a su faire comme nous remer-
jcions de tout coeurs ceux qui n'ont pas
regarder de délier leur bourse pour
contribuer au paiement de cette belle
| voiture.
| Mariages.
| M, Joseph Chabot, veuf de Dame Ar-
ithémise Lemieux à Mlle Léa Gagnon,
fille de M. Erménégilde Gagnon, de
| Ste-Sabine,
—M. Ernest Gosselin. fils de M.

Exas Gosselin, de Ste<Claire Dorches-
ter à Mlle Rose-Ella Nolet, fille de M.
Patrix Nolet. Après le mariage ils se
sont rendus chez M, P. Nolet, père de
la mariée, où un somptueux déjeûner
fut servi. L'heureux couple est parti
pour un voyage à Ste-Claire. Nos
voeux de bonheur.
De passage.
M. l'abbé J. Pelchat. vicaire à St-

Camille est aller à St-Magloire pour
quelque jours, chez sa mère Mme Vve
FPelchat.
—M. Fréchette, curé de St-Luc, était

de passage au presbytère ces jours
derniers.
—M. C. E. Clément, de l’*Eclaireur”

était de passage ici, la semaine der-
nière.
--Mme Joseph Larochelle ainsi que

sa petite fille Germaine était ici cette
semaine pour visiter ces jeunes filles
Emilienne. Lorette et Cécile, pension-

‘qu’elle chérissait, ce devait être sous |Mälres au couvent du Bon Pasteur.
de silencieuses larmes que la mouran-j, —Mlle Vermette, de Québec qui
te, entourée de tous les siens, pronon- (était en vacance depuis un mois est
çait avec résignation : “Seigneur que (Tetournée prendre sa position au Châ-
‘votre volonté soit faite et non la mien- |teau Frontenac.
ne, et non celle de ceux qui veulent -—Mlle Germaine Lacasse est partie

me garder ici-bas! ...... " pour Québec. ; i

Et Jundi. le 12 mai, au milieu dun] —Mlle Mérilda Bissonnette, de l’hô-
immense concours de parents et d'amis
on conduisait à l’église, puis au cime-

tel Mountain Hill Québec, est dans sa
famille depuis quelque jour.

meilleurs soubaits de bonheur et de
longue vie. .
En arrivant, les joyeux visiteurs e

visiteuses offrirent aux “nouveaux
|Mmariés” une superbe gerbe de 26 ro-
ses et oeillets encadrés dans un ma-
gnifique panier en argent ciselé d'un
goût vraiment artistique.
Comme on savait que M. et Mme

Gaudet ne s'’attendaient nullement à
cette visite que les organisateurs
avaient pris un soin minutieux A ca-
cher aux héros de la fte, on avait
prévu et pourvu à tout; on apportait
en même temps un délicieux goûté
préparé à l'avance par chacun des vi-
siteurs ...... on a même emporté ses
chaises ! ! !
La suprise fut aussi grande qu'agré-

able et la soirée fut partagée entre
les cartes, le chant et la musique.
Après le goûter, M. Gaudet, visible-

ment ému, tant en son nom qu'au nom
de Mme Gaudet, sut trouver des pa-
roles appropriées pour remercier ses
hôtes de cette délicate marque d'ex-
pression de franche amitié. .
On se sépara sur les petites heures

du matin.
Parmi les personnes qui ont prépa-

ré cette agréable surprise aux jubilai-
res, étaient: MM. et Mmes Paul Le
brun, maire; Alfred Labonté, hôtel-
lier: J. L. Dancose, chet de Gare au
Q. C. R.: Hercule Taillon, Gérant de
la E. T. C.: Emile Hardy, gérant de
la succursale P. T. Légaré; J. S. Le-
gendre, gérant de la Banque d'Ho-
chelaga; Jos Timmons, gérant de la
Frontenac Overall Co.: Raoul Allard,
gérant de la Légaré Automobile Co.;
J. A. Dallaire, marchand; A. Roy, M.
D: J. W. Gilbert, N. P.: Aimé Le-
brun, comptable: Elizée Garon et D.
Royer, agents télégraphistes, et Dame
Veuve T. Desharnais.
Se joignirent aussi aux visiteurs :

Melles Adriennes et Mariette Danco-
se et M. Marie-Louis Dancose.
D'autres magnifiques cadeaux fu-

rent aussi adressés à M. et Mme H.
Gaudet par M. et Mme J. A. Roberge,
marchand, superbe pot à marmelade
en argent; ainsi que chèques par M.
et Mme Napoléon Laliberté, avocat à
Victoriaville; M. et Mme J. Athanase
Lachance, Ingénieur; Guy et Jacques
Gaudet.
Divers
Mme Ubald Plante, née Frédéline

Huard, a fait l'acquisition d’un gros
garçon la semaine dernière, Nos féli-

     

  

le guerre de nécession, entre
prise par l'immortel précident
braham Lincoln, pour L'H-

MANOIPATION de toute une
race.

  

Nous aussi
devons secouer

Le Joug !

ne de nos enfants. 
servir.

hi

| Encouragez aussi nos industries en -de-
I mandant les produits fabriqués par les nô-
4 tres dans notre province.

: A Québec méme, sans parler des autres
tn grands centres se font des chocolats, bon-
ni Dons, bières ‘et porter, liqueurs douces, ge-
ih lées, confitures, chaussures, tabacs, ciga-

Le Grand Emancipateur
1809-186

Apprenons à Compter sur les Nôtres pour
| les Marchandises dont nous avons besoin

|
|

I L EST grand temps, pour l'avenir et la prospérité de la Province de Québec et de ses

citoyens, de se débarrasser du joug étranger et de mettre fin à la plaie des achats sur
catalogue, qui ruine notre commerce, appauvrit nos populations et menacele patrimoi-

En ce temps des achats multiples du printemps, que tous se fassent un devoir de donner
! la préférence a leur marchand, avant d'adresser leur commande hors de la Province. Mon-
fii trez-lui l’article désiré et le prixdu catalogue et donnez-lui au moins l'opportunité de vous

      

Nos grands magasins à rayons, nos manu
facturiers de meubles, de complets et pa-
letots, de poêles et fournaises, nos fabri-
cants de verrières, enseignes électriques,
etc, etc. qui donnent de l’emploi à des
milliers des nôtres. comptent également sur
votre encouragement que vous ne pouvez
leur refuser si vous voulez libérer notre
province du JOUG étranger et assurer l’a-
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i res, cigarettes, moutardes, poudres à pâte,
citations. lessives, savons, pains et pâtisseries, qui ne venir de vos enfants.

—Mme Vve J. Marceau. de Québec,

 

tière de la paroisse, les restes mortels
"de Ja regrettée défunte. M. le curé Bel-
leau de Lambton, a fait la levée du
corps à la demeure même de M. God-
bout et M. l’abbé Wilfrid Rodrigue, frè-
re de Mme Godbout et vicaire A East-
Broughton a chanté le service, assisté

des abbés Fernand Belleau et J. Labbé,

comme diacre et sous-diacre.
Le deuil était conduit par son époux

M. Joseph Godbout, ses petits enfants:
Rolland, Gilberte, Monique, Marguerite

Rachel, Maurice, son frére M. Joseph

Rodrigue (Bérubé) M. Clément Rodri-

gue.
M. Elie Bédard, conduisait le cor-

billard. La croix était portée par M.
Jean Bureau. Les porteurs étaient MM

J. L. Blanchet, Arthur Gaulin, Valmore
Deveau. Alphonse Vallée.

Dans le cortège on remarquait une
foule de citoyens de Lambton et des
environs.

Outre son mari, la défunte laisse
pour la pleurer ses six petits enfants :
Rolland, Gilberte, Rachel, Maurice et
Marguerite, son père et sa mère M. et
Mme Joseph Rodrigue, ses frères M.
l’abbé W. Rodrigue de East-Broughton

M. Joseph Rodrigue (Bérubé) M. Clé-
ment Rodrigue, des soeurs, Mme Emile
Devost, Mlles Blanche et Fabiola Ro-
drigue,

L’affluence de matière nous oblige à
remettre à la semaine prochaine la
publication de la liste des personnes

qui ont offert des bouquets spirituels,

messages de sympathies et messes.

Nous prions M. Godbout et la famille
‘de Mme Godbout de bien vouloir ac-
cepter Pexpression de notre plus vive

sympathie,

——0 1 cm

A VENDRE

Sac de voyage “ciow bag” à vendre
à de très bonnes conditions, gran-
deur 20 pouces.
Pour toute information adressez-

vous à:
CASIER POSTAL 18,

Beauceville Ouest.

est venue assisté au mariage de son
frère M. Ernest Gosselin.
—M. Georges Audet a ouvert cette

semaine notre fabrique de beurre au
village.
—M. Fortunat Fournier est parti

pour l’Ouest et l'Ontario. Il doit nous
revenir sous peu avec un char de che-
vaux de l'Ouest et un char de l'Onta- rio. Tl y aura du choix pour toutes
les personnes désireuses de se procu-
|rer un cheval de trait ou d’ouvrage.
Naissance.
M. et Mme Joseph Carrier font part

à leurs parents et amis, de la naissan-
ce d'un garçon, baptisé sous les noms
de Joseph, Thomas, Robert. Parrain
et marraine M. et Mme Thomas
Drouin, de StCamille. Porteuse, Mme
Anselme Lamontagne.

— =

COUR SUPERIEURE

CANADA
Province de Québec,
District de Beauce.
No. 7903.
David Grenier, cultivateur, et Na-

poléon Doyon, journalier, tous deux
de Robertsonville,

 

Demandeurs,
vs

Jean Fournier, de St-Ephrem de
Tring,

Défendeur,

Brown Company, corps politique et
incorporé, ayant son principal bureau
d'affaires à Berlin, New-Hampshire,
Etats-Unis d'Amérique,

Tiers-Saisie.
Il est ordonné au défendeur et à la

Tiers-Saisie de comparaître dans un
mois à compter de la dernière publi-
cation du présent avis.

St-Joseph, Beauce, 29 avril 1924.
(Signé) VEZINA & FERRON

P. C. S.
L. U. Talbot,

Procureur des demandeurs.
mai 30. 
  

 

M. George Doyon,de Sherbrooke,|PQ.

—>Monsieur J. E. Coulombe était de
passage à Mégantic dimanche dernier.
—Monsieur J. E. Laliberté était de

passage a St-Victor de Tring, diman-
che dernier.
—M. et Mme Irénée Paré ont fait

l'acquisition d’un gros garçon. la se-
maine dernière. Nos félicitations.
—On a célébré le mariage de Mon-

sieur Josaphat Couette avec Melle
Ludivine Lilianne Dallaire le 6 mai
en notre église. Le père des deux par-
tis servait de témoins. Nous souhai-
tons au nouveau couple du bonheur et
une longévité pleine de santé.
—A VYoccasion de la fusion de la

Banque Nationale et Hochelaga un
diner causerie fut donné aux em-
ployés de la dite Banque dans la de-
meure de M. Odilon Quirion. Etaient
présents : MM. J. E. Coulombe, J. À.
Laliberté, L. Gr-goire. G. Gaudet. Le
discours d'entrée fut prononcé par M.
J. E. Coulombe. Chacun y prit une
large part de plaisir.
—M. et Mme Jean Auguste Morin

ont fait l'acquisition d’un gros gar-
çon, la semaine dernière. Nos félici-
tations,
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BELLES TERRES! ...
LOTS A VENDRE

Une terre à Ascot Corner, Co. Sher-
brooke, à 7 milles de la ville de Sher-
brooke, à 6 milles de la ville de East-
Angus, à 10 arpents de l’église et des
chars.

Cette terre comprend 250 arpents
dont 150 en fond et la balance en pa-
cage. Egalement sucrerie et autres
bois. Bien bâtie, maison et grange,
eau à la chantepleure dans toutes les
bâtisses.

A St-Benjamin, nous offrons en ven-
te 1760 arpents de terrain en culture
et en bois, récolte de 100 tonnes de
foin. Ces terrains sont bien bâtis, eau
à la cbantepleure dans les bâtisses.
Partie de ces terrains en fond, partie
de terrain pas de roche.
Très bon moulin à scie outillé, si-

tué sur un endroit de ces terrains.
Vendrons en partie ou tout en bloc,

à la guise de l'acheteur.
Pour autres renseignements s'a-

le cèdent en rien aux produits étrangers,

i Lee fromage et autres produits de l’indus-
à trie laitière de la province, rivalisent

bi avantageusement avec ceux des autres pro-
4 vinces ou pays.

 
  Notre gouvernement provincial, gardien

de nos traditions, a bien voulu encoura-
ger le mouvement de ‘‘L’achat chez-nous’’.
Pouvez-vous refuser votre concours!

 

| Aidons à faire notre Province plus grande et plus prospère.

DEPENSONS NOTRE ARGENT CHEZ NOUS
Publié dans le meilleur intérêt de la Province de Québec. :

L'ASSOCIATION DES MARCHANDS-DETAILLANTS DU CANADA,
. PROVINCE DE QUEBEC.
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COURCELLES

Nouvelles.
Courcelles, Mai 13.— Dimanche der-

nier, l’abbé Turgeon, de St-Victor é-
tait de passage au presbytère.
—M. et Mme J. Bélanger et Jeurs

enfants, de St-Romain passent quel-
ques jours chez M. Henri/Louis Bélan-
ger.
—M. et Mme Ls. Roy, de passage à

Lambton pour assister aux funérail-
les de Mme Jos. Godbout lundi der-
nier.
—MM, Michel, Alexandre et Alphon-

se St-Pierre et Philippe Labrecque
chez Louis St-Pierre, de Lambton lun.
di dernier.
—Mlles Lucienne et Bernadette For-

tier, Marie-Anna et Béatrix Audet, de
Lambton et M, Hervé Audet de Sher.
brooke en visite chez M. Geo. Garant
dimanche. :
—Mme J. Bolduc passe un mois à

Lewiston, chez sa fille Mme W. Do-

ay

SN

Roulez vous-meme vos Cigarettes
avec le Tabac & Cigarettes OTTOMAN;
elles vous coûteront quatre fois moins
cher et vous assureront plusde satisfac=
tion, car tous les vieux fumeurs de Ciga-
rettes admettent qu’une cigarette fraf-
chement roulée avec un tabac de choix

0

 

comme l’OTTOMAN donne bien
plus de satisfaction qu’une Ciga-
rette manufacturée.

ne souffre plus dé maux de reins dresser à : ;mingue et ses fils Joseph et Georges.
SIGEFROID LOUBIER, —--Mme Aurèle Bélanger est de re-

St-Benjamin, tour d'une promenade de quelques
OTTOMa

 
depuis qu'il a pris les

ILULES MORO

   

DOYON,
10, rue 8.-Thomas, Sherbrooke, P.Q.

Pendant plus d’un an j’ai
eu des douleurs de reins que
j'ai essayé de faire disparaître
par toutes sortes de moyens.
J'ai aussi pris différents remè-
des pour refaire mes forcesque
je sentais diminuer, mais n’ai
eu aucun bon résultat. Un

. . . sept mois.
ami me conseilla alors les Pi- Divers.

« d’aj vi . No. 7900, La solennité de la fête de St-Joseph
lules Moro; j al Suivi son con NGA. MOREA U, agent du village fut grandiose. L'église revêtue «de ses f = —_—
seil et,après m êtretraité pen- de St-Toseph de Beauce, plus belles parures inspirait beaucoup =

dant quelques semaines, com- Demandeur, |'ommunions, Messe solennelle:ohantei TR . s. : s, messe , °
me il me l’avait dit, j'étais J. ROMEO THIBAULT, de Maca|magnifiques. Le | hé merveill |heureux de me trouver beau- mic, district d’Abitibi, —Les jeunes filles sont a exercer eux e

coup mieux. Ma santé s’est
bien rétablie. Je n’oublierai
pas les bonseffets des Pilules
Moro et je les prendrai dèsque
+

je me sentirai malade. M.
George Doyon, 10, rue St-Thomas, Sherbrooke, P. Q.

Le rhumatisme, qu’il soit dans les reins et qu’on lap.
pelle lumbago; qu’il soit dansles articulations et qu’on le
nomme rhumatisme articulaire; qu’il soit dans la hanche
et prennele nom de sciatique,il ne doit pas être négligé.
Le sang doit être traité, c’est-à-dire purifié et enrichi et
alors les Pilules Moro ont les meilleurs résultats.

Les Pilules Moro sont en vente chez tous les marchande de remèdes. Nous

les envoyons aussi par la poste, au Canada et aux Etats-Unis, sur réception du prix
50 sous la boîte.

COMPAGNIE MÉDICALE MORO, 274, St-Denis, Montréal.

7 juin, 1 m. Co. Dorchester.

  

M. et Mme Vénéré Gagnon, de St-
Prosper, font part à leurs parents et
amis de la naissance d’une fille, bap-
tisée sous les noms de Marie Anne,
Feorgette, Denise. Parrain et mar-
raine, M. W. Gagnon et Mlle Floren-
tine Gagnon, frère et soeur de l’en-
ant.

‘
 a>

CANADA
Province de Québec,
District de Beauce.

COUR SUPERIEURE

 

Défendeur.
11 est ordonné au défendeur de com-

paraître dans le mois.
Saint-Joseph de Beauce, Bureau du

Protonotaire, ce neuvième jour du
mois de maj, mil neuf cent vingt.
quatre.

(Signé) Vézina & Ferron,
Vraie copie, P. C. S.

Fortier & Cliche,
Procs. du demandeur, 22 mai.

 

RADIO
——

Comment se procurer un poste re-
cepteur Radio à très bon marché, Ve-
nez ou Écrivez pour me dire le model
que vous désirez avoir et moi-même Je
vous fabriquerai dans quelques jours
l'appareil désirés

ARMAND VEILLEUX
ST-Georges, Beauce, 

Juin 5-9,
 
jours à St-Samuel.
—Mme J. Gosselin est arrivée de St-

conduisait à l'autel Mlle Doria St
Pierre. MM. J. Gaudette et St-Pier-
re étaient les témoins respectifs.
L'heureux couple est partie pour un
voyage d'une quinzaine aux Etats-
Unis, Nos meilleurs voeux les ac-
compagnent,
—M. Wellle Paradis unissait sa des-

tinée à celle de Mlle G. Arguin, de St-
Romain.
Nos félicitations.

Décès.
Marie-Rose Longchamp, âgée de 7

ans, fille de M. Pierre Longchamp.
——M. et Mme Wilfrid Grenier ont eu

la douleur de perdre leur bébé âgé de

U

ETTESTS

cigaretfes

Le Tabac à Cigarettes OTTOMAN
——— 14 , est en vente partout à 10 cents.Mania elle a passée l’hiver. Chaque paquet ost accompagné

ST-PROSPER M. J. Donat Gaudette de St-Ludger d’un cahier de papier à Cigarettes.

 
 

 
 
 
  
 

une séance dramatique qui sera jonée
dans le cours du mois de juin. Nous
enreparlerons, en attendant nous leur
souhaitons Bon succès!

-_—me

COUR SUPERIEURE

CANADA
Province de Québec,
District de Beauce.

Dame Rose-Anna Poulin, épouse de

dont il “rend.”

 

 

On entend souvent dire à ceux qui boivent du “King Cole”
Orange Pekoe: “Mais, c’est là un thé merveilleux!” Cette remar-
que ne s'applique pas exclusivement À sa qualité par excellence
— chose qui va de soi, — mais bien à la façon merveilleuse

Car le “King Cole” Orange Pekoe est un thé
qui fournit une riche infusion à la fois délicieuse et appétissante,
C'est grâce à un adroit mélange que ces deux
s'unissent pour vous flatter le goût.

€

 

Napoléon Lemieux, cultivateur de St-
Martin, Beauce,

Demanderesse.
vs

Le dit Napoléon Lemieux.
Détendeur,

Une action en séparation de biens
a été instituée en cette cause le 2212.
Mme jour d'Avril, 1924.

St-Joseph de Beauce, 28 Avril, 1924.

ROSAIRE BEAUDOIN,
Mai 30, Proc. de la demanderssse,  x  

grandes qualités

‘L’Extra dans le Thé de Choix.”
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TERRIBLES
QOULEURSANS LE DOS
ee

e McMahon raconte rom-
Mm

lle a été soulagée en
menant le Composé. Ve.

tal de Lydia Es
gé Pinkham.
— mem

‘hatham, Ont—“J'ai pris lo Com-
hsVégétal de Lydia E Pinkham,

pour mon épuisement après la nais-

co de mon petit garçon. Je souf-

frais beaucoup avec douleurs dans

lo dos, fatiguée, faible et incapable
de travailler. Un jour, recevant
votre brochure, je la lus et aban-

donnant les remèdes que je prenais

alors, Je commença àPau le
Composé Végétal de Lydia E, Pink-

ham. Je me sens beaucoup mieux
maintenant. Jo le recommande à
toute femme.”--Mme J.R. McMahon,

158 rue Harvey, Chatham, Ont,

Le Composé Végétal de Lydia E.

Pinkham, compos de racines et

herbages a depuis plus de 50 ans

fortifié et ramené à la santé les

femmes malades et souffrantes. Il

soulage les maladies qui causent des

symptômes tels que les douleurs de

dos, les périodes douloureuses, irré-

gularités, sensations de fatigue et
d'épuisement. Nous en avons la

preuve constamment par des lettres

du genre que Mme McMahon écrit,

Les femmes Hu souffrent de-

vraient écrire à The Lydia E. Pink-

ham Medicine Co., Cobourg, Ont,

ur obtenir une copie gratis du

anuel Confidentiel de Lydia E.

Pinkham sur les “Maladies parti-
culières de la Femme.”

.

FUNERAILLES DE
M. JOSEPH BLAIS

Le huit mai courant, après une lon-

gue maladie supportée avec une pa-

tlence et une résignation admirables,
décédait M. Joseph Blais à l'âge de
trénte uns et dix mois. Ce cher dé-
fuat est parti pour des régions plus
heureuses, recevoir la récompense de
ss Vie relativement courte mais bien
remplie de sacrifices.
Après un brillant cours d'étude à

Stu-Anne puis au Séminaire de Qué
bec, M. Blais revêtait la soutane en
septembre 1916. Après plus d’un an
dé vie ecclésiastique passée soit au
Grand Béminaire, soit dans sa famil-
le, il dut se résigner bien à regret à
quitter sa soutane, mais avec la bon-
ne intention de la reprendre aussitôt
ses forces revenues. Ce grand sacri.
tice fut le commencement d'une vie
toute  dabnégation, car la divine
Providence ne permit pas à M. Blais
de réaliser le rêve de+sa vie: La
prétrise.

it prit de l'emploi à la Banque Na-
tonal à St-Evariste, puis à St-Da-

   

mien où il était gérant, quand en no-
vembre 1922 son médecin lui conseil-
la un repos, Ses loisirs, Jl les passait
dans ses livres, “ses meilleurs amis”
disait-il, et le livre qu’il aimait entre
tous Était I'“Imitation de Jésus.
Christ” qu'il trouvait toujours plus
nstructit à chaque fois qu'il le re.

Enfin moiné par une maladie qui ne
pardonne pas, ll! fit généreusement
le sacrifice de sa vie. Il fut toujours
d'une énergie admirable et ses der-
niers jours surtout ont été des plus
édiflants. C'est une grande consola-
tion pour ses parents et pour ses
amis qui sauront se souvenir dans
leurs prières de l'âme de ce cher dis-

Les funérailles ont eu lleu le à
neuf heures, La levée du corpsfut
faite par ‘M. le Curé l'abbé J. A.
Guillot à la résidence de M. Louis
Blais, père du défunt.
Une longue suite de parents et d'a-

mis ont accompagné la dépouille
mortelle & sa dernière demeure et of-
fert ainsi un dernier hommage de
sympathies à la mémoire du regretté
défunt. Le service fut chanté par M.
l'abbé Dupont, curé de St-Damien et
ami intime du défunt. M. l'abbé Phi-
lippe Nadeau, ancien vicaire, suivait
comme dlacre et l'abbé Edgar Laro-
chelle, vicaire à Beauport et confrè-
re de classe du défunt, servait com-
me sous-diacre.

Assistalent au choeur : M. 1e cnré
Guillot, M. l'abbé Arthur Martin, au-
mônier à St-Damien et ancien pro-
fesseur du défunt et M. l'abbé Jo-
seph Hudon, vicaire à ‘St-Evariste.
A l'orgue tenue par M. Rémi Lé-

tourneau on remarquait : MM. Jos.
Beaudoin, Jos. Morin, Honoré Grégoi-
re, de Shenley, Jean Boutin, Jos. Gre-
nier, ete.
Les solos furent rendus par M. Ed-

mond Bernier de St-Sébastien qui
chanta “Jesus Salvator Mundi” et M.
Aimé Boutin qui chanta “Vierge
Sainte” avec accompagnement de
violon par M. Hector Gaudet. Aussi
solo de violon par le même.”

Portaient le corps : MM. Jos. Bel-
lavance, Ernest ‘Beaudoin, François
Proulx, Aimé Beaudry, Henri Louis
Lachance, Eugène Leclerc, M. Anto-
nio Marcoux portait la croix.
Le deuil était conduit par le père

du défunt, M. Louis Blais, ses frères
Gérard, Rolland et Lucien, son -beau-
frère, Conrad Lebrun, ses oncles, Jo-
seph Lachance, Norbert Lachance de
Biddeford Maine, Alex Lachance, P.
Richard, Joseph Blais, Urbain Bilo-
deau, ses cousins, MM. J. D. Lachan-
ce, Québec, Gaudias Blais, Gédéon
Blais, Cyrille Blais, Jos. Blais, J. C.
Sévigny, Jos. Hamel, Arthur Sévi-
gny de Lac ‘Méguntic, Aimé Blais,
J. C. Beaulieu, Jos. À. Lapointe, Jos.
Bilodeau, X Bilodeau, de Shenley,
Emile Bégin, St-Martin, Octave La.
bonté.
Dans le cortège on remarquait:

MM. A. Roy, M. D., André Breton, J.
!L. Dancause, J. A. Dallaire, Stanis-
las Legendre, Notaire, J. W. Gilbert,

|J. R. Allard, J. A. Lebrun, Hercule
Taillon, Jos. Bisson, J. W. Jolicoeur,
J. Elisée Garon, J. P. Royer, J. A.

 
  
  

MATERIAUX DE CONSTRUCTION
, Nous tenons toujours en magasin et au plus bas

prix du marché : Bois de Colombie, Bois pour plan-
cher, Beaver Board, Bardeaux d’amiante, Bardeaux
d’asphalte et Bardeaux de cèdre.

Papiers à lambris et à
tes.

couvertures de toutes sor-

Chaux, plâtre selenite, ochre, noir à mortier,
voaltar, Huile noire.

Tole ondulée, Tole unie, Zine plombée.
Peintures et Vernis, Teintures à bardeau et Ci-

ment à couverture.
Clous, Vitres, Serrures et toutes ferronneries

entrant dans une bâtisse.
Bains, Eviers, Lavabos, Latrines, Chante-pleu-

res et toute la ligne de plomberie.
,Ç Tuyaux de grès, Tuyau de fonte pour égouts,
Tuyaux d’aquedue, Fournitures pour Foyers de
Cheminée.

Agents pourle district de la célèbre brique ““Ci-
tadelle’’,

Fournitures de ferme tel que : Clôture de bro-
che pour champs et parterre, Barrières, Charriots
et brocs à foin, Barattes, Moulins à laver, etc.

, Nous sommes agents généraux pour la Interna-
tional Harvester Co., et tenons en mains toutes leurs
machines ‘“Deering & McCormick”, et vous garan-
tissons un service de lére
de réparage.

rapide.

classe pour toutes pièces

Deux voyageurs à votre disposition. Service

THIBAUDEAU & PAQUET, Ltée.

ST-GEORGES-EST,
17 juillet, 1924 Co. Beauce
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; BIJOUTERIE ;
æ C’est la bijouterie—la belle et bonne Bijouterie 2
© artistique—qui doit figurer en tête de votre liste de %

Cadeaux pourles Fêtes.
i Ce doit être de la Bijouterie parce que rien au-
% trech ’é its À: chose ne porte avec plus d’éloquence les souhaits ‘3
x; Pi A 53) traditionnels et les voeux de votre coeur à la per- =
> sonne qui è a& qui vous est chére, &

a Ce doit être de la Bijouterie parce que vous ne
ga Sauriez rien imaginer de plus artistique, de plus dé- &
x licat, de plus riche ni de plus durable que des bijoux Es
go solides et de bon goût. &
i Ce doit étre de la Bijouterie parce que, en of- Dé)
i frant des bijoux à l’être aimé, vous la revêtez des æ
dy Parures par excellence qui seules donnent vraiment 30
@ Un air de fête. 5
® Ce doit être de la Bijouterie parce que. . . . .

J certains de “LUI” plaire.

Rue St-Joseph

 

@ tout le monde en raffole et que vous êtes toujours à

© ART. PAQUET
BIJOUTIER ®

QUEBEC

 

    
SOUVENIRS D'ORIENT

iss Lilyon Dumarais, actrice de cinéma de Los Angeles ct actuellement
en croisière autour du monde à bord de l““Einpress of Canada” du

Pacifique Canadien, photographie vélue, et entourée de quelques souvenir:
dont elle a fait l’acquisition au cours du voyage.
nent d'Alger; le plat en cuivre, de Calcutta; les souliers hitdons, d'Agra:
les coraux, de Naples; l'éventail de plumes de paon, de Cerlon; ls» col'îers
de Madère et de Rangoon; les bracelets, du Caire et le cimctorre, d'Alger.
L"’Empress of Canada” terminera sa mémorable randonnée autour du globe
ces jours-ci, lorsqu'il arrivera au port de Vancouver.

Les tap:ssories provien

 

Lapointe, Sylvio Gendron, J. O. Qui-
rion, Louis Begin, J. Rousseau, J. A,
Lapointe, Québec, D. Bureau, J. A.
Gaudet, avocat, Arthur Demers, J.
Marcoux, J. A. Robert, D. Vachon et
A. Bilodeau, de St-Damien, Alfred
Talbot, de Lac Frontiere, Désiré Roy
Oct. Pomerleau, P. Bureau, E. Bu-
reau de Lambton, Florian Champa-
gne, 1. Agronome, de Lac Mégantic,
Edm. Bernier de St-Sébastien, Pant.
Lebrun, Edouard Morin, Léon Ca.
douette, Ludger Beaudry, Louis Ma
thien, Jos. Morin, Napoléon Tanguay
et plusieurs autres dont les noms
nous échappent.
Tributs Floraux

M. Joseph Lachance, M. Norbert
Lachance de Biddeford Maine, M. et
Mme J. R. Allard, M. et Mme J. A.
Lebrun, M. et Mme Conrad Lebrun,
M. J. A. Lapointe de Québec.
Offrandes de Messes
MM, les abbés Edgard Larochelle,

vie. à Beauport, Paul Beaudry, Col-
lège St-Victor, Alph. Labbé, Lac Noir
Avila Joncas, Beauceviile, Origine
Boulanger, Collège Ste-Anne de la
Pocatière, Camille Morrisset, Sémi-
naire de Québec, Lauréat L'Heureux,
vicaire À Beauport, Joseph Hudon,
victaire à St-Evariste, les Chevaliers
de Colomb de St-Evariste, Docteur et
Mme Azarias Roy St-Evariste, MM.
et Mmes Gervais Lachance, Lorenzo
Belleau, Jules Marois, Québec, M. C.
E. Leblond, St-Damien, M. et Mme
Stanislas Legendre, St-Evariste, M.
Henri Sébastien, Trois-Rivières, M.
Florian Champagne, Lac Mégantic,
M. J. N. Robert, Ottawa.
Bouquets Spirituels
Le Collège de Lévis, Les Révéren-

des Soeurs de St-Evariste, MM. et
Mmes Alex Lachance, Edouard Mo-

rin, Théophile Proulx, J. A. Dallaire,

Arthur Demers, J. D. Lachance, Qué-

bec, Emile Bégin, StiMartin, Arthur

Sévigny, Lac Mégantic, Xavier Blais,

Sherbrooke, Omer Blais, Nap. Gagné

Sherbrooke, J. C. Beaulieu, Shenley,

Jos. A. Lapointe, Pamphile Bureau,

Lambton, Désiré Roy Jean Boutin,

Lambton, Alfred Talbot, Lac Frontiè-

re, Paul Lebrun, J. O. Quirion, Ger-

main Tardif, Sherbrooke, Jean Mo-

rin, Mmes Louis Carrier, Cyrille

Beaudoin, Mlle Marie Lachance.
Messages et Sympathies

iMM. les abbés Arthur Douville,

Québec, J. Nap. Laflamme, St-Ansel-

me, Emery Pépin, vic. à St-Elzéar,

Charles Quellette vic. à St-Ferdinand
M. J. C. Sévigny, Lac Mégantic, MM.

et Mmes J. N. Boutin, Lac Frontière,

J. A. Robert, Ottawa, Valmore De

veau, Lambton, Oct. Pomerleau, J.

E. Philippon, Lambton, Hilaire Fran-

coeur StiHilaire, Melle P. Proulx,

Sherbrooke, Les Rév. Soeurs de St-

Victor, Beauce, le notaire H. F.

Smith et [Miles Smith de Québec,

Mile M. A. Bolduc, Beauceville, MM.

Ernest Gourdeau, Québec, Edmond

Poullot, Chateau Richer, Mlle Lucille

Gouin, de Biddeford, M. et Mme T.

Grégoire de Sherbrooke, ‘Melle Ger-

maine Grégoire, etc.
A Ia famille en deuil nous offrons

nos plus sincères sympathies.

—pe

Ouch! Le mal de dos.

Chassez le lumbago
ou la douleur dorsale

 

Les reins sont la cause du mal de

dos ? Non ! Attention ! Votre mal de

dos est dû au lumbago, à la sciatique

où à une entorse, et la manière de se

soulager le plus rapidement, c'est

d'employer l’Huile St. Jacobs, adou-

cissanteet pénétrante. Frictionnez-en

le dos malade, et instantanément la

sensibilité, la raideur et la courbatu-

re disparaissent. Ne restez pas per-

clus! Achetez une petite ‘bouteille

d'Huile St. Jacobs chez votre phar-

macien et redressez-vous. Dès qu’elle

sera appliquée vous vous demanderez

ce qu’est devenu le mal de dos ou le
lumbago.

Frictionnez-vous avec la bonne
vieille Huile St. Jacobs chaque fois
que vous souffrez de sciatique, de
névralgie, de rhumatisme ou d’entor-
ses, vu qu'elle est absolument inoffen-
sive et ne brûle pas la peau.

  

MALADES! ATTENTION!

 

Remède contre l'appendicite.
Traitement radical côntre cette ma-

ladle. Pour plus de renseignements
s’adresser A :

Madame MATHIAS VEILLEUX

St-Georges-Est, Co. Beauce, P. Que.
2°m. 10 juin.

 )

LA STABILISATION
DES CHANGES

Au moyen des réserves d'or des
Etats-Unis.

(Service de la Rente, fait par Versail-
les Vidricaire-Boulais, limitée).

Montréal, 15 mai 1924,

Les Etats-Unis ont importé l'année
dernière de l’or monnayé ou en barres
représentant une valeur de 300 mil-
lions de dollars. Pour le premier tri
mestre de l'année courante, les im-
portations de métal jaune se sont
élevées à 100 millions de dollars.
Cette thésaurisation confine a l'ac-

caparement. I! est évident qu’une lar-
ge part de cette réserve d’or rendrait
de plus grands services aux Etats-
Unis, si, au liéu d’encombrer les ré-
serves américaines, elle complétait
les réserves d'autres pays où elle con-
tribuerait à la stabilisation du chan-
ge à laquelle les Etats-Unis ont inté-
rêts en vue de favoriser le commerce
international.
L'investissement de cet or devrait

3e faire par l’action volontaire et au
choix des capitalistes américains.
Le président Coolidge attirait ré-

cemment attention sur le fait que
l'Amérique, avec son surplus d'or,
souffre de prix excessivement hauts
tandis que les prix, en Europe, sont
comparativement bas.
Les Etats-Unis, avec une circulation

fiduciaire «d'environ 8 milliards de
dollars, ont une couverture or de 4
milliards et demi de dollars.
Puisque le 33 34 % de garantie or

est la couverture suffisante suivant
l'avis de toutes les autorités financiè-
res, y compris le comité des experts,
les Etats-Unis, avec 60 % de couver-
ture or ont le double de ce qu'il leur
faut, tandis que la France, 1'Allema.
gne et le restant de l’Europe ont une
circulation fiduciaire avec une cou‘
verture ridiculement basse, quelque-
fois de moins de 10 %.
Le projet américain serait de prê-

ter de 2 à 2 milliards 14 d’or aux na-
tions européennes dans le but de sta-
biliser les cours et de rétablir les
conditions normales du commerce.
Les conditions de cet emprunt sti-

puleraient que les fonds doivent être
employés seulement comme couvertu-
re or et peuvent être rappelés “en
or” en cas de guerre.

11 y a longtemps que les financiers
internationaux ont senti la nécessité
de faire cette opération, mais ce n’est
qu'aujourd'hui qu'ils en entrevoient la
possibilité.

————

RHUMATISMES

TE ee
M. N. J. Tweeten de Forest City,

la.,, écrit: «11 y a vingt-cinq ans je
souffrais terriblement de rbumatis-
mes. J'étais incapable de travailler.
Je consultai plusieurs docteurs sans
résultats. Un jour, je rencontral un
homme qui avait été dans la même
situation, il me dit ce que le Novoro
du Dr. Pierre lui avait fait. Je me
procurai une bouteille de ce remède
et en prit jusqu’à ce que ma santé fut|
complètement restaurée. Je n'ai plus
jamais ressenti de douleurs rhumatis-
males depuis”. Ce vieux remède végé-
tal aide à restaurer et À fortifier les”
fonctions des organes d'élimination,
les rendant capables de ge débarras-
ser des éléments qui causent ces dou-
leurs rhumatismales. Il n’est pas ven-
du chez les pharmaciens. Pour rensel-
gnements s'adresser au Dr. Peter
Fahrney & Sons Co. 2501 Washing-
ton Blvd, Chicago, Ill.
Livré exempt de droits au Canada.

 

CHARRUEET
MACHINERIES

BELANGER

Je dois porter à la connaissance du
public de la paroisse et des environs,
que je possède l'agence de la Maison
À. Bélanger, pour la vente des char-
rues, poêles et autres marchandises,
en remplacement de M. Eugène Duval,
décédé.
Comme par le passé, jes marchandt-

ses de la Maison Bélanger, l’une des
plus réputées de la province, donnent
SATISFACTION à notre clientdle et
j'invite les intéressés à venir me faire
une visite. ®
Machines et accessoifes, le tout à

prix raisonnables.

MARCELLIN POULIN
Agent.
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CHECK
La plus grande valeur!
Excellent tabac!Agréable
saveur/ Brûle uniformé-
ment!Tire Facilement/Du
plaisir a chaque bouffee/

 

VENTE PAR LE
SHERIF DE BEAUCE

No. 7858.
EVANGBLISTE MAHEU, deman-

deur; contre ALFRED ROY, défen-
eur. .
La demie sud-ouest du lot cent qua-

rante-six (146) et le lot cent quarante-
sept (147), du cadastre de SaintéFré-
déric de Beauce —avec bâtisses et
dépendances.
our être vendus À la porte de l'é

glise de 1a parolsse de Saint-Frédéric,
e VINGT-SETIDME jour de MAI pro-
chain (1924), à ONZE heures de I'a-
vant-midi.

GUSTAVE GARANT,
she

 

STE-GERMAINE

 

Divers
Ste-Germaine, 19 mai. — Mme Mac-

kenzie de Sherbrooke était de passa-
ge à Ste-Germaine dimanche dernier,
l'hôte de sa mère Mme Auguste Jac-
ques et de sa soeur Melle Eugénie
Vachon.
—M. Joseph Fortin, maire, ainsi

que Melle Rosa Fortin, sont partis
pour Montréal ce matin en promena-
de. Nous leur souhaitons un bon
voyage.
—Melle Gracia Fortin et Mille Ma-

rie-Louise Ouellet sont parties pour
Québec où elles doivent assister à
une retraite fermée.
Nous souhaitons à ces jeunes filles 

qu’elles reçoivent dans cette retraite
toutes les grâces dont elles ont be-
soin pour entrer dans le droit sentier
où Dieu les appelle.

Recommandation aux prières
M. le curé a recommandé aux priè

res de ses paroissiens de Ste-Ger-
maine M. Honoré Doyon, époux de
Josephine Bégin, décédé à Ste-Justi-
ne le 18 du courant à I'Age de 38 ans,
Le service aura lieu à Ste-Justine,
mardi à 9 heures après lequel le
corps sera transporté à Ste-Germal-
ne où un Libera sera chanté. Le
corps sera ensuite inhumé dans le ct-
metière Ste-Germaine.
M. Doyon faisait de son vivant par-

ti de la Société des Forestiers Catho-
liques et de la Société de tempéran- ce de Ste-Germaine,

S
e
m
a
E
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Eugène Lepage en donne

  

* Depuis que j'ai commencé & pren-
dre ce merveilleux Tanlac, 11 me sem-
ble que je rajeunis tous les jours,
J'ai engraissé de 14 livres, en en
prenant quatre boutellles, et tout Je
monde remarque ma bonne apparen-

M. Eugène Lepage, propriétaire du
salon de toilette de l'hôtel “Prince
of Wales”, Montréal, Canada, un des
salons du genre le plus exclusif de

- *Tanlac m'a bientôt fait manger de
tout et dormir comme une bâche la
nuit, et je me sens aussi bien qu'on
peut le demander. Mon seul regret est
de n'avoir pas entendu parler de Tan-
lac longtemps avant.”
Tanlac se vend chez tous les bons

pharmaciens, N'acceptez pan de suc-
cédané. ll s'est vendu plug db 40 mil-
Hons de bouteilles.

 

 

LES DIFFERENTS
ASPECTS de L'HOMME

vain.
De 16 A 20 ans; modeste, insou-

ciant, époque d’effacement.
De 20 à 25 ans; réapparition- de la

vanité, en ce qui concerne surtout les
aptitudes.
De 25 À 40 ans; absence complète

de fatuité; l’homme est trop obséder
pour s'occuper de sa personne.
De 40 à 50 ans; période de vanité;

“consciente” et aigue, se manifestant
par une extrême recherche dans la

qu’un homme sage et bon qui, par
vertu, parle avec courage, et se tait
par humilité M ou il aurait le droit
et ls force de parler, mais où ses pa-
roles pourraient blesser, sans amélio-

  

A Saint-Samuel de Gayhurst, sur le
grand chemin de la malle, l’une dés
plus enviables du comté de Fronte-
nac; étant deux établissements voi
sins, “terres de fonds”, tous deux
bien bâties, aqueduc aux dépendau-
ces; À proximité de l’école, des fa-
briques de beurre ou fromage et des
moulins à scie et à farine.
Terrains de réclame pour le foin,

ment nickelée. Vous serez
toujours fier de montrer
votre C.C.M. à vos amis.

4 Couches d’Email .
Il n’y a pas moins de
uatre bonnes couches
‘émail sur une couche

d’anti-rouille, Cela vous
garantit un émaillage du-
rable qui résiste à tous les

 

EN ° {| ‘ ,

tout le crédit à Tanlac|.. ro.sommes lus de ValLEA J ‘ eux ? ournal angiais, qui aime * !

$5 ’ convier ses lecteurs à ces enquêtes de mar tu, tout Beaucoup P us e eur pour
Es , ; _ psychologie amusante, résume les ré- reno sagemduorinoipe quele ;

= - nees recueillies par fui sur cette » TEpoI d h d 1
Ë question, dans un tableau d'une pré. bien doit faire place au meilleur, var | Peu € chose ac Pp us
5e Le mai d'estomac disparaît et, avec 4 ;truit ma santé. Je n'étais plus que [cision mathématique. Voici, selon lui Bréable à l’utile, le beau au sublime. no 1 or

V2 bouteiiles, un homme de Montréal [l'ombre de moi-même, et j'étais si comment apparaît l'homme aux di- . 2etre= OUS ne sauriezdé- a une ane nv Prntérieur
“Ft engraisse de 14 livres. épuisé et nerveux que j'ai craint d'& verses périodes deS00 Cxistence | a TUE ; girerune plusjolie dreet,oilssontpour

# bre banlee m'a bientôt faitman 16 16 one; très égolate et trés | TERRES À VENDRE émaillée eu plus brillam- ainsi dire incassables,
Un point exclusif des

C.C.M. est le Pédalier
Triplex, C’est un modèle
spécial en 8 pièces qui
donne aux Bicyclettes
C.C.M. leur vitesse excep-
tionelle—leur énergie—
leur pouvoir. Votre C.C.M.
n’a jamais “trop” on “pas
assez” de jeu. Chaque
pression sur les pédales secette ville, faisait la déclaration sus-| Les pilules végétales Tanlac pour

airs. M, Lepage ajoute : “Le mal d'es-jla constipation faites et recomman- toilette. CONDITIONS FACILES : Raison usages et tous les mauvais ransforme en vitesse.
tomac avait presque entièrement dé- dées par les fabricants de Tanlac. Il convient d'ajouter que ce sont de la vente: cause de santé et dé- temps. Frein H 1

; des dames surtout qui ont fourni à part. S'adresser à : Bain de Nickel de rein Flercules
notre confrère les éléments de son M. L. M. VEILLEUX, ain de Nickel:de "Le Nain à la Poigne

GRAINS POUR LA = =
PRODUCTION DU FOIN

(Notes des fermes expérimentales).

L'ensilage et les racines sont des

récoltes très importantes partout où
l'an garde des vaches, et cependant,

le foin et l'herbe des pacages ont

 

toujours été et seront sans doute vesces; ces mélanges ne rapportent
longtemps encore la ressource PT'MC | peut-être pas autant d'éléments di- Ste-Hénédine, Co. Dorchester. La nouvelle pédale dont Vous ne sauriez exi

‘ = i q a .
. ’ exi er

nele do Ja majorite des coltener. Bestibles que d'autres, mais lis four. Cadre Fort et Léger parlent les cyclistes! Forte une meilleure valeur que
Aussi quand les prairies et les her-

bages font défaut, la situation est

critique. II n'est pas rare alors de

voir les bêtes abattues ou vendues À

vil prix, tandis que Fon aurait pu les

conserver pour en tirer un bénéfice

avantageux si l'on avait eu une ré-
serve de fourrages à leur donner.

C’est justement pour trouver une

bonne récolte annuelle, qui pourrait

être employée dans le cas ou la prai-

rie où le pacage ne rapporterait pas,

qu'une expérience a été conduite à

Cap Rouge en- 1915. Cinq plantes ou

mélanges différents ont été essayés,
avoine Bannière, avoine Pluie d'Or,
avoine Victoire, avoine Bannière et
pois Arthur, avoine Bannière et ves-
ces. Ces variétés d'avoine et de pois
sont celles qui séparément s'étaient
montrées les plus productives en
grains, et nous avons cru bon de les
employer pour cette expérience parce
qu'il était probable que les cultiva-
teurs en auraient de la semence. Ces
expériences ont été conduites avec
soin cinq saisons de suite, et voici
quels ont été les rendements moyens
de foin fané à l'acre: avoine Victoire

7608 livres, avoine Pluie d'Or 7382,
avoine Bannière et vesces 7044, avoi-
ne Bannière 6228, avoine Bannière et

moment de la coupe, car la graine
d'herbe et de trdfle est semée en mé-
me temps que fe grain, tandis qu’il
n'en est pas ainsi pour les récoltes
annuelles. Cependant il arrive par-
fois que le trèfle et le mil succombent
à l'hiver, et que l’on soit obligé de
semer un mélange annuel; nous re-
commandons dans ce cas un mélange
d'avoine et de pois, ou d'avoine et de

nissent plus de protéine, qui est la
partie la plus coûteuse des aliments.
Si l'on sème l'un ou l'autre de ces
mélanges assez tôt dans la saison, on
a encore Cet autre avantage que l’on
pourra tirer, de la partie non utilisée
comme fourrage vert, le meilleur mé-
lange de grain pour la production du
lait. La bonnne quantité à semer est
de 60 livres de semence de chacun.

Gus. Langelier, Régisseur, Station
fédérale expérimentale, Cap Rouge,
Québec.

 

A VENDRE OU A LOUER

Magnifique Poste de Charron à ven-
dre ou à louer avec tout l'outillage
complet, 30 x 30, 2 étages, près de
l'église, situé sur la route Nationale,
conditions faciles, cause de vente:
maladie. Pour renseignements s'a-
dresser à :

GEORGES CLOUTIER
… P..0. Box: 10. 7

St-Ephremäde Tring, Beauce.
15 mal, 1 m. :

  

enquête.
—10i—

Notaire,

St-Ludger,
Mai 25, 4 f. Co. Frontenao. Qu'y ati! de plus respectable,

Vin Sapi

Cher Monsieur,

Personnes atteint de consomption:

avoir bu une bouteille on s'apercut

Veuillez me croire,

  

 

Je suis heureux de recommander le Vin Sapin Fortin atoutes:

toussait toujours et mégrissait à vue d'oeil, lui ayant fait recevoir les
derniers sacrements, on déseapérait de le sauver. On apprit qu’il se

vendait un bon remède le Vin Sapin: Je m'en procurai et après en

troisième bouteille, 1 tait complètement guéri.

Bien A vous,

Fabriqué par CHS. FORTIN,Robertsonville

n Fortin

Mon fils ayant eu une pleurésie,

d'un grand changement. Après la

LOUIS RHEAUME,

Ste-Hénédine, Co. Dorchester. ; 
   
 
 

 

    

 

Heures
- Les parties brillantes des
C.C.M. sont nickelées. sur
euivre pour éviter la
rouille, et séjournent en-
suite dans un bain de
nickel à solution double
pendant deux heures au
jeu des vingt et quelques
minutes du nickelage
ordinaire.

Vous ne sauriez deman-
der un cadre plus fort,
plue rigide, plus puissant.

est fabriqué de tubes
anglais, renforcés aux
jointures. Les fourches
d’avant, avec leur cou-
Tonne forgée au marteau-
Ppilon, sont pour ainsi:dire
incassables, La C.CM.
franchit les orniéres et les
traverses de cheminde fer
sans hésitation comme-elle
subit les chocs säns doïm-

e,

 

s a4 épreuve d
l’Humidité -

Les jantes sont en érable
clair et à l’épreuve ‘de
l'humidité. Les rayons sont
enfil spécialement tiré et
traité à la chaleur.

Les coussinets sont en
; acier très solide; sidurs

an

 

“de Géant.” Action toujours
sûre et solide, mais douce
et moelleuse en même
temps. Vous permet de
descendre les côtes à roue
libre avec autant de faci-
lité et aussi peu de bruit
quesi vous étiez en aéro-
plane. :

Pédale Gibson

et d’une légèreté merveil-
leuse. S'adapte au pied
parfaitement. Son caout-
chouc économise la semelle
des souliers. Son cadre en
aluminium brille comme
l’argent et ne se rouille
jamais.

Gonstruction Prédise
Chacune des 1,761 piéces

d’une Bicyclette C.C.M. est
d’une précision parfaite,
souvent plus soignée que
celle des fusées d’obus.

“Vérification”
Chaque C.C.M.est “veri-

fiée” avant sa sortie de
l'usine, Il faut que les
roues soient bien alignées.
Ilfaut que tout soit par-
fait, Cette “vérification”
assure une bicyclette plus
facile à diriger et à péda-

   

  
Bicyclettes C-C-M-

    
      
    
    
    

    

 

     
    
     

 

  

 

     
    
    

 

     
    
  

  

  ler. C’est une des dépenses
qui n'entrent pas dans la
construction des bicy-
clettes ordinaires.

Meilleure Valeur

      

 

      

      
       celle qui vous est donnée

dans une C.C.M.‘ Il vaut
certainement la peine de
payer un peu plus pour
acheter une bicyclette fa-
briquée pour se passer de
réparations et pour rouler
encore mieux après des
années de service, que
beaucoup de machines
neuves. Les prix actuels
sont de $15 à $20 de moins
que les “hauts” prix. Vous
obtenez une grosse Valeur
d’Une Piastre pour chaque
Piastre de votre C.C.M.
Allez chezl’agent de.

C.C.M. Exeminez les
nouveaux modèles pour
hommes, femmes, garçon-
nets etfillettes. Demandez
notre Catalogue illustré
gratuit’ à l’agent de C.C.M,
leplus proche ‘où A ane
succursale de C.CM.

     

      
    

    

    
      

        

        

        

     
        

     

      

    

    
    

      
  

 

pois Arthur 6108. Le trèfle et le mil |. - ie §

goinAofreesdeJott. VENTEPARLESHERIF RED BIRD—MASSEY—PERFECT | vous |
dement moyen en livres à l'acre, en CLEVELAND—COLUMBIA . Fr pe À

éléments digestibles, qui sont natu-
rellement la substance la plus impor-
tante : avoine Victoire, 3530, avoine
Pluie d'Or, 428, avoine Bannière et
vesces, 2817. avoine Bannière et pois
Arthur, 2680, avoine Bannière, 28859,
foin de trèfle et de mil 2162.
Un ‘détail intéressant à noter dans

les résultats gui précédent, c'est que
le foin de mil et le foin de trèfle se
sont montrés bien inférieurs aux plan-

No. 7830. -
ODULE DUMONT, demandeur; con-

tre HENRY MORIN, défendeur.
Le lot numéro vingt-neuf (29), du

rang “A” du canton de Marlow —
avec bâtisses et dépendances.
Pour être vendu à la porte de l’é-

glise de la paroisse de Saint-Théophi-
le, le VINGT-HUITIEME jour de MAI
prochain (1924), à ONZE heures de 
 
 

 
 

  
 

   

   

 

   
  

     

  
  

  
  

 

   

Canada Cycle & Motor Compan

Fabriquées au Canada par

Montreal, Toronto. WESTON, Ont. Winnipez Vancouver |

‘abricants de Bicyclettes Canadiennes de Haute Qualité depuis 25:ahs fait mieux /
Aussi'de JOYCYCLES C.C.M.—Les Bons Tricycles qui roulent“bien \

y, Limited

  

    

    

  

 

    

pédaler /
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tes annuelles. N'oublions pas cepen-| l'avant-midi.
dant que la production d’une récolte GUSTAVE GARANT, . .

dois anis aucun Travan jusqu'au shérif. Deux dames qui ne se connaissent pasfontles
— ‘ mêmes louanges des

Liste de prix TABAC Pi U ES ROUGESBIERES ET PORTERS GOLA Pair L
“CHAMPLAIN ET BOSWELL” (Crase--"}| content Pour les Femmes Pâles et Faibles

Caisses: Grosses bouteilles, LTR77S 1, A
2 douz. Bière Export, vides comprises. $5:70 . je \ a i plus de maux de tete et| Les femmes qui souffrentMolson, Black-Horse, Frontenac, soc de plus. ta aconiste dit je dors mes nuits entières. de maladies internes, d’ané-
Caisses: Petites bouteilles, . Les Filules Rouges sont un aie,etc, trouvent let sou-
2 douz. Bière Export, vides comprises. . . . . $4120| que Sa po ularité remede que je ne cesserai de|lagement dans l’emploi des

Molson, Black-Horse, Frontenac, 6oc de plus. P Pp focommanderetquejevou Pilules Rouges.
Quarts: Grosses bouteilles, est sans égale 7 les femmes. Mme Vézina| Celles qui craignent les
3 douz. Bière l'xport, vides comprises. $12.00 y 4 7 Morency, 46, Dow, Salem troubles du retour de l’âge
Molson, Black-Horse, Frontenac $1.50 de plus. WilesSSD Mass. ’ ’| doivent recourir aux Pilules) Mi 7 Rouges pour aider le sang àQuarts: Petites bouteilles,

Attention spéciale aux

10 douz. Bière Iixport, vides comprises. . . .
Molson, Black-Horse, Frontenac, $3.00 de plus.

Nous garantissons une prompte livraison.

J. P. GUY Limitée

$16.50

commandes par malle.

 

 

 

  
 

l’on trouvera exposés, les
mobiles :

étant situé dans le même

SALON D’AUTOS
A ST-GEORGES

Il nous fait plaisir de porter a la connaissance
du public, que nous ouvrirons dans quelques jours &
St-Georges, un salon d'autos des plus modernes, où

DODGE et MAXWELL
dont nous venons de prendr

tional, c'est un avantage précieux pour le touriste et
le public voyageur, qui touvera toujours des mécani-
“ciens experts, les morceaux et accessoires pour ces

plus jolis modèles d’auto-

e les agences. Notre salon
édifice que le Garage Na-

Et il‘connait le tabac.

ll sait que le “ROSE
QUESNEL” possède assez

pour brûler lentement,
tout en restant doux pour
ne pas chauffer la langue;

tabac—et c’est afin d’obe
tenir cette qualité essen=
tielle, que nos spécialistes
ont choisi pour sa confec=
tion un tabac possédant
au plus haut degré l’arome
caractéristique du meil-
leur Quesnel.

TheRook

Oot

FbasecGross

  

 

\

=  

1

 

, Monsystème nerveux était
épuisé; je ne dormais pas des
nuits entièreset je me levais

douleurs dans le dos et ma di-
gestion était très mauvaise,
Aujourd’huije suis satisfaite

se bien placer et pour éviter
les maladies les plus dange-
reuses,Vides: Retournables aux prixsuivants: Grosses bou- d’humidité pour qu’il ne le mati ê

teilles Goc douz. Petites bouteilles 40c douz. se transforme pas en journéeencaitétoutela CONSULTATIONS
Caisses vides, $1.00 chacune poussière; assez de corps grandefaiblesse, souffrais de GRATUITES. Les méde-: - ) ‘ cins de la Compagnie Chi-

mique Franco-Américaine-
donnent des consultations
gratuites à toutes les fem-assez de saveur pour plaire EN. VENTE Mme V de Pemploi des Pilules - Co ;152 rue St-Paul

~~

— QUEBEC,||

|

°*atisfaire au goût. PantoUT te Do,SemMi96et je me félicite defeau. démentles vois onLe ‘“ROSE QUESNEL * . ! ! > CASE. avoir employées. Mme Hor- qui leur écrivent.
possède de plus un arome 10 t Grâce aux bons effets des |Misdas Comeau, 380, rue h Leo Pilules Bouger sat en ventecaptivant et unique—ce Cts Pilules Rouges,les forces me Champlain, Montréal. Prix, 50moopans >Feequicompte le plus dans le LE PAQUET sont si bien revenyes que je| Les mères de famille font pouvait les trouver dans sa localité,nous

puis maintenant vaquer faci- prendre à leurs fillettes les les lui enverrons sur réception du prix.
lement à mes occupations. | Pifules Rouges pour leuras-  COMPAGNIE CHIMIQUE

FRANCO - AMERICAINE,, limitée,Madigestion se fait bien ; je|surer une bonne formation. 274, rue St-Denis, Montréal.
 

Le soufre soulage
une vilaine peau

qui démanche

 

La première application apporte du
soulagement et du confort.

Si vous souffrez de l'eczéma ou de
toute autre affection cutanée doulou-
reuse et ennuyeuse, vous pouvez vous
en débarrasser rapidement en faisant
usage de Mentho-Sulphur, déclare un
spécialiste de renom pour la peau.
Cette préparation de soufre, à cau-

se de ses propriétés qui détruisent les

 

  : Cela iedemployer

LES PEINTURES ET VERNIS 100ZPURS

MARTIN-SENOUR
| PourTousles Usages -PourToutes les Surfaces

Ecrivez au bureau- chef, Montreal, pour demanderla brochuretlegratuite
: "LE PEINTURAGE À LA MAISON RENDU FACILE”

EN VENTE CHEZ

apr
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deux marques d'automobiles.

CHARS USAGES
ermes, manque rarement de soula-
ger rapidement le pire eczéma. La ALFRED FORTIN

 

   char de seconde mains de

ST-GEORGES-EST,

 

  seillons les personnes désireuses de se procurer un

avant de placer leur commande.

SEVIGNY & POULIN

(Sur la route Nationale)

venir visiter notre salon  te Co. Beauce. |l
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Quesnel”| ’

QUESNEL
LeTabacdé arome sans Egal
 

TUMBLE Wey

 

Mas go.

première application apporte soulage-
Nous aurons toujours en mains lés chars de —f" ment et confort. L> i - ça l'arome éruptions sont @ es outde Cie\ a ,. . _ guéries tout de suite.seconde mam, a des prix tres intéressants et nous con du bon vieux On applique le Mentho-Sulphur com-

me Un agréable Cold Cream et i] est
tout à fait inoffensif.. Vous pouvez ‘enobtenir un petit pot chez
pharmacien. P tout bon

Syndic autorisé
Vérificateur et Liquidateur de

Faillites.
Compromis entre débiteurs et créan-

ciers-—Administrateur de,wuooes-
sions.—Expert en comptabilité com- 

Kroc. a8TH nsmanaeresse, »

 
 

Beauceville

  

 

CREME CURATIVE
SOULAGE VITE

comme par enchantement devant la
crème afloucissante, .cutative et anti-septique, qui pénètre tottes les voies
respiratoires el soulage les membra-
hes enflées et enflammées du nez etde la gorge. ‘Les narines bloquéess'ouvrent aussitôt et l’on peut respi-

Procurez-vous une petite bouteille
('Ely's Cream Balm chez votre phar-
Macien. Appliquez-en un peu dans lesVotre visite est sollicitée au nouve - te |d'autos ches veau salon LES RHUMES narines et vous seréz soulagé instan-

z : WILFRID MARCOTTE —_ tanément. Des millions endossent ce
Les rhumes et le catarrhe cèdent remède connu depuis plus de cinguan

le ans,
——_ em

A LOUER

 

chevaux, & ‘d'excellente conditions, J.N.O Sadr. esser à: , ;merciale. Bureaux À Teeaprement.Leprasillement et la Télesphore GAGNE,barblen.
. ROT ent. x clen ‘pos “Beauceville-E.- ST GEORGES-EST - Co. Beauce bouché et misérable, Ne reslez pas vénérend stig, Benyçev oo.

 

Quatre bonnes places d'écuries pour.

r



9 te du traitement

Tenatox fruits     

Des milliers de gens doivent à ‘“Fruit-

a-tives” une, ette qu’ils sont fiers
'acquitter par des louanges.

d Mune Laura Alford, 28 rue Florence,

Ottawa, dit: “La constipation et la

dyspepsie me torturérent pendant des
années. J'essayai cathartiques, sels et

sai-disant” laxatifs végétaux, tous dé-

sagréables et sanseffet permanent; je

tentai enfin ‘Fruit-a-tives' et depuis

sept ans que j'en prends, plus de con- -
} i destipation ni maux d'estomac. Je

suis très bien. Mon mariet mesenfants
prennent ‘Fruit-a-tivesrégulièrement.”

“Frnit-a-tives’ est fait des jus de porn-

mes, d'oranges, de figues et de prunaux

intensifiés et combinés avecles toniques,

et sont mis sous une forme de petits

comprimés appelés “Fruit-a-tives,
25c et 506 la boîte chez les marchands

ou de Früit-a-tives Limited, Ottawa.

 

AUCOLLEGE
 

Avec les beaux jours, les cours de
récréntion ent Tepris un ,nouveal as-
pect: partout, sans doute, la vie dé-
bordante de notre intéressante jeunesse
se manifeste de bien des manières, mais
jamais uvee autant d'exubérance “que
pendant les- heures de délassement-des-
tinéés à faire oublier les fatigues d'un
travail intense et presque continuel.
Aussi bien, avons-nous eu- le’ plaisir

de revoir le beau spectacle ‘de parties
de balle-au-camp, parties intéressantes
et animées dont nous avions presque
perdn le souvenir après 6 mois d'hiver.

Voici d’abord les plus jeunes : les
élèves de la 5e classe âue, après une
lutte acharnée avec ceux-de la 4e ont
réussi À rester vainqueurs par un score

de 19 à 18.

Signalons, parmi ceux qui ont fait
preuve d’une plus grande habilité :
H. Lacombe, G. Charest; P. E. Doyon,
A. Hudon et J. Gosselin:
Voici l'alignement des équipes :

4e CLASSE 5e CLASSE
A Hudon A Veilleux
H Lacombe G Charest
J Ruelland L Paquet
J Gosselin C Doyon
M Duval B Boutin
1 Veilleux P E Doyon
P A Richard H Vellleux
R Roy H Curodeau
R Gousse C E Poulin

Puis, ce sont les élèves de la 3e qui
déployèrent une habileté dont leurs ter-
ribles adversaires de la 2e furent sur-
pris, aussi furent-ils obligés de quitter
le térrain avec une défaite sur les
épaules. Le résultat final fut, en effet,
de 17 à 16 en faveur des élèves de la
sième,

Voici l'alignement des équipes :

2e CLASSE 3e CLASSE
A Gingras R Vaillancourt
H Doyon E Bernard
G Marcoux L M Bouchard
F Plourde G Hamel
D Bergeron P Grégoire
A Lajeunesse M Tanguay
S Morin C Faucher
J Paquet A Bolduc
C Pagé XXXX

Arbitre : H. Bussières.

Enfin, dimanche dernier, les “Bacré-
Coeur” dont la réputation n'est plus à
faire, firent mordre la poussière à leurs
Yaleureux adversaires les “St-Pierre”
dont le courage et l'hablleté méritalent
un meilleur sort. Disons que Pat. Ga-
gné se distingua par un “home-run”,
tandis que Plante oublia d'en faire au-
tant; I.-P. Doyle se distingua comme
lanceur, seuls R. Forget et Pat. Gagné
pourraient lutter avec lui pour mettre
hors du Jeu les meilleurs méme,

Voici l'alignement des équipes :

SACRE-COEUR ST-PIERRE

F, Ignace F, Omer
F. Alfred P Gagné
L Gagnon A Chouinard
G Marcoux O Papillon
R Forget L Plante
L P Doyle L M Bouchard
J Bernier L Lachance
P Grégoire “J H Lachance
B Bisson C Pagé

Arbitre: B Lapierre

Les cerfs-volants ont aussi fait leur
apparition, et avec quel plaisir on les
voit s'agiter tout‘ là-haut, Vers le ciel
bleu; oh! comme ils iralent loin al
une corde fatale ne les retenait près
de la terre. Chers jeunes gens, qui vous
plaisez À les considérer, songez que
vous, rien ne vous enchaîne ici-bas et
que vous pouvez monter, monter tou-

jours vers les hauteurs sereines du
savoir et de la vertu. ;
Brovo Ant. Bourret et E. Lambert,

votre merveilleuse Invention fait de
vous, à l'heure actuelle les maîtres de
l'espace, car l'appareil de I'ami L. Pou-
llott a dû faire une bien malheureuse
châte puisque, depuis quelques jours,
il nose plus quitter. la terre, par
crainte, sans ‘doute, de prendre le ver-
tige !

 

COATICOOK
M. Paul ‘Poulin, voyageurs de. com-

Mmerce est venu: passer quelques jours
à Coaticook, l'hôte de Mme Magloire
Poulin (E.Dionne). M. Poulina été
I'i6te également de M. et Mme Félix
Lajoie. 5

  

CHEMIN:DE FER
“NATIONAL du CANADA

Sérvice:de;trains entre’ Québec
ntréal.   

 

  
   

node entre Québec et Montréal. “Le
Montréal” quitte la Gare du Palais, à
1:20/p;m, tous les jours excepté le di-

 

manche et arrive à Montréal (Gare
Bonaventure), à 6.05 p.m. (Le diman-
che ce train quitte Québec à 4.45 p:m.
et arrive à Montréal à 9.30 p.m.). “Le
Mont-Royal” quitte Québec à 11.45 p.
m.tous les jours et rentre à Montréal
à 7.20 am. Au retour, “Le Québec"
quitte Montréal (Gare Bonaventure), à
4.45 p.m. tous les jours et arrive à
Québec (Gare du Palais) à 9.30 p.m.
“Le Citadel” quitte Montréal à 11:80
p.m, et arrive 4 Québec 4 6.45 a.m. Wa-
‘gons-salon - observatoire - café sur es |-
trains de jour, wagons-lits modernes
sur les trains de nuit. Pour tous au-
tres renseignements, prière de s’adres-
ser au Bureau des Renseignements,
tél. 2125, au Bureau de la Ville, 10, rue
Sainte-Anne, Québec, tél. 529 et 530,
ou à n'importe lequel des agents de
Chemin de Fer National. J.n.o.
Tel. Beauce et Bell

 

-

A VENDRE
A PRIX MODERES

 

Quatre jolis emplacements très
bien bâtis, situés à Beauceville-Ouest,
ainsi que deux belles terres, bonnes
bâtisses, avec ou sans roulant. Un bon
char McLaughlin, D. 45. Le tout à
vendre à d'excellentes conditions. De
vrais bargains. S'adresser à : ATHANASE DOYON,

Beaucevilie-Ouest,
Mai 22.
 

 

EXIGEZ TOUJOURS LA MARQUE
Téléphones : 5655-6849

ALLIGATOR
sur vos valises, sacs de voyage et harnais.

 

QU
52 Rue de la Couronne

 

DEMANDEZ-LA A VOTRE
MARCHAND

C’est la meilleure garantie

de qualité que vous pouver

avoir.

Nous invitons tous les

marchands à venir visiter

notre nouvelle succursale à

BEC

BLOC BALMORAL

338Rue Notre Dame Ouest, Montreal, Can.
(Près de la rue McGill)
 

VIE INCENDIE AUTOMOBILE
Il y vade votre intérêt, lorsque vous aurez des assu-

rances à placer, d’en informer:

P.-Z. CLOUTIER,
COURTIER D’ASSURANCE

FISET, P, 0, .
dict

“II y

Ment écrites.
Perte ? ? ? ? ?

- Co. Beauce.
Toujours prêt à vous aider, persuadé que bons conseils,
ès par l'expérience, pourrontvous être utiles.
Car en assurances, comme efñi toutes autres affaires.
a Polices et Polices”. Les vôtressont-elles parfaite-

Encasd’incendie pourrez-vos réclamer votre

ç Plusieurs polices sont mal écrites, ne l’oubliez pas.
onsultez, sans obligation, ni engagement.

l’assuré,
outes mes polices sont sujettes à l’acceptation‘de

secrétaire parlementaire du ministère

son gouvernement avait élaboré un
projet tendant À la ratification de la

née de huit heures. Le cabinet bri-

‘Provincede Québec,

. Ephrem: et actuellenient des Etats-

Tel. Rural)

 
 

TRAVAIL ET SALAIRES

 

LA JOURNEE DE HUIT HEURES
AU BUREAU INTERNATIONAL

DU TRAVAIL

 

Le Conseil d'administration du B.
I, T., réuni le 8 avril dernier à Genè-
ve, 4 consacrd sa journée à la question
des huit heures.
Les Anglais ne l'appliquent pas; le

du Travail britannique à déclaré que

convention de Washington sur la jour-

tannique en a délibéré et son projet
sera soumis à la Chambre des Com-
munes,

L'après-midi, le groupe ouvrier a at-
tiré l'attention du Conseil sur la pro-
longation dela journée de travail en.
Haute-Silésie.
On sait que, lors de la signature de

la convention germano-polonaise de
Genève, les négociations, redoutant
que la législation polonaise fât moins
favorable que la législation alleman-
de, avaient décidé que les ouvriers po-
lonais devraient jouir de conditions
qui ne seraient pas inférieures à cel-
les prévues par la législation alle-
mande.
Or, maintenant la journée de tra-

vail est plus longue dans la Haute-
Silésie allemande que dans la Haute-
Silésie polonaise et le groupe ouvrier
se. prononce catégoriquement contre
toute dérogation à la convention de.
Washington.
Le délégué ouvrier allemand a affir-

mé que les dérogations signalées sont
exceptionnelles et d’un caractère .ab=|:
solument momentané. te
En attendant, toutes les nations

trouvent le moyen, lorsqu’elles ‘font
semblant d'admettre la loiide huit
heures, de travailler 9 et 10.heüres.

BEAUCEVILLE, BEAUCE, P. Q., JEUDI 22 MAI 1924

 

Chemin de Fer Quebec Central
HORAIRE

EN VIGUEUR LE 27 AVRIL 1924
cee *3.00 pm 17.15 am Ls Québec Ar 12.55pm ..... 10.10
Cea 3.37 7.52 Ls Charny Ar “12.15 LL. 9,34
ere 4.20 8.34 Ar Scotts Jet Ls 11.21 cee 8.42
16.25 pm .... pm 16.15 am Ls Lévis Ar 2.05 10.45 am .....
7.35 ces 8.20 Ar Scotts Jet ls 111.30am 19.29 am .....

17.37 *4.25 pm 18.40 am Ls Scotts Jet Ar 11.17 9.25 8.40
18.03 *4,46 pm 19.02 am Ar Valley Jet Ls *10.56 9.02 8.19 pm
8.15 cers 9.25 Ls Valley Jet. Ar  ..u0 8.57 am 6.45 pm
8.26 ees 9.45 Ar St-Joseph La... 8.47 6.25 .
8.50 ered 10.15 Beauceville 1000 8.21 5.40
9.15 es 10.55 St-Georges RER 8.00 4.50
9.26 Cages Coes Cumberland cu. £7.45 RI
9.42 cee 11.45 Morisset ee 7.32 3.55.
9.57 coven 12.05 Ste-Rose ais 7.15 3.20
10.09 Cee 12.30 Ste-Germaine een 7.05 © 3.00
10.22 Cees 1.00 Ste-Justine vera 6.52 2.40
11.30 pm ..... 2.55 Ar LacFrontiere Ls ..... 15.45 am 11.00 pm
8.20 *4,54 pm 19.10 am Ls Valley Jct Ar 10.50 8.45 8.12
8.45 5.17 9.33 Ar Tring Jet Ls 10.32 8.20 7.54
11.30 cee ee Ar Mégantic Ls ..... t5.30 am .....
ce 6.09 10.23 Ar Thetford Mines Ls 9.39 ene 7.02
A 6.24 10.37 Lac Noir 9.27 een 6.52
cea 7.47 11.55 Dudswell Jet . 7.58 .... 5.25
a 8.50 pm 1.00 pm Ar Sherbrooke Is *7.00 Cee 14.25 pm

* Tous les jours.
t Tous les jours excepté le dimanche.
f Arréts sur signal.
Correspondance directe à Charny avec les Chemins de fer Nationaux, Québec, avec le Pacifique Canadien,

les Chemins de Fer Nationaux, les Chemins de Fer Quebec Railway Light and Power. A Dudswell Jonction,
avec le Maine Central, R. R. pour Portland, à Sherbrooke avec le Pacifique Canadien, les Chemins de Fer Na-
tionaux et Boston & Maine R. R. Chars dortoirs 4 Boston, Springfield, New-York et sur tous les trains de la
nouvelle Angleterre.

Demandez les horaires,:prix et autres renseignements à l'agent de votre station.

GCG. D. WADSWORTH,

Agent général du freigth et des passagers.

| Beauceville-Est, -

 suivantles ‘besoins’ de leurs produc.|.
tions.
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COUR:SUPERIEURE

CANADA

District"de Bealice.

NO. 7957.
J. Aristide Roberge, marchandide

St-Evariste Station; oi
Demandeur,

vs
Jean Fournier, ci-devant de St-

Unis d'Amérique,

 
   

Défendeur.
1 est ordonnégu défendeur de 0-

paraitre dans le mois. 2
Bureau du Protonaire, St-Joseph de

Beauce, ce seizième jour de mai, mil
neuf cent vingt-quatre. ve

(Signé) VEZINA & FERRON,
PIC: S

(Vraie copie)
LOUIS MORIN
Procureur”du-demandeur.

22m 2 {1

 

iN CANADIEN
Melchers, R

=CrRoix-Do
Fabriqué à Berthierville, Qué., sous la
surveillance du:Gouvernement Fédéral,
rectifié/quatre fois et vieilli en“entrepôt.

TROIS GRANDEURSDE FLACONS:
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La sauge ordinaire de jardin prépa-
rée sous forme de thé épais, avec du
soufre, «changera les cheveux gris,
striés et fanés en cheveux magnif-
quement foncés et luxuriants. Quel-
ques applications seront une révéla-
tion si vos cheveux changent, sont
striés ou grisonnent. Mélanger le thé
de sauge et le soufre à la maison est
cependant ennuyeux. Un moyen plus
facile c'est d'acheter une bouteille de
Composé de Sauge et de Soufre de
Wyeth dans toute pharmacie, prêt à
employer. C'est l'ancienne recette
améliorée par l'addition d'autres in-
grédients.
Bien que ce ne soit pas un péché

d'avoir des cheveux striés, gris, chan-
gés, tout le monde aime avoir l'air
jeune et attrayant. En se fonçant les
cheveux avec le Composé de Sauge
et de Soufre de Wyeth, personne ne
peut dire qu’on s’en est mis tant il
agit si naturellement, si également.
Vous en imbbibez simplement une é-
ponge ou une brosse molle et vous la
passez dans les cheveux, n’en pre-
Nant qu’une mèche à la fois; le ma-
tin, les cheveux gris ont disparu, et,
après une ou deux autres applications
vos cheveux deviennent magnifique-
ment foncés, luisants, doux et luxu-
riants.

VENTE PAR LE SHERIF
DEBEAUCE

  

No. 7820.
JOSEPH BEAUDOIN, demandeur;

contre FRANÇOIS BLAIS, défendeur,
et W. Marcotte, syndic, mis en cause.

Une terre située dans Saint-Mar-
tin, Beauce, contenant cent acres en
superficie, plus ou moins, conuue au
cadastre officiel du comté de Beauce,
comme étant le lot numéro soixante-
sept (67), rang trois, canton Jersey —
avec bâtisses y érigées, circonstances
et dépendances.
Pour être vendue à la porte de l'é-

glise de la paroisse de Saint-Martin,
le TRENTIEME jour de MAI pro-
chain (1924), 4 ONZE heures de l’a-
vant-midi.

GUSTAVE GARANT,
Shérif.

 

10 MILLIONS

10 MILLIONS de marks allemands
en billets de 100,000 et 500 cotirônnes
autrichiennes pour $1.00. Envoyés par
ia malle sur réception d’un mandat-
poste.

CHAS. BROWNE
186 rüe St-Laurent,

Mëhtréal.
Mai 29, 1 m, P.
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Poivre rouge contre
dotileur rhümatismale

Le Red Pepper Rub fait disparaître
le tmal des articulations endolories,
raides et douloureuses, Il ne vous fera
pas de tort et arrêtera certainement
cette vieille torture rhumatismale
immédiatement.
Si vous pouvez à peine vous mou-

voir à cause de 1h souffrance, essayez
simplement le Red Pepper Rub et
vous screz soulagé plus vite que vous
ne le pensez.
Rien ne possdde une chaleuraussi

concentrée et aussi pénétrante que le

poivre rouge. Du moment que vous

appliquez le Red Pepper Rub, vous

gentez une chaleurcuisante. En trois
minutes Ji réchauffe l'endroit endolo-
ri de part en part. Le mal et la dou-
leur disparaissent.

Demandez à n'importe quel bon.
pharmacien un pot de Red Pepper

Rub Rowles. Exiges le véritable avec
le nom Rowles eur-ie paquet.
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TdeQUESNELnaturel
Ungros paquet d’un véritable quesnel naturel de la
mèilleure qualité—pour dix sous seulement.

C’EST POURQUOI BON BOURGEOIS EST SI
BIEN VU DES FUMEURS DE QUESNEL.

Si vous voulez la plus grande valeur de quesnel sur
1e marché—demandez BON BOURGEOIS.

En boîte
métallique
d’une 4 Ib.

  
  
  
  
  

Cartes Professionnelles

MEDECINS

Docteur J.-E. BERNIER
MEDECIN-CHIRURGIEN

Ancienne maison de Josaphat Poults

Beauceville-Est

Docteur J.-A. DESCHENES
MEDECIN-CHIRURGIEN

|S€ rendra à domicile avec son gute
sur demande par téléphone ‘

 

 

 

DENTISTES

| Docteur JOS. LABRECQUE
CHIRURGIEN-DENTISTE -

HBURES DE BUREAU:9 412 a m.
245pm.,; 7Ta8 p.m.

25 rue Stanislas, - Québec
Edifice Lavigueur & Hutchison

Téléphone 9836

Drs, Veilleux & Veilleux
, DENTISTES

Bureau: En haut du magasin
AMEDEE DIONNE

Bureau ouvert le soir de 7 2 8 heures.

St-Georges-Est, - P. Qué.
Téléphones Beauce et Rural

Dr GASPARD FAUTEUX
CHIRURGIEN-DENTISTE

 

-Heuras de Bureau : 9 à 12 am; 2 à5pm

 

BEAUCEVILLE-EST -- Pp. QUE.
 

LE BUREAU DU

Chirurgien-Dentiste |”
est ouvert tous les jours a

STE-MARIE -  - BR
Phone Bell. Boîte postale 55,

Dr P.-E. THIBAUDEAU

 

  ur.: 8h. am. à 6h.: de Theüres à 9 heures
Près de la Salle des pChevaliers

Colomb h be
ST-GEORGES-EST, - BEAUON

Docteur ARTHUR FAFARD
SPECIALISTE

de l'Hôtel-Dieu de LéviYeux, le Nez et la Gorge— BUREAUX à _STE-MARIE de B

A BEAUC
Dr J. A. Deschénes,

    

le 3emardi:
chaque mols, a de
 

 

 

 

Avocars
J.-D.-PAMPHILE VALLEE

AVOCAT

Beauceville-Est, - Beauce

__ NOTAIRES |
ANGERS & ANGERS

NOTAIRES

Prêts sur Immeublescréances et de déventiee de

Beauceville-Est, - Beauce
Téléphones geBeauce et Bel]

F.-G. FORTIER
NOTAIRE PUBLIO

Bureau dans le Bloc Deschéne
Beauceville-Est, - Beauce

Argent A préter )

J. M. FORTIN
NOTAIRE

St-Isidore, Co. Dorchester
Prêt d'argent

ARPENTEURS - GEOMET,

GEORGES GARNEAU
Arpenteur-Géomètre

Saint-Joseph, - Beauce
Tél. Beauce et Rural

 

LEONARD GENDREAU
Pharmacien et Optométriste

EXAMEN DE LA VUE

Kodaks, Chocolats Neilson. Prescrip-
tions de médecins remylies avee soln,
Attention toute spéciale aux com-
mandes par téléphone et par la
malle. Bureau tous les jours.

ST-GEORGES-EST, - CO. BEAUCR

DR. J. ED. SAMSON
Chiturglen-Orthepédiste

SPECIALITE : CHIRURGIE DES 08
D'est-à-dire: fractures, luzations, toutes los éi6

formitée provenant de la naissance ou de Ia
paralysie infantile.

HEURES DE CONSULTATION
2 à € heures P.M, — TéL OL,

59, rue Sainte&-Anne, QUEBEC.
HOTEL-DIEU de Lévis, eha .
#T-FRANÇOIS-D'ASSIEE,a

Allez donc chez

A. CG. ROUTHIER
BIJOUTIER

50, Côte de la Montagne
Vous y trouverez un
très grand choix en
fait de Bijoux, Mon. !
tres, Lampes électrie  :

 

  des, Argenteries,  '
erre taillé, ete.

Dr ALEXANDRE MELADY
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MARCEAU & CIE
155 rue St-Joseph, St Roch, QUEBEC

VOICI UN VRAI “SPECIAL” QUI FERA

FUREUR 150 COSTUMES POUR DAMES EN

VENTE SAMEDI A $15.00

Ces 150 Costumes constituent la balance de notre
assortiment pour la saison 1924. Choix dans
les plus nouveaux styles, tels que Manteau
Boite (“Box Coat”) Casaquin demi-tailleur et
tailleur toilette. Très joli tissu de tricotine et
poiret. Doublure en Canton, charmeuse ou Ha-
butal, En noir, bleu marine, drab et sable.
Tous réduits également au prix uniforme
de. . ..
Valeur réellede$35.004$70.00.

$15.00

Et vous pouvez gagner le voyage en Europe 
 

A NOS COURRIERISTES

L'affluence de matière que nous
avons eue la semaine dernière nous
a fait remettre à cette semaine la
publication de quelques courriers qui
nous sont parvenus pour publication
dans notre dernier numéro. Nous es-
pérons que nos courriéristes ne nous
en tiendrons pas compte.
Nous voulons que chaque paroisse

ait sa place dans les colonnes de no-
tre journal, c'est ce qui nous fera dé-
sormais, publier 1'Eclaireur” à 10
pages. Nous voulons, comme le di-
sait dans son courrier de la semaine
dernière, notre correspondant de St-
Jules, “nous voulons faire une chaîne
Beauceronne”, mais comme “une
chaîne n'est utile qu’à la condition
que ses chaînons soient réunis”, il
nous faut compter sur le concours de
tous nos courriéristes, unis, pour
maintenir cette “chaîne de nouvel-
les” que nos lecteurs sauront gran-
dement apprécier, nous en sommes
assurés.

BEAUCEVILLE
Les beaux jours semblent vou-

loir nous arriver, non sans regret; il
ne serait pourtant pas trop tôt! La se-
maine dernière il! a fait un temps
d'automne. Lundi, nous avons eu de
la neige. De la neige, le 19 de mai!
Nos cultivateurs sont désolés de faire
leurs semences par ‘une température
semblable!
—M. le curé Bernier, l'hon. juge

Alph. Bernier de Lévis et Mme Henri
Bernier de Québec, étaient les hôtes
du docteur et de Madame J. E. Ber-
nier, dimanche.
—Nous publions dans une autre pa-

ge le compte-rendu des funérailles de

notre concitoyen et ami M. Philippe
Roy, du rang St-Louis, dont nous an-
noncions le décès dans notre numéro
de la semaine dernière.
—A l’occasion de la réunion annuel-

le des Anciens Elèves du Collège de
Beauceville, on donnera une magnifi-
que séance dramatique et musicale au
Collège, samedi le 14 juin prochain.
Nous recevons pour publication quel-
ques notes relativement à cette séance.
Voir dans une autre colomne.
—M. Alfred Jolicoeur, forgeron, à

Beauceville-Est, vient de faire l'ac-
quisition d’un joli petit cheval “trot-
teur”.
—Samedi, le 24, à l'occasion de la

fête de Dollard 1! y aura séance au
Collège pour les élèves du Collège seu-
Jement.
—M. Gérard Fauteux, E. E. D. à

Montréal, est venu passer quelques
jours dans sa famille.
—M.Gérard Gendreau, de East-An-

Bus est à Beauceville, en promenade
de quelques jours.
—Mde Honoré Mercier, de Montréal

était l'hôte du docteur et de Mde Ho-
mère Fauteux, mardl.
—M. et Mme Napoléon Drouin, de

Québec, MHes Annette et Thérèse
Drouin étaient les hôtes de M. et Mme
'H, R. Renault, dimanche dernier.
—M. J. A. Giguère, de l'association

des Marchands Détalllants de Québec,
était en voyage d’affaires dans le dis-
trict, lundi.
—M. le notalre Tardif de St-Pros-

per était de passage à nos bureaux
lundi.

—M. Gabriel Berberi et sa famille
sont allés à Ste-Marle, dimanche. M.
Berberi a fait l'acquisition d'un Essex
Coach, de J. A. Poulin, de Beauce-
Jonction, en remplacement de son
“National”.

 

 

—M. J. A. Sasseville, de la Banque
d'Hochelaga de St-Ephrem, était de
passage ici, dimanche dernier.

—M. C. E. Clément, de l'’Eclaireur”
est de retour d'un voyage dans le Té-
miscouata.

—M. le notaire J. E. G. Bolduc, de
St-Camille est venu passer le diman-
che à Beauceville.

—M. le curé F. X. Dulac, de St-
Prosper, M. Norbert Samson, secré-
taire, et M. Edmond Poulin marchand,
également de St-Prosper étaient à

Beauceville, lundi dernier.
—N'oublions pas la joute de St-

Georges dimanche, à l’occasion de
l'ouverture de la saison de la Balle-
au-Camp.

—C'’était jeudi dernier, le 15, le jour
ou d’après une loi conventionnelle des
arbitres de modes masculines, que les

chapeaux de paille devaient faire leur
Apparition, pour la première fois cet-
te saison. Ils n'étaient pas très abon-

dants, jeudi dernier, sur nos rues les

chapeaux de paille. On y remarquait

plutôt la casquette dhiver et le pale-
tôt d'hiver dont la température tou-
jours froide ne nous permet pas de
nous départir !

—M. Honoré Poulin, marchand, de
St-Martin, était de passage à Beauce-

ville, lundi.
—Mme C. E. Clément et sa fillette

sont allés passer le dimanche a St-
Georges.
—Mme St-Pierre, de Valley-Jonc-

tion est venue passer quelques jours
en promenade à Beauceville, la se-
maine dernière.
—Mlle Olivette Bernier est partie

pour Québec, dimanche, pour une
quinzaine.
—M. et Mme Victor Vellleux, de

St-Victor sont venus passer le diman-

the à Beauceville, chez M. Marcellin
Veilleux.
—Mme Charles A. Lefebvre, de

Québec et Mlle May Lefebvre sont
les hôtes du Dr et de Mme J. A. Des-
chênes.
-—-Mme Louis Mathieu (Jeanne) est

allée visiter son fils religieux, à Char-

'lesbourg.
—Mille Régina Duval, de Québec,

est dane sa famille à Beauceville,
pour quelques jours.
—Notre populaire barbier coiffeur.

M. Thomas Bourdage occupe son

nouveau poste, en face du pont, de-
puis quelques semaines. L'intérieur
du nouveau salon de M. Bourdage est
maintenant complété et notre conci-
toen peut se vanter de posséder un

salon de barbier des plus modernes
‘et des plus chics. Nous le félicitons
de son esprit d'initiative.

—Près de chez M. Bourdage, les
travaux de construction à la proprié-
'té nouvelle de M. Odilon Poulin sont
également poussés avec activité. M.
Poulin se construit une tras jolie ré-
sidence.
—M. Alfred Loubier est allé passer

quelque temps à Bernatchez Mines.
—Le Dr Alfred Simard et son fils

Alfred de Québec étaient les hôtes de
M. et Mme ‘J. T. Fortin, dimanche
dernier.
—M. et Mme W. J. Brady, de St-

Georges sont venus passer la soirée
de dimanche dernier, chez M. et Mme
Henri Renault.
—M. et Mme J. T. Fortin sont des-

cendus à Québec, en auto, dimanche.
—M. le curé Houde, de St-Benoit

était I'hdte de M. le curé Lambert,
dimanche.
—Quels événements vous rappelle

notre numéro du 20 mai 1809 ? .....
Voir dans une autre colonne notre
chronique IL Y A QUINZE ANS”.
—Mme L. Bélanger, de St-Côme est

venue passer quelques jours à Beau-
ceville, chez M. et Mme Arthur Gron-
din. —M. Gaston Talbot, de Québec, é-

 

 

 
 
 

Les modèles les
plus modernes et
du plus haut chic.
Nous avons en
plus des prix ga-
rantis et pouvant
défier toute com-
pétition sur le
marché actuel.

N o u s pouvons
fournir les meil-
leurs prix pour la
raison que nous
n’avons pas d'’in-
termédiaires, que
nous fabriquons
et vendons nous-
mêmes, pas de

moins :

  
 

 

Voitures et Wagons de tous genres

 

commission à payer, pas de fret etc., ce qui équivaut à un compte d'au

20% MEILLEUR MARCHE QUE N'IMPORTE OU

 

Manufacturiers de voitures

BEAUCEVILLE

“

De plus, ces voi-
tures ne sont pas
fabriquées à la
job et portent la
meilleure garan-
tie.

Voyez-nous. B-
crivez ou télé-

f phonez; nous
sommes à votre
disposition.   

BEAUCEVILLE, BEAUCE, P. Q., JEUDI 22 MAI 1924
 

 

BELLE SOIREE
——

A l'occasion de la réunion annuelle
des anciens élèves du Collège de
Beauceville, il y aura, dans la salle
académique du Collège, une très in-
téressante séance . dramatique et mu-
sicale. Musiciens et jeunes artistes du
Collège seront aidés par un de leurs
dévoués afnés, M. Louis-Philippe Pou-
lin, de l’’Eclaireur’’, dans la tâche de
faire passer de très agréables instants
au public nombreux qui viendra s'a-
muser et témoigner de sa sympathie
pour la belle institution que possède
notre jeune ville.
La principale pièce au programme

est un magnifique drame en deux ac-
tes de B. de Lahaie: ‘Le Zouave Pon-
-tifical”. L'action se passe dans les
montagnes d'Italie. Antonio, comte
belge, est chrétien. Il a une épouse
également chrétienne et deux fils.
L'un de ceux-ci est âgé de 18 ans,
l'autre n’a que quatre ans.

Insulté par un ennemi, Antonio ju-
re de se venger. Le prêtre ayant val-
nement tenté de lui faire retirer ce
serment, Jul refuse l'absolution. Le
Comte apostasie et entraine son épou-

se dans le précipice où 11 s’est jeté,
Florimond, l'a'né de ses fils, résiste
aux sollicitations de son père et de-
meure chrétien. Peu de temps après,
l'épouse tombe malade, et.... voilà
sa dernière heure. ‘Un prêtre”, gé-
mit-elle. L'apostat ne veut pas en en-
tendre parler. Florimond réussit ce-
pendant à introduire le ministre du
pardon près de la mourante. Oûtré
de colère, Antonio maudit son fils et
le chasse de sa présence, puis, À la
tête d’une troupe de brigands se joint
aux Garibaldiens qui combattent le
Pape. Chassé, Florimond s’enrôle
parmi les Zouaves Pontificaux et
combat vajllamment a leurs côtés.
Saisi par les bandits de son père, il
est traîné dans une caverne pour y
être interrogé et jugé par le capitai-
ne Antonio. Le courrageux prisonnier
reconnaît son juge et fait à Dieu le
don de sa propre vie pour obtenir la
conversion de son misérable père. Sa
prière est entendue, et Florimond, ex-
pirant des suites d'une blessure gra-
ve, reçue dans un combat entre les

Zouaves et les brigands du capitaine
Antonio, aura la consolation de voir
celui qui l’avait maudit et chassé,
jurer d'aller combler le vide que sa
mort creusait dans les rangs des vail-

Pendant que ce généreux fils
expire, sa mère lui apparaît lui mon-
trant le ciel.

Outre ce drame passionnant, nos
jeunes artistes rendront une très jo-
lie opérette de Thibault: ‘Don Qni-
chotte” et les “Petits Meuniers”. Hi-
laire Bussieére, dans Don Quichotte,
et Alphonse Gagné, dans Sancho Pan-
Ga, sauront dérider les visages les
Plus sérieux.
On aura également le plaisir d’en-

tendre de magnifiques pièces de mu-
sique jouées par la fanfare ou par
l'orchestre.

Alphonse Gagné jouera un brillant
“Concerto” de violon par Bériot et
J. T. Saint-Hilaire, pianiste très habi-
le, interprêtera “Au Clair de la Lu-
ne” de Lucien Lambert.

Cette séance, qui aura lieu le 14

Juin au soir, sera un véritable régal
littéraire et musical.
En foule donc à la salle du Collège

samedi, 14 Juin au soir.

ST-GEORGES
 

Divers
M. Alfred Poulin de St-Martin était

de passage à St-Georges, samedi der-
nier.
—M, Thommy Poulin, des Etats-

Unis, était à St-Georges la semaine
dernière, il est venu au service de
son oncle, M. Sylvain Veilleux.
—M. et Mme Edouard Doyon de

St-Joseph étaient à St-Georges, ces
jours derniers.
—M. Georges-Emile Bérubé est allé

passer le dimanche à Ste-Marie, l'hô-
te de Melle Marguerite Voyer.
—Le docteur Henri Veilleux était

de passage ici, dimanche dernier.
—Le dentiste Paul-Emile Thibo-

deau était de passage à Ste-Marie,
dimanche, l'hôte de Mlle Henriette
Voyer.
—M. Théodore Fournier est actu-

ellement à St-Georges.

 

tait l'hôte du Dr J. A. Deschénes, di-
manche dernier.
—Mme Edouard Fortin est descen-

due à Québec, en auto, dimanche.
—M. Je Dr J. A. Poliquin, de St-

Côme et M. le notaire Grenier, du mê-
me endroit, étaient à nos bureaux
vendredi dernier, en route pour Qué-

bec.
—Mlle Blanche Jolicoeur, de St-

Georges est venue passer quelques
jours chez M. et Mme Joseph Roy, la
semaine dernière.
—Mlle Fernande Poulin, MM. Ar-

mand Poulin et Maurice Brochu, de
St-Georges étaient à Beauceville mer-
credi après-midi.
—Mme Arthur Grondin est allée

passer quelques jours à St-Côme en
promenade.
—MM. Eleucipe Poulin et Albert

Bourque, de St-Benofît étaient de pas-
sage à Beauceville vendredi dernier.
—Malgré les recherches organisées

depuis la noyade de M. Joseph Les-
sard, sur la St-Jean, on n’a pu encore
retrouver le cadavre.

Se sont enregistrés à J'Hôte! Beau-
ceville au cours de la dernière semai-
ne: MM. J. A. D. Brochu. Québec, M.
Brochu, Québec, L. J. A. C. Pilon,
Montréal, Alleyn Taschereau, Québec
Henri Taschereau, Québec, H. Rose-
berry, Québec, M. et Mme À. Gélina,
St-Ephrem, J. N. Lambert, Ste-Marie
J. L. Savoie, Ste-Marie, À. Bilodeau,
Ste-Marie, Edmond Roy, Robertson-
ville, Arthur Blouin, Sherbrooke, L.
C. Moore, Québec, M. Roy, Longueil,
V. A. Olivier, Sherbrooke, A. Lefort,
Montréal, I. A. Rousseau, Québec, J.
A. Levesque, Québec, P. Levesque, Lé-
vis, S. Sauvé, Montréal, B. G. Dinning
Maple Grove, J. W. Valllancourt,
Sherbrooke, Geo. Zakaib, Montréal, J.
O. Gosselin, Québec, J. Gaston, Mont-
réal, J. A. Thibault, Montréal, P. Roy
Québec, L. Jobldon. Montréal, J. V.
Falardeau, Loretteville, Geo. Martin,
Québec, Sam. O'Neil, Montréal, J. W.
Baillargeon, Québec, AJf. Sylvain, Ste-
Germaine, A. Fafard, M. D., Lévis, P.
E. Pelletier, Lauzon, J. V. Depatis,
Québec, E. Dumontier, Québec, J. E.
Gibon, Québec, Jos. Gagnon, Ste-Ma-
rie, F. Bédard, Québec, J. A. Laberge
Deschaillons, L. Laplante, Québec, L.
Choquette, Montréal, Jules Perreault
Québec, Alf. Bilodeau, Ste-Marle, J.
F. Roy, Québec, S. Helleur, Montréal
B. Alexander, Portmouth, R. I, Al-
fred Lachance, Portmouth, Philippe
Wilson Thetford-Mines D. Deschemps
Montréal, J. E. Giguère, Québec, V.
Vézina, Québec, H, Poulin, Ste-Marie
Jos. Grondin, Ste-Maric, H. Gagnon.
Québec, D. Bernier, Québec, M. Dulac
Ste-Marie, J. E. Précourt, Sherbrooke
B. A. McLaughlin, Québec, R. Vachon
Daaquam, T. A. Lebal, Lévis, René
'Rochaud, Montréal, GQ. D. Bélec,
Montréal, B. P. Massé, Montréal, A.
Provost, Québec, J. M, Baîllargeon,
Québec, P. A. Poulin, St-Georges, À.
Godin, Québec, L. 8. Roberge, Qué-
bec, Ad. Morin, Québec. 

lants défenseurs du Pontife romain. |

LE 24 MAI À
L’ECOLE NORMALE

DE BEAUCEVILLE

PE BEAUCEVILLE

 

TI y aura selon la tradition déjà
vieille de cinq ans un demi-congé en
l'honneur du héros que nous voulons
nous aussi faire revivre avec tous les
patriotes du Québec:

ADAM DOLLARD
Sieur des ORMEAUX

jaui s’est sacrifié pour la patrie avec
16 braves en 1660.
Aux héros de 1660, nous joindrons

les jeunes héroïnes du devoir en no-
tre Ecole normale en 1924 et qui
s'apprêtent à quitter définitivement le
nid en juin. Nous les couronnerons
ces chères enfants—finissantes, mais
pour 1 jour seulement. Reines de
mai nous leur offrirons hommages et
félicitations pour leurs labeurs obs-
curs, mais réels.
Le port de la Rose de Dollard est

à l’ordre du jour.
Le programme de l'après-midi com-

porte plusieurs numéros À essence
nationale, tels le choeur :

Dollard, jusqu'au bout, du R. P.
Chatillon. et L'Heure des vaches, le
Ruisseau, bijoux de chez nous par M.
Adjutor Rivard.

Discours sur le combat du Long
Sault,

Conférence sur l’épopée de 1660.
Panégyrigue de Dollard, Sieur des

Ormeaux.
Résurrection du R. P. Druillettes,

S. J., découvreur de la Beauce et pro-

moteur discret du beau dévouement
de Dollard par la révélation qu’il fit
aux gouverneurs respectifs de Québec
‘Trois-Rivières et Montréal des agis-
sements sournois des Iroquois.

Enfin le choeur plein de jeunesse:
Le blé qui lève du R. P. Gervais.
O Canada, l'hymne national que

nous entendons toujours chanter avec

une fierté nouvelle, tel sera notre
programme en cette après-midi du
24 mai 1924.

 

ue=

AVIS AUX ANCIENS
DU COLLEGE
DE BEAUCEVILLE

Conformément à ce qui avait été
décidé au Grand Conventum de l'an-
née dernière, Ja réunion des anciens
Blèves du Collège du Sacré-Coeur de
Beauceville aura lieu cette année le
15 Juin.
La réunion promet d’être des plus

enthousiastes; les grandes lignes du
programme sont déjà élaborées et,
dans quelques jours. tout sera défini-
tivement arrêté, alors le programme

complet des Fêtes sera envoyé à tous
les membres de l'Association.
Le Comité de Direction fait un ap-

pel pressant de venir très nombreux
à cette réunion et il espère même dé-
passer le nombre de l'année dernière
car les Anciens qui, dès la première
heure, se sont enrôlés dans l'Associa-
tion auront, sans nul doute, décidé
quelques camarades à suivre leur
exemple et à venir passer quelques
heures au Collège qui les a abrités
aux jours de leur enfance.

D'ailleurs, Messieurs les Membres
du Comité considèrent cette réunion
comme très Importante à cause des
multiples questions d’organisation qui
y seront traittées; d’un autre côté, ils
sont bien convaincus que les Fêtes
passées, aucun de nos chers Anciens
ne regrettera le dérangement qu'il se
sera imposé.
En foule donc à BEAUCEVILLE

fle 14 et 15 Juin 1924 !

 

———

ECOLE NORMALE
DE BEAUCEVILLE

L'examen des Elèves aspirant à en-
trer à l'Ecole Normale en Septembre
prochain aura lieu jeudi à 9 heures
et à 1,30 hre p. m., le 29 mai — jour
de l’Ascension.

Il y aura, ce jour-là, au Couvent,
une messe à 9 heures, à laquelle sont
instamment invitées toutes les aspi-
rantes. Pour se présenter, il faut
avoir 15 ans dans l’année 1924,
Chacune devra se munir de papier

crayon et plume.

La rentrée à l'Ecole normale est
fixée au 3 Septembre.
Le costume noir est requis la se-

maine comme le dimanche: jupe à
plis plats, dont la longueur est à 8

pouces de terre, gilet forme matelot

avec plastron à collet haut — le col-
let et les poignets porteront une den-

telle ou broderie.
La robe blanche est de même for-

me que la robe noire — en popeline
de conton ou en piqué.
Le cours à l'Ecole Normale requiert

deux années d'étude — aucun brevet
d'Ecole Normale ne se décerne à
moins que la candidate niat reçu pen-
dant deux années la culture et l'en-
traînement professionnels que donne

l'Ecole Normale.
LA DIRECTION

 

PERDU

Un bouton de poignet en argent
massif avec les initiales J T F gra-
vées sur le bouton a été perdu de la

résidence de M. J. T. Fortin & celle
de Mme Vve Eugène Duval, Beauce-
ville-Ouest, mardi soir. Prière de le
remettre à :

T,°“ECLATREUR”.

 

PRESQUE CENTENAIRE
Le plus vieux des Beaucerons vient

de disparaître A Ste-Marie, dans la
personne de M. Félix Ferland.
M. Ferland est mort à l'âge de 98

ans et quelques mois, c'est dire qu’il
rasait la centaine. De son vivant M.
Ferland exerçait ‘le métier de menui-
sier et quelques mois avant sa mort
encore, 1l rendait quelques services.

T1 était le père de M. Angénor Fer-
land de Ste-Marie, Beauce.
Le défunt outre ses frères et soeurs

laisse 31 petits enfants et 104 arrière
petits-enfants.

—__

ST-EVARISTE STAT.

, St-Evariste, Station, 21 mai. —Hier
soir vers 6% heures, l'alarme du feu
appelait les volontaires pomplers chez
M. Emile Hardi, chez qui le feu venait
de se déclarer dans son écurie.
Quand l'appel fut donné, les flam-

mes sortaient déjà par le toit. Le feu
à commencé dans le haut du fenil où
se trouvait une grande quantité de
foin.
On a put contrôler après un travail

opiniâtre de plus d’une heure, mais
toute la bâtisse qui consistait en une
écurle, hangar et garage, est une per-
te sèche de $600.00 couverte par une
assurance de $400.00,
On ne connaît pas l’origine du feu. Nous sympathisons avec M, Hardi.

FEU M. PHILIPPE ROY

 

Lundi“‘dernier, à Beauceville, on à
porté en terre, les restes mortels de
M. ‘Philippe Roy. cultivateur bien
connu de notré paroisse, dont l'“E-
claireur” annonçait le décès dans son
dernier numéro.

C’est un humble mais distingué
cultivateur que la mort, en quelques

jours seulement, vient d'enlever à
l'affection des siens, c’est un ami,
c'est un chrétien fervent, c’est un
bomme intègre, un citoyen actif, que
l'on a vu descendre dans la tombe la
semaine dernière.

‘M. Roy est décédé à la suite d'une
maladie dont il souffrait depuis quel-
ques mois, mais pendant lesquels
rien ne laissait prévoir une fin aussi
prochaine. Son état semblait s'aggra-
vé depuis quelques jours, lorsque sa-
medi le 10 mai, on le transportait à
l'hôpital où il expirait, jeudi dernier,
après s'être confessé et après avoir
reçu les précieux sacrements de l'é-
glise, entouré de tous les membres
de sa famille nombreuse.
M. Roy est mort à l’âge peu avancé

de 56 ans. Il laisse pour le pleurer
une épouse, née Georgianna Mathieu,
et 10 enfants dont 7 garçons et 3
filles.
M. l'abbé Napoléon Roy, de Robert-

son, MM. Albert, Joseph, Raymond,
Louis, Auguste et Alfred Roy. Mme
William Boily, de St-Evariste, Mlles
Ida et Agathe Roy. Cinq frères : MM.
Joseph Roy, Courcelles, Philomon et
Achille Roy, St-Honoré, Cyprien Roy
Beauceville, David Roy, St-Prosper.
Deux soeurs, Mmes Thomas Bolduc,
Beauceville et Joseph Poulin, St-
Francois.

C'est un fervent ami, que perd le
parti libéral dans la personne de M.
Roy, un chef aux heures de lutte, un
“batailleur” qui ne ménageait ni son
temps ni son travail pour défendre la
cause de son parti.
M. Roy avait le bonheur de possé-

der un prêtre dans sa famille, dans
la personne de M. l'abbé Napoléon
Roy, de Robertson, bien connu à
'Beauceville et à St-François.

L'“Eclaireur” prie M. Roy et la
famille du regretté défunt de bien
vouloir accepter l'expression de sa
profonde sympathie.

L'espace ne nous permet pas de
publier aujourd’hui le compte-rendu
des funérailles de M. Roy. Nous en

ne prochaine.

AUTRES DECES

La mort fauche sans égard d'Ages
chez nous. Après avoir enlevé à l’af-
fection d’une famille nombreuse, un
père profondément aimé, un citoyen
estimé de tous ceux qui le connais-
saient, dans la personne de M. Phi-

lippe Roy, dimanche elle venait de

nouveau frapper à la porte d'une de
nos braves familles de la paroisse et
enlevait une personne non moins ai-
mée des siens, M. Trefflé Paré.

M. Paré est mort après une mala-
die de quelques jours seulement, à

l’Age peu avancé de 27 ans. Il était
le fils de M. Cyrille Paré du rang Ste-
Catherine. Le défunt laisse pour le

pleurer son père et sa mère, M. et
Mme Cyrille Paré, quatre frères, MM.

Mmes Joseph Cloutier, St-Victor, Phi-
lomon Roy, St-François et Alfred
Roy.

Son service et ses funérailles
avaient lieu a Beauceville, mercredi
matin. Nos sympathies 4 la famille
Paré.

—:0:—
Mercredi le 21, c’est une fillette que

la mort venait chercher, une fillette
de 14 ans à peine, minée depuis plu-

sieurs mois par la terrible pthisie.
La défunte était lenfant de M. et

Mme Georges Vellleux, de la Rivière
Gilbert. Nous prions M. et Mme Veil-
leux d'accepter notre sympathie.

—:10:—
Au moment d'aller sous presse, On

nous informe du décès du jeune Paul
Henri Giroux, fils de Alphonse Giroux
décédé au cours de la nuit dernière.
Le jeune Giroux était malade depuis
plusieurs semaines. Nos sympathies,

Sans égard d’ages, la mort fau-
che, dans notre paroisse !

 

Philippe, Aimé, Arthur, trois soeurs,

et en 34 bouteille. .. . .. .

et en 4% bouteille. , . “oe

petites, la douzaine.

par doz. pour les petites,

le qrt de 10 gal. vide $8.50,

reçue.

TELEPHONE 2276

6, rue Notre-Dame -t-

1er Dec. 24 

Bière et Porter Frontenac, Molson, Wm. Dow, Black Horse,
la douzaine, . . . . . .... cee

Les bouteilles vides valent 60cts pour les grosses et 50 “ots pour 1

Les boîtes vides valent $1.00 chaque.

Quand la bière est paquetée dans un quart ça coûte 10 cts de
plus par doz. pour le paquetage, pour les grosses bouteilles, et 5 cts

Qui fait pour un quart complet de grosses bout. de $1.75 $13.95

Qui fait pour un quart complet de grosses bout. de 2.86 14.75

Qui fait pour une boîte de bière avec bouteilles de 1.75 5.70

Qui fait pour une boîte de bière avec bouteilles de 2.95 6.70

La bière vaut: le gal. 60 cts, le quart vide de 4% gal. $2.50,

Renseignements importants

L'acheteur peut en faisant son mémoire établir le montant de
son achat et en faire la remise avec sa commande.

La marchandise s’expédie le même jour que la commande est

Les chèques doivent être faits payable au PAIR A QUEBEC.

J. R. GARNEAU

Marchand-Epicier
Spécialité : Thé, Café, Biére et Porter

QUEBEC

Se,

EEE

BIERE ET PORTER
DES MEILLEURES MARQUES

Découpez et conservez cette liste
Bière et Porter Champlain, Boswell, la doz, .… $ 1,75

nt «1.30.

se tr ee ee .. 2.95
. ..... 1.70

©s

35, 37, rue Sous-le-Fort      
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2 POUVONS-NOUS VOUS MONTRER UN VE.
2 RITABLE COMPLET SEMI-READY?

remettons la publication à la semal- |;

= Ces complets sont faits de la meilleure façon possi-

la poche vous assure à un prix modéré un com-
plet de bien meilleure durée.

Voyez notre complet en serge bleu marine “Botany

Vous pouvez avoir un choix de plusieurs tissus et
patrons dans les modéles splendidement taillés

Tissus importés das toutes les joyeuses teintes du
printemps. Il y a des chevronnés (herringbo-
ne) en grande variété; aussi tissus velours tan

Le nouveau tissu-panier couleur gris respire l’esprit
même du renouveau printanier pour. .

À ne pas oublier les donegals tissés à la main tou-
jours jolis qui semblent durer et durer toujours
et à jamais et encore pour. . . . . .

æ bon habit, on trouvera l“Fnseigne du Semi-
x ready” et a Québec cette enseigne se trouve
3 chez nous.

7e
   

   

 

  

                

  

L’étiquette qu’il y a dans

$25.00

..... . $30.00

$35.00

$40.00
l’on désire se pocurer un
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Représ. Semi-Ready

183, rue

 

CADEAU

Portraits ! ....

 

Portraits! ....

 

En venant remercier ma nombreu-
se clientèle, il me fait plaisir en mê-
me temps de leur annoncer que je
m’occuperai plus que jamais, au
cours de la présente saison de pho-
tographies de toutes sortes! ....
Pour encourager mes clients, je fe-

rai à l’avenir un cadeau avec chaque
demi-douzaine de portraits de n’im-
porte quel prix, car vous pouvez vous
procurer à mon atelier des photos de
35c jusqu'à 38. la douzaine.

Je m'occupe également du dévelop-
pement de films, et je finis ces por-
traits tous les jours, beau fini glacé
ou mat à volonté,
Je m'occupe également d'agrandis-

sement de portraits 16 x 20 au crayon
ou en couleur, avec ou sans cadres.
J'ai constamment un très grand as.
sortiment de cadres ovales et carrés,
aussi moulures dans tous les styles
et dans toutes les couleurs.

11 me fera plaisir de prendre votre
commande pour l'encadrement de
gravures de n'importe quelle dimen-
sion, au prix les plus bas.

N'oubliez pas de venir voir mes
prix pour cartes mortuaires. J'en ai
de toutes les qualités, avec portraits
imprimés et collés.

J. A. GAGNON, Photographe.
Mai 29 2 f. St-Georges-Est, Beauce.

——__

BEVUES A EVITER

En faisant vos malles, ne cherchez
pas à deviner le poids d'une lettre
pour en Connaître le port. Il en ré
sulte souvent une insuffisance d'af-
franchissement qui peut retarder la
livraison. S'il s'agit de lettres d'af-
faires, vous risquez de mécontenter
les clients.

Si vous ne voulez pas que le des-
tinataire paye le double de l'insuffi-
sance de l’affranchissement pesez vos
lettres et aranchissez-les entidre-
ment.

COLIS POUR LES ETATS-UNIS
Les Autorités américaines exigent

qu'une déclaration en douane formule
9114 B, accompagne chaque colis de
marchandises affranchi au tarif des
colis postaux, mis À la poste an Ca-
nada et adressé aux Jtats-Unis. Ii
n’est cependant pas nécessaire de
poindre une déclaration aux colis
pesant 4 onces ou moins et affranchis
à raison de 1 cent par once ou frac-
tion d’once.

Elles éxigent encore qu'une facture
ou une déclaration de valeur soit
ajoutée aux envois de livres affran-
chis au tarif des imprimés, ainsi qu’à
tout colis «acheté contenant des
marchandises, affranchi au tarif des
Lettres, mis à la poste au Canada et

 

 adressé aux Etats-Unis.

 
 

 

 

RADIO!
Appareils élégants de fabrication,

Northern.

ST-GEORGES-EST, 
Seul distributeur pour Beauce ct Dorchester du fameux Radio

Pièces de montage pour n'importe quel circuit.

Démonstrations gratuites données sur demande.

WILFRID MARCOTTE

RADIO!
impeccables et à bon marché.

Co. Beauce      
 

BASE-BALL

Dimanche prochain le 25 mai à 2
heures de l’après-midi, sur les ter-
rains du Club de St-Georges, aura
lieu l'inauguration de la saison de
Base-Ball dans la ligue de la Cité et
dn District de Québec. Le Canadien
de Québec, champion de cette ligue
en 1928, rencontrera le Club de St-
Georges. C'est un événement attendu
avec impatience par les amateurs de
tout le district, car cette joute devra
leur donner une idée de ces deux
équipes qui, toutes deux, ont des am-
hitions à se trouver en tête des clubs
de cette ligue 4 la fin de la saison,
Le Club de St-Georges sera excep-

tionnellement fort cette saison et se-
ra composé comme suit :

Receveur: LAFOND
Lanceur : GRENIER
ler but: CORRIVEAU
2ème but: ROUTHIER
3ème but: CLOUTIER
S. S.: PEPIN
Champ: VEILLEUX, POULIN
DUPILE, PAPILLON, ete.

‘Comme on le verra par cette énu-
mération le Club qui viendra battle
le Club de St-Georges, cette année,
devra se réveiller et se tenir sur le
qui-vive du commencement à la fin de
la saison.
On sait que le maintien, à la cam-

pagne, d'une équipe comme celle du
St-Georges occasionne bién des sa-
crifices et fait naître bien des dé-
vouements; c’est dire que la direc-
tion du Club doit compter sur l'appui
et l'encouragement de tous les ama.
teurs. Elle vous promet en retour de
belles jontes. rapides et scientifiques

e ferme espoir d'un ch
& la fin de la saison. champlonat

ST.COME
Organisation agricole dans notreparoisse Au cours de la présente an-

Champ de démonstration.

 

 Exposition d'agneaux.
Concours de jeunes éleveurs.

FLEURS FANEES

Elles étaient dispersées ça et là
sur le parquet où passent les indiffé-
rents ! De leur teinte fânée, de leur
parfum agonisant, il en restait enco-
re assez pour y deviner, dans le se-
cret de la tulle avec le dernier mo-
ment d'une existence éphémère le
grand regret de mourir. Et de ces
fleurs Lrisées, effeuiliées sous un
souffle trop fort, elles semblaient
pleurer encore une dernière larme et
se souvenir du dernier baiser.

Prise de pitié pour elles, je vou
lus leur sourire, me pencher sur leur
abandon pour sauver au moins quel-
que chose de leur vie qui s’en allait.
Je voulus pas plus longtemps qu'on
marche sur leurs dépoullles, et Je
ramaisai une à une toutes ces reli-
ques florales !
Me diraient-elles, un jour, leur se

cret de pauvres abandonnées ? el de
quelle main on avait osé profaner
ainsi leur gracieuse beauté ? J'écou-
tai ....... longtemps ....... et leur

voix fut douce, plaintive, puis recon-
naissante. Elles parlèrent d'oubli, de
trahison ....... et de pardon. Elles
furent ccueillles dès petites fleurs
ans une enveloppante caresse et al-
lèrent frapper à la porte qui s'ouvre
sur un coeur ......
On les ajma.... oh! beaucoup ..-

mais les heures ...... comme tont ce
qui est bonheur furent trop courtes:
Du pauvre rêve brisé, le mépris dans
son dédain les piétina, puis les jela
aux grands vents, semeurs des tris
tesses et des abandons.
Leur voix manqua dans un san

glot, et quand je voulus leur dire tou

mon regret, toute ma sympathie, d'u
ne tige un bouton s'entr'ouvrit de
vant moi, tout doucement et je M
au fond d'un calice encore intact
un abîme de rosée. Rosée des larmes
de l'amour, tombée là et cachant con
tre tout dans la fragilité d'un coë i

de rôse, la grande ruine d'un cot

humain. AMANTE DES COEURS
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